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Annoncée par surprise en juin, la supposée fusion entre le
LIV Golf et le PGA Tour n’en finit pas de faire des vagues. Et
n’a pas fini d’en faire… Comme on vous l’explique page 8, le
Sénat américain s’en est mêlé. Et la situation n’est pas plus
claire pour autant.

La hache de guerre a été enterrée mais cela ne signifie
pas encore la fin des conflits et encore moins la réunifi-
cation d’un golf masculin mondial fracturé. Les prochaines
semaines s’annoncent intenses et Jay Monahan, le patron
du PGA Tour, de retour après un mois de break dû à des pro-
blèmes de santé (sic) va devoir s’expliquer avec ses joueurs.
Et avec un paquet de monde comme l’association des vic-
times du 11–Septembre à qui le boss du PGA Tour n’a cessé
de promettre que jamais il ne passerait d’accord avec les
Saoudiens…

Mais si on est dans cette impasse aujourd’hui ou dans cette
nébuleuse, c’est d’abord à lui, Jay Monahan, qu’on le doit.
Lui qui s’est cru tout puissant. Et a refusé de discuter avec
l’Arabie saoudite. Et à Keith Pelley, son vassal, directeur du
DP World Tour, aux abonnés absents depuis deux ans et a qui
a osé clamer que le tour européen ne s’était jamais aussi
bien porté. Si ces deux-là, pour rester polis, avaient accep-
té de discuter avec l’Arabie saoudite en 2021, on n’en serait
pas là. Et on aurait gagné deux ans. Maintenant, le chaos
règne et l’avenir est incertain. Recoller les morceaux ne
s’annonce pas simple. Merci messieurs Monahan et Pelley.
Au mieux, vous êtes incompétents...

Côté femmes, la situation est plus saine. Le futur plus
limpide. Et avec le retour en arrière annoncé sur la balle
côté masculin (on est mille fois pour), le golf féminin a de
beaux jours devant lui. Constellé de talents qui ne cessent
d’éclore aux quatre coins du globe. Et fort d’épreuves de
mieux en mieux dotées partout sur la planète. À commencer
par l’une des plus prestigieuses d’entres elles, The Amundi
Evian Championship, qui se déroule chez nous. Seul tournoi
majeur en Europe continentale, homme et femmes
confondus. Rendez-vous à Évian du 27 au 30 juillet.

ArnaudTillous

En fusion
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Évian, c’est un peu le tournoi de l’année. Il me fait rentrer en
France, et je joue à Évian depuis que je suis toute petite. Le
public est toujours fantastique quand j’y suis. Il y a vraiment

une belle énergie même s’il faut s’adapter un peu plus parce qu’il y a
beaucoup de demandes au niveau des médias, il y a un peu plus d’at-
tention. Les expériences à Évian m’ont beaucoup appris, je m’assure
que tout le monde est sur la même longueur d’onde.

Objectifs
Honnêtement, c’est surtout faire ce que j’ai à faire. J’ai des objec-
tifs qui sont en ce moment détachés du résultat. Je fais beaucoup
de travail sur moi-même. Il est fondé sur ce que je travaille avec Patricia
Meunier-Lebouc et ma coach mental.

Nouvelle équipe pour lemental
Je travaille avec Patricia le côté mental depuis le Chevron (fin avril 2023,
ndlr). Et avec une autre personne en parallèle, sa coach mentale, une
Française.

Top 10 sur le LPGA en juin
Oui. D’autant plus que c’est le tournoi durant lequel j’ai commencé à
travailler avec ma coach mental en plus de Patricia. C’est vrai qu’on a
beaucoup discuté et identifié des choses qui m’ont permis de progres-
ser. C’était bien de voir les résultats aussi rapidement.

Photo AFP
Chronique

Chroniqueuse pour Journal du Golf depuis 2022, Pauline Roussin-Bouchard nous raconte sa carrière sur

le LPGA, le circuit américain.

À la conquête de l’Amérique
PaulineRoussin-Bouchard

Un 84 auparavant
Ce score ne m’a pas fait mal. On s’en moque en fait. À ce moment-là
et dans les périodes dures d’un sportif, c’est jamais dans le “jeu” mais
sur le “je”. C’était la preuve que j’arrivais à la fin d’un système : avec
des ressources et des méthodes anciennes et plus adaptées à ce que
je vis aujourd’hui. J’ai commencé un nouveau schéma d’apprentissage.
Je désapprends l’ancien et j’apprends le nouveau donc je suis un peu
dans cette période de battement. C’est pour cela que les scores sont
vraiment secondaires, au dernier plan.

Nouvelle approchementale
De l’importance du “je”. Au niveau mental, préparation, comportement
sur un parcours, idées. Tout ce qui fait le mental du golf. Les anciens
schémas ne fonctionnaient plus et le top 10 montre que j’arrivais à la fin
du système d’amateur que j’ai suivi jusqu’à maintenant. Cela faisait un
moment que je le sentais. On a mis des mots dessus pour pouvoir com-
mencer autre chose avec Patricia et ma nouvelle coach mental. Après
évidemment, Patricia s’occupe de l’expliquer à Alain (Alberti son coach)
pour qu’il soit sur la même longueur d’onde, mais ce ne sont pas des
choses que je partage avec tout le monde. En revanche, je veille à ce
que mon entourage sache ce que je suis en train de bosser pour qu’ils
aient les bons mots avec moi et la bonne attitude. Ce serait compliqué
d’avoir des freins en plus de ce que moi j’effectue avec mes coaches.

Enthousiasmant
Ce nouveau travail est passionnant. À 23 ans, les anciens schémas ne
fonctionnent plus, donc c’est une exploration et cela fait partie de
l’aventure professionnelle. Ça a fait un peu mal parfois avec les tour-
nois qui s’enchaînaient. À tel point que je n’étais pas bien même dans
la vie de tous les jours. Une fois que ça a été identifié, ça m’a permis de
rebondir. Cela ne veut pas dire qu’il n’y aura plus du tout de bas. C’est
la vie d’un sportif d’avoir des moments bas. Mais cela veut dire que je
suis en train de construire des armes pour mieux me battre dans n’im-
porte quelle situation. C’est fun à faire. Je dis ça aussi parce que j’ai
une équipe et des parents qui sont incroyables. »

« Ce nouveau travail

est passionnant.

À 23 ans, les

anciens schémas

ne fonctionnent

plus donc c’est une

exploration et cela fait

partie de l’aventure

professionnelle »
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L’ABUS D’ALCOOL EST DANGEREUX POUR LA SANTÉ, À CONSOMMER AVEC MODÉRATION.
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L
e 11 juillet dernier à Washington, une commission d’enquête
du Sénat américain a examiné les 276 pages du projet d’ac-
cord entre le fonds d’investissement national saoudien (le
PIF, financier du LIV) et le PGA Tour. Un entretien mené par

deux édiles républicain et démocrate, face à Jimmy Dunne et Ron Price,
représentants du circuit américain. Ceci devant 130 personnes, dont
les représentants des victimes du 11-Septembre et une dizaine de jour-
nalistes. Autant dire que personne n’était là pour blaguer.

Texte de Benjamin Cadiou @BenCadiouJdgolf – Photos AFP

Planète golf

Spéciale fusionPGAT

« Il s’agit de savoir comment un

régime brutal et répressif peut

acheter de l’influence,

voire prendre le contrôle d’une

institution américaine reconnue,

pour nettoyer son image publique »
RichardBlumenthal, sénateur, farouche

opposant aux intérêts saoudiens

276

Lemilliard, lemilliard
Comme la somme estimée de l’investissement saoudien, pour
prendre place dans le présent et l’avenir du PGA Tour. Un milliard de
dollars devraient être ainsi injectés par le PIF, mené par son dirigeant
Yasir Al-Rumayyan. Une somme suffisante pour siéger au Board du Tour
américain, mais qui, en théorie, laisserait l’essentiel du pouvoir de déci-
sion aux dirigeants actuels (on n’y croit pas une seconde, mais bon).

Dunne ensablé
Questionné sur l’origine du surprenant rapprochement entre le camp
américain et le PIF, Paul Dunne a argumenté sur la force de frappe du
fond détenu par l’État saoudien (700 milliards de dollars) et sur un LIV
menaçant l’hégémonie du PGA Tour. Une bataille sportive et juridique
perdue d’avance selon le businessman, et dont l’accord espéré per-
mettrait de mettre une fin définitive aux hostilités : « Le LIV aurait
continué à recruter nos joueurs et à mettre notre circuit en péril. (Ce
circuit) aurait pu devenir le leader du golf professionnel et l’exploiter
au profit de l’Arabie saoudite. Nous étions dans une position extrême-
ment difficile… » Un argumentaire qui a laissé sceptique la commission
d’enquête.

Norman dégagé
Comme précisé dans le projet d’accord, Greg Norman sera la première
victime de la so called « fusion » envisagée. Détesté par l’ensemble du
PGA Tour, le boss du LIV verra son poste supprimé.

Le sénateur Richard Blumenthal (de face) sert la main de Ron Price (PGA Tour)

Greg Norman
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ATour - LIV Golf
OWGR
Privés de points de mondiaux, les LIVers pourraient à nouveau exister au
OWGR et ainsi espérer jouer les Grands Chelems. Et avec effet rétroactif
et rétrocession de leur badge du PGA Tour, SVP. Les décisionnaires du PIF
voudraient aussi voir les meilleurs membres des deux circuits majeurs
s’affronter une fois par an, dans une épreuve dite « World Series » qui
pourrait éventuellement intégrer les femmes. Autre idée avancée parmi
les 276 pages, le LIV pourrait aussi continuer d’exister, éventuellement
pendant l’automne, durant la période creuse du PGA Tour.

Tiger et Rory
Le PIF rêve des Goat1 suprêmes, à savoir Tiger Woods et Rory McIlroy.
Le souhait saoudien ? Offrir à chacun d’eux une équipe du LIV et les
voir disputer 10 épreuves du circuit. Si la présence du Tigre est quasi
impossible (santé déclinante + mépris du LIV + lancement de sa propre
ligue TGL l’an prochain), l’hypothèse Rory est quant à elle à peine plus
crédible. Le Nord-Irlandais a eu beau apprécier sa rencontre avec Al-
Rumayyan à l’automne dernier, il a balancé le 13 juillet une punchline
aussi cinglante que ses drives : « Si le LIV était le dernier endroit au
monde où l’on pouvait jouer au golf, je prendrais ma retraite. »

100 balles et unMars, aussi ?
Yasir Al-Rumayyan est riche. Très riche. Et il aime le golf. Beaucoup. Et
comme après tout, c’est lui qui paye tout ce cirque, pourquoi ne pas
glisser là comme ça, parmi les 276 pages de son PowerPoint, une petite
demande perso ? Classé 12, cet ancien diplômé d’Harvard souhaiterait
tout simplement devenir membre de l’Augusta National. Et puis aussi du
Royal and Ancient, si ça ne dérange pas trop. Sa demande pourra être
appuyée par Jimmy Dunne, lui-même sociétaire du très, très sélect ANGC.

Lunaire
Incluant une clause (lunaire) de « non-dénigrement » de l’Arabie
saoudite, l’accord PGA Tour – PIF est sérieusement remis en question
par une partie de la commission d’enquête. Blumenthal en tête : « Nous
(l’Amérique) allons y perdre. Pas seulement sur le plan financier, mais
aussi en termes de démocratie, de traitement, d’institutions comme le
golf. Le sport est au cœur de notre société, de notre culture, de notre
économie et de notre image à l’étranger. »

L’absent
Dans la salle de la Cour suprême, un grand absent en la personne de
Jay Monahan. En arrêt maladie depuis un mois après l’annonce de la
(possible) fusion PGA Tour – PIF, le commissaire du PGA Tour ne reviendra
que mi-juillet aux affaires. Entre-temps, l’Américain a perdu beaucoup
de crédit auprès des joueurs de son circuit, tous étonnés du rappro-
chement soudain avec le projet saoudien. Xander Schauffele, 6e joueur
mondial : « Jay devra répondre à beaucoup de questions difficiles à son
retour. Je ne fais pas confiance aux gens facilement, lui l’avait et il en a
beaucoup moins maintenant. Et je ne suis pas le seul à le dire. »

Et les joueurs ?
Premiers concernés, les joueurs semblent être les plus enfumés. À
l’image de Scottie Scheffler, qui a suivi à distance l’enquête sénatoriale :
« On ne sait pas toujours ce qui se passe et c’est inquiétant, a déclaré le
n° 1 mondial. (Les dirigeants) ne cessent de dire que le PGA Tour est une
organisation gérée par les joueurs, mais nous n’avons pas vraiment les
informations dont nous avons besoin. Nous ne sommes pas impliqués
dans les discussions. »

No deal
C’est le Sénateur Ron Johnson qui conclura la séance, sur un statu
quo faisant penser que rien n’est près d’être réglé : « Je n’ai cessé de
répéter qu’il n’y avait pas encore d’accord (entre le PIF et le PGA Tour).
Beaucoup de gens ont tiré des conclusions hâtives en pensant qu’ils
devaient annoncer (la fusion) car ils avaient un dossier judiciaire public
dans lequel les accusations étaient rejetées. C’est une grande victoire
pour tout le monde, sauf pour les avocats. »

1. Greatest of all time, meilleur de tous les temps

Disponible sur Free canal 187,
lequipe.fr et dailymotion

4-6 août
LIV Golf Greenbrier(USA) 19h-Minuit

11-13 août
LIV Golf Bedminster (USA) 19h-Minuit

17-20 août
International Series (Ang) Asian Tour 15h-19h

24-27 août
International Series (Eco) Asian Tour 15h-19h

Directs du LIV
et Asian Tour

Yasir Al-Rumayyan et Dustin Johnson

Rory McIlroy
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Vendredi 30 juin, 10 heures :
Le premier tour du LIV Golf Andalucia commence dans trois heures
quinze, l’air est déjà chaud au sud de l’Andalousie en direction du
plus célèbre et prestigieux club de golf espagnol. Sur le bord de la
route, quelques noms de panneaux sonnent familier : Finca Corte-
sin, Sotogrande, nous sommes bien en terre de golf. Cette région
parfois appelée la Golf Coast porte bien son nom, il y en aurait plus
100 établissements entre Malaga et Gibraltar !
Nous franchissons la grille du domaine sécurisé qui abrite ce joyau du
golf et empruntons les rues richement arborées qui mènent jusqu’au
club-house. Le Real Club Valderrama se dévoile.
Direction l’entrée. Trois musiciens accueillent en costume et musique
traditionnelle andalouse les milliers de spectateurs attendus ce ven-
dredi sur le LIV Golf.
S’ensuit la traversée du « village », de multiples stands et activités sont
prévus pour l’occasion : mini-golf au thème des Fireballs, des filets de
frappe avec lots à gagner, des stands de maquillage pour enfants his-
toire d’exhiber fièrement les couleurs de l’équipe que l’on est venu sup-
porter, une scène de concert est montée.

On se sent dans une ambiance relax et décalée, les organisateurs ont
bien misé sur la présence de très jeunes spectateurs venus en nombre
et en famille en cette période de vacances scolaires. Les installations
et animations proposées ressemblent de près à celles que l’on pouvait
retrouver lors des grandes années de l’Open de France.

Texte de Hugo Pons – Photos AFP
Reportage

Un an après sa création, la caravane du LIVGolf a posé ses valises pour la première fois en Europe continen-

tale, à Valderrama, terre de Ryder Cup. Cinq ex-n° 1mondiaux et 13 vainqueurs deMajeurs à deux heures

d’avion de Paris, sur un circuit retransmis depuis sa création sur Journal du Golf TV… L’occasion était trop

belle pour découvrir le spectacle proposé par le nouveau tour. Nous avons passé une journée au LIVGolf.

Une journéeauLIVGolf

Disponible sur Free canal 187,
lequipe.fr et dailymotion

4-6 août
LIV Golf Greenbrier(USA) 19h-Minuit

11-13 août
LIV Golf Bedminster (USA) 19h-Minuit

17-20 août
International Series (Ang) Asian Tour 15h-19h

24-27 août
International Series (Eco) Asian Tour 15h-19h

Directs du LIV
Golf et Asian Tour
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Talor Gooch, vainqueur à Valderamma
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Pour vos investissements aussi,
l’excellence est la clé du succès.

Leader européen de la gestion d’actifs*

INVESTIR IMPLIQUE UN RISQUE DE PERTE EN CAPITAL.
Les performances passées ne préjugent pas des performances futures. Information promotionnelle non contractuelle ne constituant ni un conseil en investissement, ni une
recommandation, ni une sollicitation d’achat ou de vente Amundi Asset Management, Société par Actions Simplifiée - SAS au capital de 1 143 615 555€ - Société de gestion
de portefeuille agréée par l’AMF n° GP04000036 - Siège social : 91-93 boulevard Pasteur, 75015 Paris, France - 437 574 452RCS Paris. *Leader Européen de l’investissement
selon le classement IPE Top 500 publié en juin 2022. Plus d’informations sur amundi.com. |

amundi.com

En tant que leader européen
de l’investissement*, Amundi
vise toujours l’excellence.
En cherchant la performance
et la précision tout en gérant
les risques :
c’est comme ça que nous
méritons votre confiance.
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Charlotte Liautier
membre de #AmundiTeam
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La musique d’ambiance si particulière au LIV Golf est, elle, déjà bien
présente lorsque l’on déambule entre ces installations en direction
du « merchandise shop », passage « obligatoire » avant d’accéder au
parcours.
On aurait pu s’attendre à une boutique plus fournie, les quelques allées
de t-shirt, casquettes et goodies aux couleurs des 12 équipes font pâle
figure à côté des autres installations proposées par le tournoi.
L’équipe qui sera la plus supportée cette semaine sera les Fireballs (de
Sergio Garcia), les goodies de couleur jaune et rouge dans les mains des
spectateurs faisant la queue pour payer ne mentent pas. Les acces-
soires roses aux couleurs des Range Goat trouvent également leur
public. Nous craquons sur une casquette des 4 Aces.

12 heures :
Nous sommes impatients de découvrir le practice du LIV à l’ambiance
si bouillonnante que l’on a eu l’occasion de voir plusieurs fois lors de
retransmissions TV. Nous marchons devant le putting-green, des cen-
taines d’enfants sont déjà agglutinées contre les barrières du che-
min qui mènent les joueurs au practice. On entend des « Bryson ! »,
« Martin ! », « Eugenio ! » ; tous veulent leurs autographes. Sur un bout de
casquette, un coin de drapeau, ils n’auront de valeur à leurs yeux que s’ils
sont signés par leurs stars préférées. Les joueurs se prêtent au jeu dans
la décontraction générale.

Le club-house domine le célèbre practice en descente de Valderrama.
C’est la cohue, les 12 équipes ont leur espace d’entraînement délimité
par des panneaux aux couleurs et aux visages des 48 joueurs. 1,5 mètre
d’espace chacun, c’est serré. On compte au moins une dizaine de per-
sonnes en plus qui entourent les joueurs : caddies, coaches, agents,
cameramen… Tous bouchent la vue des spectateurs parqués 50 mètres
derrière et qui ne profitent pas du spectacle des drives de Mickelson ou
« DJ » que le filet installé à plus de 250 mètres peine à stopper. Pas top
pour les spectateurs…

« Il y aura unmonde fou ce

week-end pour suivre Garcia,

quelle ambiance, c’est génial ! »
Nessim,volontairedepuis huit ans
sur le tournoi deValderrama

On entend des « Bryson ! »,

« Martin ! », « Eugenio ! » ;

tous veulent leurs autographes

« Practice closes in 10 minutes » (fermeture du practice dans
10 minutes) ; le speaker annonce dans les enceintes géantes aux
joueurs qu’il est temps de quitter le practice et de rejoindre leur tee de
départ. Des minivans attendent les joueurs qui s’élancent des trous les
plus éloignés tandis que les parties avec les joueurs phares s’élancent
des trous 1, 2, 17 et 18.
Nous attendons au départ du tee 1 une des parties majeures du jour,
Sergio Garcia, Phil Mickelson et Harold Varner III. Comme à chaque étape
et dans la volonté de mettre en avant les traditions locales, une danse
andalouse se déroule sur le départ à deux minutes du début du shot-
gun. Puis soudain… Cinquo, quatro, tres, dos, uno… BAM ! L’explosion
du feu d’artifice annonce le début du jeu, HV3 frappe le premier drive
pleine piste, le LIV Golf Andalucia est lancé !

« Vamos Sergio »
Évidemment, l’enfant du pays Sergio Garcia est très suivi. Cela faisait
plus de vingt ans que l’Espagne n’avait pas accueilli un tournoi avec un
champ de joueurs aussi prestigieux. Car c’est ça aussi le plaisir d’as-
sister à un tournoi du LIV Golf, certains des plus grands joueurs de ces
10 dernières années sont là, à quelques mètres de nous, juste derrière
les cordes.
« C’est vraiment génial de voir tous ces grands noms sur un même
parcours, c’est ma première expérience sur un tournoi pro, c’est un
réel plaisir pour moi d’être ici. Vivement demain ! » nous raconte Guil-
laume, un Toulousain venu à Valderrama pour l’occasion.

On suit quelques trous Dustin Johnson et Bryson DeChambeau, le drive
du trou n° 11 du Californien est frappé tellement fort et haut que nous
perdons la balle de vue dans le bleu du ciel. Il faut le voir pour le croire,
la frappe de DeChambeau est hyper impressionnante.
« Il y aura un monde fou ce week-end pour suivre Garcia, quelle
ambiance c’est génial ! » nous explique Nessim, volontaire depuis huit
ans sur le tournoi de Valderrama et qui vit aujourd’hui sa première
expérience sur le LIV.
L’après-midi à suivre les parties à l’ombre des chênes-lièges qui piègent
les fairways de Valderrama est très agréable. Le parcours est parfait
pour les spectateurs : grâce aux buttes naturelles, on ne manque rien
du jeu. La musique, souvent trop forte lors des retransmissions TV, est
finalement assez agréable lorsqu’on attend au bord du green la partie
suivante. Il règne en cet après-midi de fin juin une ambiance de « fes-
tival de golf ».

Cinq heures de jeu au total, ça passe vite, la formule en shot-gun
rend difficile de suivre tous les joueurs que l’on aimerait admirer. On
se contentera des parties de stars avec Cam Smith et Talor Gooch.
Dommage, on aurait aimé pouvoir suivre d’autres joueurs comme
Oosthuizen ou Matthew Wolff.
Un dernier putt pour par après une merveille d’approche de Mickelson
face à la tribune du 18 et voilà ce premier tour qui s’achève.

Une première expérience en tant que spectateur, dans un lieu magni-
fique et chargé d’histoire avec des joueurs relax mais impliqués le tout
dans une atmosphère agréable. La recette semble avoir été trouvée et
c’est tout ce qu’on demande à un tournoi de golf réussi.

Reportage

Sergio Garcia
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Texte de Cyrille Pomero – Photos AFP
The Amundi Evian Championship

Vainqueure auMizuhoOpen pour son premier tournoi PGA avant de signer deux tops 10 enGrandChelem,

Rose Zhang a très vite confirmé sur le circuit professionnel tout le talent affiché lors de son incroyable

carrière amateure et universitaire. À 20 ans, l’Américaine est déjà une icône qui affole les sponsors.

Plongée au cœur d’un phénomène qui sera fin juillet à Évian, sur TheAmundi Evian Championship.

RoseZhang,
l’éclat d’une Baccarat
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Dimanche 25 juin. L’orage menace à Springfield (New Jersey), dans
le ciel et sur le parcours. Rose Zhang avale son quatrième tour
du KPMG Championship. À 20 ans tout juste, l’Américaine dispute

son premier Majeur en tant que professionnelle, le 13e de sa carrière
(cut passé à 16 ans lors de l’US Open 2019, 11e de l’ANA Inspiration l’année
suivante), et enquille les birdies avec aisance et insolence, se jouant
de la pression et du champ comme si elle avait deux décennies de bou-
teille sur le circuit. Au 11, elle est -5 sur la journée et à un coup de la
tête. La suite sera moins fluide mais sa huitième place a confirmé, si
besoin était, l’avènement accéléré d’un phénomène qui a l’ivresse des
records et une bonne tête de gondole pour la prochaine décennie. Et
comme depuis qu’elle fait tomber les barrières du possible, Rose Zhang
a vécu tout ça avec un détachement désarmant : « C’était amusant
d’être dans le coup. Je n’avais aucune attente particulière, sinon celle
de voir où je me situais dans un tel tournoi. » Haut. Déjà très haut.

Sur ce KPMG et sur l’US Open, bouclé trois semaines plus tard à la neu-
vième place après quelques fulgurances géniales (chip en plein green
du 17 lors du deuxième tour !), Rose Zhang avait pour caddie un cer-
tain Jason Gilroyed, une sommité du métier (26 succès LPGA, quatre
Majeurs), qui œuvre sur le circuit féminin depuis 1996 et sort notam-
ment de cinq saisons auprès de Minjee Lee. Il se souvient de sa pre-
mière rencontre avec sa nouvelle protégée, à l’aube, à Pebble Beach.
Ce jour-là, elle n’avait pas signé le record du parcours, comme l’an der-
nier au deuxième tour de la Carmel Cup (63, sur un tracé plus court de
400 yards par rapport à celui du dernier US Open), mais elle avait déjà
impressionné : « Rose est partie à 6 heures du matin pour 9 trous et
elle a joué -4, en toute décontraction, alors qu’il faisait très froid. Pour
sa justesse et sa précision, elle me rappelle Jin-Young Ko. » Référence
royale car la Sud-Coréenne, vainqueure de deux Majeurs en 2019, a
dominé la hiérarchie mondiale en 2021.

Comparer est un réflexe qui permet de gagner en stabilité mais
Rose Zhang est plutôt du genre à fragiliser tous les socles auxquels
elle s’attaque. Elle a été la première joueuse à s’adjuger deux fois le
titre universitaire en NCAA alors qu’elle étudie à Stanford. En y gagnant
12 tournois en 20 départs, elle a fait tomber la marque référence d’un
certain Tiger Woods (11 sur 26). Ce virage universitaire, très peu de
cadors l’ont emprunté. Jon Rahm, Collin Morikawa et Scottie Scheffler
ont fait quatre ans d’études et ont fini par décrocher leur diplôme.
Patrick Cantlay, Justin Thomas et Jordan Spieth ont lâché en cours
de route. Chez les dames, parmi les meilleures joueuses actuelles,
seules Céline Boutier, Lilia Vu et Allisen Corpuz, qui vient de triompher à
l’US Open à 25 ans, ont emprunté ce chemin jugé par beaucoup comme
escarpé. Rose Zhang a cultivé cette singularité. La période lui a permis
de gagner en distance au drive, de décrocher son permis de conduire
et bien plus que ça encore : « J’ai détesté entendre que je prenais
un risque en poursuivant mes études, je voulais pousser mes limites,
découvrir qui j’étais vraiment, avoir mon indépendance. Et c’est à
Stanford que j’ai pris conscience que le golf était vraiment un métier. »

« C’était amusant d’être dans
le coup. Je n’avais aucune
attente particulière, sinon

celle de voir où jeme situais
dans un tel tournoi »
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Stakhanoviste, hyperactive et très famille
L’accomplissement personnel a toujours été un moteur pour la native
d’Arcadia (Californie), dont les parents, originaires de Shenyang, une ville
de 8 millions d’habitants située au nord-ouest de Pékin, ont migré vers
les USA en 2001. Après avoir déménagé vers Irvine dans les valises fami-
liales avec son frère, de dix ans son aîné, après avoir aussi touché au
basket, au foot et au tennis, rien ne la prédestinait à un tel destin, pas
même quand son père lui a mis un fer-9 de gaucher dans les mains. Au
bout de trois essais, du haut de ses 9 ans, Rose Zhang a fait décoller la
balle mais pas ses ambitions : « Gamine, je voulais juste jouer, m’amuser. »

Après un mois de pratique, elle a joué ses neuf premiers trous. Dans
la foulée, elle disputait son premier tournoi avec un set de sept clubs
acheté 200 dollars. Trois mois plus tard, elle soulevait son premier
trophée. L’histoire était en marche. Kevin Hopkins, son agent et vice-
président du golf chez Excel Sports Management, n’en revient toujours
pas : « Le golf n’existait pas vraiment dans sa famille. Rose était hype-
ractive. Au-delà de l’aspect purement compétition, elle a apprécié le
sentiment d’être seule responsable de son résultat que lui a immédia-
tement procuré le golf. »

Très croyante et pratiquante, parlant couramment le mandarin, capable
de plonger des heures dans un bouquin sans lever la tête ou de s’en-
têter au practice en stakhanoviste invétérée ayant « toujours aimé la
répétition », fan de Lydia Ko dont elle admire « l’humilité, la gentillesse et
le pragmatisme » et de Stephen Curry, l’Américaine a déjà conscience
que le golf n’est pas toute sa vie même si elle façonne assidûment
son swing – une référence technique et artistique – auprès de George
Pinnell depuis ses 11 ans : « J’ai grandi avec une famille et des amis qui
ont toujours eu beaucoup d’attentes à mon égard en tant que per-
sonne. La plus grande pression pour moi est là, pas sur le parcours. Il y
a un sentiment de normalité quand je suis à la maison avec ma mère,
mon frère et ma belle-sœur, quand je joue avec ma nièce de deux ans
et demi. Elle ne sait pas que j’ai gagné un tournoi PGA ni même que je
joue au golf. Et c’est parfait comme ça. »

Dans quelques années, Tata Rose pourra raconter ses exploits de jeu-
nesse. Il faudrait des pages et des pages pour les détailler. Surnommée
« Rosebud » par ses fans (bouton de rose), terme tiré du film Citizen
Kane, à la tête du « Zhang Gang » au campus comme l’avaient baptisée
ses coéquipières, le prodige a fait le plein : Junior PGA Championship
puis Junior America’s Cup en 2017, US Amateur 2020, US Junior 2021,
US Open Amateur à Augusta en mars 2023. Liste non exhaustive.
Zhang est aussi trois fois lauréate de la médaille Mark H. McCormack
(2020, 2021 et 2022) qui récompense la meilleure golfeuse amateure
du monde, triplé seulement réussi avant elle par Leona Maguire et
Lydia Ko. Elle a aussi décroché huit trophées en une seule saison ama-
teure, record de la légende Lorena Ochoa égalé. Elle a surtout battu
le record de Leona Maguire (135) du nombre de semaines en tant que
n° 1 mondiale amateure (141) : « J’ai l’impression que le golf universitaire
m’a vraiment bien préparée pour ma carrière professionnelle. » Un
euphémisme. Rachel Heck, l’une de ses meilleures amies sur Stanford
et les greens, se sent privilégiée : « Son niveau de domination est
époustouflant. Peu importe l’adversité, Rose ne cesse de gagner. J’ai
la chance la voir de près écrire l’Histoire. »

MichelleWie enmentor
Le lien avec Michelle Wie (33 ans), ancienne étudiante de Stanford,
icône du golf mondial au swing également flamboyant qui a raccro-
ché lors de l’US Open, coulait de source. La relation aurait pu rester
superficielle, de circonstances. Elle s’avère profonde, la Californienne
vouant une admiration sans bornes à son aînée : « C’est mon mentor.
Michelle a joué un rôle énorme en me convainquant de poursuivre
mes études parce qu’elle-même avait été capable de gagner tout en
allant au bout de son diplôme. » La filiation a pris une autre épaisseur
depuis, ajoute Kevin Hopkins : « Michelle sait jongler avec les attentes,
les médias et les sponsors sans jamais perdre de vue la performance.
C’est important de l’avoir dans son équipe. Pour Rose, elle n’est plus
seulement un mentor mais une amie. »

« Le golf n’existait pas
vraiment dans sa famille.
Rose était hyperactive.

Au-delà de l’aspect purement
compétition, elle a apprécié
le sentiment d’être seule

responsable de son résultat
que lui a immédiatement

procuré le golf »
KevinHopkins, sonagent

Si le destin est parfois coquin, son clin d’œil a été grossier sur le Mizuho
Open, façonné cette année par Michelle Wie, où Rose Zhang a décro-
ché son premier titre PGA, en dominant Jennifer Kupcho au second tour
de play-off pour devenir la première joueuse depuis Beverly Hanson
en 1951 à remporter un tournoi PGA pour ses débuts professionnels. La
lauréate de l’US Open 2014 en a profité pour couver sa protégée : « Rose
est une vraie rock star. Je suis si fière d’elle. On a passé beaucoup
de temps à discuter. J’ai joué l’an dernier avec elle sur l’US Open. Cela
paraît si facile quand elle tape la balle. »

Après son titre au Mizuho et avant de basculer sur le KPMG, Rose Zhang
a fait un crochet par Stanford, où le directeur de l’université l’appelle
alternativement « la Mozart » et « la Van Gogh » du golf. Il y avait urgence
à disputer une compétition par équipe et surtout à rattraper des cours
d’informatique pour valider sa deuxième année : « C’était plus
stressant pour moi que de jouer le Mizuho. » L’étudiante n’a
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toutefois « aucune idée » du moment où elle pourra décrocher son
diplôme. Les allers-retours avec le circuit vont encore durer de longs
mois. Ce détour par le campus fut aussi une parenthèse de calme
bienvenue : « Après le Mizuho, j’ai été emportée par un tourbillon, je
ne m’attendais pas à une telle frénésie, avec autant de sollicitations
de partout. Quand tu gagnes en amateur, derrière tu peux aller à la
plage tranquille ou aller taper 4 heures au practice, personne ne va
venir t’embêter. Quand tu gagnes en pro, c’est mort ! En revanche, à
Stanford, personne ne m’a regardée différemment. Mes amis m’ont dit
bravo et on est vite passé à autre chose en allant plonger dans les
fontaines pour se marrer. »

Aisance, précocité, records, le triptyque rappelle
aussi évidemment Tiger Woods, autre ancien
de Stanford, qui s’est fendu d’un tweet admi-
ratif après le succès de la jeune Américaine au
Mizuho : « Quelles semaines pour Rose qui garde
son titre NCAA et gagne son premier tournoi pro
dans la foulée. » Jusque-là, ils se sont juste croi-
sés quelques fois, comme l’an passé au Masters,
au départ du 12, sur l’Amen Corner, alors que
Zhang était venue suivre une partie d’entraîne-
ment du Tigre avec Rory McIlroy. Ils n’ont jamais
pu approfondir la conversation : « On s’est serré la
main, on a pris une photo mais je n’ai jamais reçu
de conseils explicites de sa part. Je sais juste
que Tiger me suit, cela me prouve que je suis sur
la bonne voie. »

Les sponsors voient la vie en Rose
Woods a incarné le golf et l’incarnera éternellement pour de nombreux
fans du monde entier. Beaucoup de sponsors estiment Zhang capable
de porter celui féminin, de le faire entrer dans une nouvelle ère. Ils
voient déjà la vie en Rose. L’an dernier, elle avait signé pour des sommes
rondelettes avec des grosses firmes comme Callaway (casquettes,
sacs, clubs), qui l’équipait depuis ses 13 ans, et adidas (vêtements,

chaussures, accessoires), profitant de règles assouplies en 2021 per-
mettant enfin aux universitaires d’être sponsorisés. Tim McNulty, direc-
teur mondial du marketing sportif dans le golf pour la marque aux trois
bandes, déclarait alors : « Rose est une athlète qui représente l’avenir
et qui est destinée à devenir la meilleure du monde. »

Depuis, Swing Eyewear (lunettes de soleil), Delta (badge sur le côté
gauche de casquette), East West Bank (badge sur l’épaule droite),
Beats by Dre et Rolex, qui « ne communiquera pas pour le moment » sur
les raisons et les détails de cet investissement, se sont ajoutés à la

liste. Kevin Hopkins remplit les caisses tout
en veillant au grain : « Rose comprend qu’elle
est devenue une plateforme d’exposition et
sent que c’est son rôle de porter les valeurs
du golf féminin. Après, je pense qu’il y a une
nécessité à trouver l’équilibre entre toutes
les sollicitations extérieures et les exigences
propres au circuit professionnel. C’est la
condition principale à une future réussite. »

Pour l’instant, la part des choses semble bien
faite et les contrats ne montent pas à la tête
de Rose Zhang, qui n’a raté que trois cuts en
16 départs sur le circuit pro et reste chauffeur
bénévole sur la liste de covoiturage de son
église pour véhiculer des gamins qui en ont
besoin : « Je sais qu’au niveau professionnel, il

n’y a pas de place pour l’erreur. Quand t’es pro, t’es chef d’entreprise.
Il faut gérer sa carrière, son équipe, son corps aussi. Mais j’essaie de
rester dans l’instant et, jusqu’ici, ma vie n’a pas changé aussi radicale-
ment que beaucoup de gens peuvent le penser. »

Alors que l’Américaine a déjà un premier Majeur dans les clubs et
lorgne Paris 2024 avec des ambitions légitimes, sa carrière suscite
tous les fantasmes. Y compris chez Kevin Hopkins : « Ses limites, c’est
le ciel. »

« Après leMizuho, j’ai été
emportée par un tourbillon,
je nem’attendais pas à une
telle frénésie, avec autant
de sollicitations de partout »

« Rose est une
athlète qui
représente

l’avenir et qui est
destinée à devenir

lameilleure
dumonde »
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Propos recueillis par Benjamin Cadiou @BenCadiouJdgolf – Photos AFP

Après sixmois d’arrêt dû notamment

à un ras-le-bol du golf, c’est une Perrine Delacour

apaisée qui va aborder TheAmundi Evian Cham-

pionship. Revenue dans le top 100mondial après

un bon début de saison, la Champenoise raconte

le surentraînement qui l’a touchée, ses doutes

et son retour admirable au premier plan.

« Le LPGA, je m’y sens comme je m’y sens.

Ce n’est pas la vie que j’adorerais tout

le temps, d’être dans les valises en

permanence. On affronte les choix

de vie et on verra jusqu’à quand »

Perrine Delacour
« Entre ce que
les gens pensent
et ce que l’on vit,
il y a un monde
d’écart »

The Amundi Evian Championship
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Vous voilà de retour au plus haut niveau, après
quelques mois d’absence du circuit. S’agit-il d’une
reconstruction ?

Perrine Delacour : « Je parlerais plutôt d’une évolution que d’une
reconstruction.

À quel moment avez-vous pris conscience qu’il
fallait changer des choses ?

P. D. : Je n’en ai pas vraiment pris conscience, en fait. J’ai eu surtout
envie de le prendre comme une deuxième chance, donc je me suis dit :
“Faisons des évolutions et puis on verra.” Le staff en faisait partie.

Quels changements avez-vous opérés ?

P. D. : J’ai gardé Élise (Anckaert, psychologue du sport) car elle me
connaissait déjà et ça se passait très bien. J’avais déjà bossé avec
Amélie Cazé (préparatrice mentale), j’avais un peu arrêté mais j’aimais
bien sa méthode. On s’est croisé par hasard l’an dernier au Golf Natio-
nal, elle ne m’a pas reconnue, moi oui. Puis on a commencé à échanger
par message et c’est devenu naturel.

Sur quoi continue de s’axer votre travail ?

P. D. : Il s’agit davantage de développement personnel que de prépa
mentale pure. C’est exactement ce qu’il me fallait.

Vous avez repris la compétition cet hiver sur
l’Epson Tour. Quel était le but de redémarrer sur la
deuxième division américaine ?
P. D. : C’était pour reprendre la compétition et tester mon nouveau cad-
die. J’ai arrêté pendant six mois. C’était pour voir où en était mon jeu
et ce qu’il fallait travailler. Il y avait plusieurs objectifs de moyens et
non pas de résultats à la clé sur la semaine. On était au clair avec mon
équipe : ce n’était pas une semaine où le résultat importait.

Pendant ces six mois d’arrêt, de septembre
jusqu’à cet hiver, comment se sont organisées vos
semaines ?

P. D. : J’ai passé mon BP (le diplôme d’enseignant de golf). Quand je suis
rentrée en France, je me suis mise en contact avec le centre de forma-
tion et j’ai commencé les cours dans la foulée. Tout en me reconstrui-
sant avec mon staff.

Àquel point apprendre le coaching vous a-t-il fait du
bien ?

P. D. : Je ne voulais pas rester (aux États-Unis). Quand les médecins
m’ont dit d’arrêter, j’ai dit à Élise que je n’avais pas envie de rester chez
moi et de ne rien faire pendant ces six mois (d’arrêt). C’est pour cela
aussi que j’ai passé le BP. J’ai fait la même formation que les autres, en
allant le plus possible en cours. J’en ai également profité pour voir mon
équipe et m’entraîner.

Qu’est-ce que cette formation vous a appris pour
votre carrière de joueuse ?

P. D. : Elle m’aide à comprendre certains coups. J’essaie de ne pas trop
être dans la technique, mais d’être plus centrée sur les moyens. Donc
je ne me suis pas non plus trop pollué la tête à me poser cent mille
questions. J’ai encore ce côté joueuse et je ne suis pas encore dans
le coaching.

Revenons à 2023 et à cette 11e place au LA Open,
pourvotre retour sur le LPGA le2avril dernier. Vous
attendiez-vous à ce bon résultat, si tôt ?

P. D. : Non. Et pour être honnête, je ne savais même pas que j’avais fini
11e. Je ne regarde pas les résultats toutes les semaines, je suis vrai-
ment davantage concentrée sur les moyens. S’ils sont bons, quel que
soit le résultat, je sais que ma semaine est réussie. C’est le principal
pour moi.
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Vous aviez mis l’accent sur le putting et le
mental ; sont-ce ces compartiments qui ont fait la
différence ?

P. D. : C’est un ensemble. On a fait de très bonnes journées avec Amélie
et Greg (Grégory Buisson, son coach technique) au niveau du golf. On a
travaillé des secteurs de jeu très différents. Ça m’a ouvert l’esprit. On a
plus travaillé sur des croyances que sur la technique.

Peut-on rentrer dans les détails ?

P. D. : Il n’y a pas vraiment de détail. J’ai compris que la croyance répan-
due selon laquelle il faut un coach mental et un coach technique pour
concocter un médicament magique pour envoyer la balle où on sou-
haite était fausse. C’est aussi à la joueuse d’être réceptive et d’en-
tendre, d’écouter, d’essayer. Il n’y a pas de clé qui permettra à mon jeu
d’être bon à chaque fois.

La suite de la saison s’est poursuivie sur la même
veine, avec trois autres tops 20 sur le LPGA
(entretien réalisé juste avant sa 11e place en Grand
Chelem, au PGAChampionship)…

P. D. : Les moyens étaient respectés. Et quand les moyens sont respec-
tés, en général le résultat est plutôt bien.

Comment vous sentez-vous désormais, sur le
LPGA?

P. D. : En 2022, certaines circonstances dans ma vie privée m’ont éloi-
gnée du golf. Quant au LPGA, je m’y sens comme je m’y sens. Ce n’est
pas la vie que j’adorerais tout le temps, d’être dans les valises en
permanence. Mais bon, j’affronte les choix de vie et je verrai jusqu’à
quand.

À quel point la réalité du golf professionnel est-elle
parfoismoins rose qu’on ne l’imagine ?

P. D. : Entre ce que les gens pensent et (ce que l’on vit parfois), il y a un
monde d’écart. Et encore, quand je dis un monde, je suis gentille. Les
gens en parlent de plus en plus (des difficultés de vie des athlètes),
même si c’est un sujet encore un peu tabou. Ces problèmes ne sont
pas faciles à exprimer et ce n’est pas moi qui ai pris la décision de m’ar-
rêter, ce sont les médecins.

S’agissait-il d’un burn-out ?

P. D. : On utilise souvent ce terme, c’est vrai. Ma psy m’a davantage parlé
d’un surentraînement. C’est difficile de mettre un mot précis.

Comments’estcaractérisévotresurentraînement?

P. D. : J’avais en permanence la tête dans le guidon et comme les résul-
tats ne venaient pas, je continuais de pousser (les efforts) toujours
plus loin. En fait, c’est comme un nageur qui ne lèverait jamais la tête
pour respirer…

Comment en êtes-vous arrivée à ce point ?

P. D. : Il y a eu plusieurs effets déclencheurs. J’ai pris conscience qu’il
n’y avait pas que le golf. Ça ne me plaisait plus à ce moment-là.

Sur le circuit, parle-t-on entre joueuses des
difficultés de la vie ?

P. D. : Je me suis un peu plus ouverte à la fin (avant son arrêt,
le 28 août 2022), à l’open du Canada. Là, j’ai clairement vu qu’il y avait
un problème. J’ai véritablement commencé à m’ouvrir, mais au final,
ce genre de mal-être reste un poids que l’on n’a pas trop envie de

« J’ai supprimé toutes les

applications de golf de mon

téléphone. Je jette un coup d’œil

de temps en tempsmais, ce n’est

pas un truc que je calcule dans tous

les sens et je n’ai pas envie deme

mettre la tête enmode “robot des

mathématiques” »

The Amundi Evian Championship
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*Les Tarifs Avantage 6+ sont valables du 1er janvier 2023 au 31 décembre 2023 pour les véhicules automobiles BMW de plus de 6 ans (date de première
immatriculation). Les motorisations BMW M et les modèles BMW Classic sont exclus des Tarifs Avantage 6+ à l’exception des modèles BMW Classic suivants
(liste exhaustive) : Séries 5 E39 Berline et Touring produites entre 1995 et 2003, Séries 6 E63 Coupé et E64 Cabriolet produites entre 2003 et 2010, BMW Z4 E85
Roadster produite entre 2002 et 2008 et BMW Z4 E86 Coupé produite entre 2006 et 2008. Les Tarifs Avantage 6+ sont valables sur les opérations de vidange de
l’huile moteur, remplacement du microfiltre d’habitacle (hors microfiltre à particules fines), des disques et/ou plaquettes de frein, des essuie-glaces, du filtre à air,
filtre à carburant et embrayage, chez les Concessionnaires et Réparateurs Agréés participants. Veuillez consulter votre Concessionnaire ou Réparateur Agréé BMW
pour de plus amples renseignements. Offre non cumulable avec d’autres offres en cours. Détails sur BMW.fr/entretenir. BMW France, S.A. au capital de 2 805 000
€ - 722 000 965 RCS Versailles - 5 rue des Hérons, 78180 Montigny-le-Bretonneux.

VOTRE BMWA PLUS DE 6 ANS ?*
PROFITEZ DE 30%DE REMISE SUR L’ENTRETIEN.

Quelque soit son âge votre BMW aura toujours sa place chez BMW Service.

AVANTAGE 6+ : PROFITEZ-EN DÈSMAINTENANT
Consultez les tarifs pour votre BMW et prenez rendez-vous en
ligne en flashant ce QR CODE ou sur le site BMW.fr/entretenir.

TARIFS AVANTAGE 6+

Service
Essuie-glaces

Service
Embrayage

Service
Filtres

Service
Freinage

Service
Huile
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montrer. Montrer ses failles mentales ne matche pas avec la vie de
sportif de haut niveau. Cela ne va pas ensemble.

À votre retour, y a-t-il eu des marques d’attentions
particulières ?

P. D. : Oui, mais j’ai eu plus de marques d’affection quand j’ai annoncé
mon arrêt l’année dernière. J’ai dit “raisons personnelles” mais beau-
coup de joueuses savaient ce que ça signifiait. Donc oui, j’ai eu plus de
soutien à ce moment-là. En fin de compte, on est toutes là pour jouer,
pas pour faire du copinage.

Quivousasoutenue l’andernier, vousqui vivezseule
aux États-Unis ?

P. D. : Ma famille et mes amis ont été d’un très grand soutien. J’ai eu
aussi besoin de me retrouver seule et d’essayer de prendre du recul.

Vu ces circonstances compliquées, êtes-vous
encoreplusfièredevosbonsrésultatscettesaison?

P. D. : Fière non, mais je suis contente de voir où mon jeu en est. On verra
à la fin de l’année où cela me mènera.

Pour parler de votre jeu, vos statistiques montrent
une prise en distance. L’avez-vous remarqué ?

P. D. : Oui je tape plus fort. J’ai fait un travail physique avec mon coach
physique. Physiquement je suis un peu plus armée.

« Je ne regarde pas

les résultats toutes

les semaines, je suis

vraiment davantage

concentrée sur les

moyens »

« On utilise souvent le mot

burn-out, c’est vrai. Ma psy

m’a davantage parlé d’un

surentraînement. C’est difficile

de mettre unmot précis »

À mi-saison, vous pointez également dans le top 15
du LPGA en termes de greens touchés…

P. D. : Je ne regarde pas du tout, non. J’ai supprimé toutes les appli-
cations de golf de mon téléphone. Je jette un coup d’œil de temps en
temps mais, ce n’est pas un truc que je calcule dans tous les sens et
je n’ai pas envie de me mettre la tête en mode “robot des mathéma-
tiques”.

Est-ce une conséquence du surentraînement
de 2022 ?

P. D. : Oui, nous avons décidé de faire ça afin que je retrouve un peu une
vie autre que celle du golf.

Vous avez précisé vouloir prendre plus de plaisir
sur le parcours. Est-ce déjà le cas ?

P. D. : Oui, c’est mon fil conducteur de l’année. On y tient car avec mon
équipe, nous n’avons pas envie que je refasse comme l’an dernier.

Pour en venir à The Amundi Evian Championship,
vous y avez signé l’an dernier trois bons premiers
tours, avant un dimanche très délicat…

P. D. : Trois très, très bons tours (13e le samedi soir), j’étais au mieux de
ma forme. Après, c’est le golf, il y avait un quatrième tour à faire et j’ai
eu un peu plus de mal (79, 54e). J’ai vécu un événement familial peu de
temps avant et la vie m’a rattrapée.

On l’a vu avec vos larmes ce dimanche-là ; vous
sembliez particulièrement affectée, au bord de la
rupture…
P. D. : J’étais déjà en surentraînement, je le savais, enfin je savais qu’il y
avait un problème. J’avais du mal à l’accepter et à un moment, le corps
prend le dessus sur la tête et il ne réagit pas forcément de manière
positive.

Comment allez-vous aborder votre retour à Évian ?

P. D. : Cette édition va être différente. Je vais venir avec mon staff donc
j’aurai du soutien moral. Cela m’aidera à mettre du White-Spirit sur les
souvenirs de l’an passé.

The Amundi Evian Championship
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B E L L E S A D R E S S E S – À P A R I S E T A I L L E U R S

Cette solution présente l’avantage de disposer
d’un capital (la valeur de la nue-propriété) tout en
occupant ou en mettant en location votre bien, la
vie durant.

Ce capital, exempt d’impôts sur les plus-values pour

les résidences principales, vous permettrait par

exemple :

de profiter confortablement de votre retraite

d’investir dans une résidence secondaire

(achat, rénovation…)

d’anticiper, d’organiser votre succession : en

donnant de votre vivant à vos enfants et
petits-enfants.

USUS & FRUCTUS ABUSUS

PLEINE PROPRIÉTÉ

USUFRUIT NUE-PROPRIÉTÉ

Savez-vous que vous pouvez percevoir jusqu’à 75% de la valeur de
votre bien tout en restant chez vous ?

nuepropriete@danielfeau.com01 89 53 29 83

w w w . d a n i e l f e a u . c o m
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Selon vos mots, le parcours d’Évian s’apprivoise
avec le temps. Pour votre quatrième participation,
vous sentez-vousmieux armée ?

P. D. : Oui, après c’est une nouvelle édition. C’est du golf. Chaque jour est
différent et je ne peux pas savoir dans quel état sera mon jeu. Je peux
mettre mon état mental du bon côté et c’est ce que je travaille avec ma
psy et ma préparatrice mentale.

Que vous vient-il à l’esprit, quand vous pensez à
TheAmundi Evian Championship ?

P. D. : J’avoue que j’apprécie beaucoup les greens qui sont dingues,
C’est plus facile, quand on attend, de contempler la nature, parce qu’on
a quand même des vues exceptionnelles.

Vous êtes particulièrement sensible à l’écologie…

P. D. : Cela a toujours été le cas. J’ai une famille d’agriculteurs donc
j’ai toujours eu un rapport très important avec la terre. On y est sen-
sible comme on peut en tant que sportif. Et vu ce que fait le LPGA en ce
moment, en nous faisant travailler à droite à gauche en permanence,
on fait comme on peut. La semaine dernière, on a traversé New York qui
était sous la fumée (due aux incendies massifs au Canada), cela fait un
peu réfléchir. J’ai joué deux tournois du LPGA où on a été arrêté, avec
une fois l’impossibilité de sortir de sa chambre d’hôtel car il y avait des
feux partout et que la qualité de l’air était mauvaise. À un moment, on
commence à réfléchir et à se dire qu’il faut faire attention à la planète.

Vous souhaiteriez voir plus d’efforts du LPGA pour
protéger la planète ?

P. D. : Oui, surtout au niveau de la santé et des voyages. Nous faire
voyager dans trois endroits différents à New York alors qu’on pouvait
être trois semaines dans le même hôtel et au même endroit… Ça aurait
quand même été plus agréable.

À Évian, le parcours est intégré aumieux à la nature
qui l’entoure. À quel point ce lieu est à part, par
rapport au quotidien du LPGA?

P. D. : Évian est un parcours magnifique. On s’y sent très bien et
c’est très agréable d’être à la fois “à la maison” et au cœur d’un tel
endroit. »

« On est toutes là

pour jouer, pas pour

faire du copinage »

Journal du Golf - Briston 240x324-Juillet-2023.indd 1Journal du Golf - Briston 240x324-Juillet-2023.indd 1
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Consultez nos tarifs
et toutes nos promotions sur:

www.activegolf.fr
Informations & reservations:

Informations & réservations France
+ 33 428770138 ou info@activegolf.be

21 nuits en appartement ClubHouse
Residences avec cuisine équipée

Dîner du 1er soir (Autres soirs sur demande)
Petit déjeuner du 1er matin (Autres jours sur demande)

Rafraichissements à l’arrivée • Service nettoyage
Produits de toilette, peignoir de bain,

pantoufles, sèche cheveux.

5 Green Fee pp Monte Rei
Buggy et 1h par jour pp de driving range inclus
5 Green Fee pp Quinta da Ria / Quinta da Cima

T-off réservés selon souhaits et disponibilités

-15% sur hébergement pour toute réservation J-90,
déjà déduite du prix proposé si applicable

pour votre réservation

Prix pp à partir de3493€
Vol et voiture de location sur demande

MONTE REI GOLF & COUNTRY CLUB
(Algarve – Portugal)

Vol valise et sac de golf compris
(Inclus sur base d’un prix indicatif du billet d’avion à 300€)

Voiture de location pour 2 Cat BB, type corsa, RC,
Omnium, km illimités, plein et toutes taxes comprises.
(Voiture incluse sur base d’un prix indicatif de 320€)

21 nuits en chambre double
Petits déjeuners • Dîners 1/2 pension

10 Green Fees pp
3 x Son Servera (7’) • 3 x Pula Golf (8’)

2 x Canyamel (13’) • 2 x Capdepera (15’)
Possibilité d’aménager les green fee

en fonction de vos souhaits
T-off réservés selon souhaits

et selon disponibilité

Réductions éventuelles
déjà déduites du prix proposé

Prix pp à partir de2193€

IBEROSTAR CALA MILLOR
(Mallorca)

146 JOURNAL GOLF 020723.indd 2-3146 JOURNAL GOLF 020723.indd 2-3
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Welcome to our World

Active Golf & Thalasso Travel
License A6007 – IATA 08212013

THE RESIDENCES LA TORRE
(Région de Murcia – Espagne)

28 nuits en appartement
tout équipé 2 chambres Terrace vue jardin ou golf

1 GF pp par jour au choix sur les 4 parcours suivants :
La Torre Golf (Sur site)

Hacienda Riquelme Golf Club (15’)
Alhama Golf Course (Jack Nicklaus signature) (40’)

El-Valle Golf Club (10’)

Les 4 premiers T-off réservés
(1 sur chaque parcours), les suivants à réserver

sur place.
Attention une cotisation de 9€ par 18 trous et pp
ou de 5€ par 9 trous Twilight est à payer sur place

Accès aux bars, aux restaurants aux piscines
et au centre de fitness du Resort

Accès aux courts de Tennis et de Paddle

Prix pour 3è et/ou 4è personne(s) avec ou sans golf
disponible sur demande

Prix et disponibilités
pour les mois de juillet et août sur demande
Offre sous réserve de disponibilité au moment

de la réservation

Prix pp sur base d’une occupation

par deux personnes à partir de :1631€
Nous sommes aussi à votre service

pour la réservation de votre vol et de votre voiture
de location si vous le souhaitez

Prix et disponibilité pour juillet et août
uniquement sur demande.

PROGRAMME VOYAGES GROUPES
ET TOURNOIS 2023-2024

27-12 > 03-01-2024
VOYAGE ACCOMPAGNE/TOURNOI DE FIN

D’ANNEE RIU TIKIDA BEACH AGADIR (All-inclusive)

03-01 > 10-01-2024
VOYAGE ACCOMPAGNE/TOURNOI

DE LA NOUVELLE ANNEE RIU TIKIDA BEACH
TAGHAZOUT (All-inclusive)

10-01 > 17-01 2024
VOYAGE ACCOMPAGNE/TOURNOI RIU TIKIDA

PALACE AGADIR (All-inclusive)

23-03 > 30-03 2024
RYDER CUP POUR SENIORS PRECISE EL-ROMPIDO

(Costa Huelva de la Luz-Espagne)

01-04 > 06-04-2024
TOURNOI OPEN ST-ANDREWS OLD COURSE HOTEL /

OLD COURSE-DUMBARNIE-CASTLE
COURSE-KINGSBARNS

03/07/2023 07:1303/07/2023 07:13
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Swing séquence

PERRINE DELACOUR
Revenue dans le top 100mondial et actuellement

41edu classement du LPGA, Perrine Delacour

réussit lameilleure saison de sa carrière avec

notamment une 11eplace au PGAChampionship

et une 33eà l’USOpen. Analyse de son swing

avecGuillaumeBiaugeaud.

Perrine Delacour est revenue à une trajectoire en draw. Grâce à un
physique parfait, athlétique et souple, Perrine a une très bonne
vitesse de club, environ 100 mph (miles par heure). La moyenne

sur le LPGA est aux alentours de 95. Elle a beaucoup travaillé sur ses
appuis l’hiver dernier pour pouvoir utiliser le sol afin de créer diffé-
rentes trajectoires. Elle travaille ces changements avec son coach
technique Grégory Buisson, mais aussi avec son préparateur physique
Dylan Stryczek ; tous deux travaillent en parfaite entente. Sa posture
est idéale, athlétique et relâchée, comme dans les livres : des genoux
juste déverrouillés et un corps légèrement penché. Notez qu’elle est
légèrement alignée à gauche car sur ce trou à Évian, il y a beaucoup de
pente de gauche à droite.

En P2 (club parallèle au sol), le haut du corps est engagé avec une
tête de club devant les mains. Il y a pour l’instant peu de rotation sur
son bas du corps.

En P3 (bras gauche parallèle au sol), la rotation est plus importante et
Perrine a parfaitement armé son club. Si on tirait un trait sur le shaft,
celui-ci pointerait directement sur la balle : le plan du club et le place-
ment des mains et du club sont parfaits.

En P4 (sommet), la position du club est parfaite en haut du swing
avec beaucoup de rotation pour le buste et peu de rotation du bas du
corps. Je mettais en avant son côté souple, on le voit sur cette image
où le haut du corps est probablement à plus de 90° alors que son bas
du corps a peu tourné, probablement entre 30 à 35°. D’où une disso-
ciation importante qui va l’aider à générer de la puissance. À noter que
son bras gauche n’est pas tendu avec une légère flexion du coude. Ce
n’est pas un problème, bien au contraire, c’est signe de relâchement.

J’adore la position P5 (bras gauche parallèle au sol) : le bas du corps
s’est recentré, le haut du corps est encore fermé avec un dos encore
un peu face à la cible. Son club est légèrement à plat et les mains un
peu derrière elle. On sent dans cette position magnifique que Perrine
a emmagasiné de l’énergie et a un club parfaitement positionné pour
attaquer la balle de l’intérieur et faire un draw absolument magnifique.
Ici, juste avant l’impact, c’est désormais son bassin qui est ouvert,
tourné, et que ce sont désormais ses épaules qui sont face à la balle
et sont très bien repositionnées. Dans cette position-là, on sent
encore une fois que son club va arriver de l’intérieur ; il est une posi-
tion absolument idéale pour pouvoir créer une trajectoire parfaite-
ment en draw.
À l’impact, c’est parfait. Son bassin a continué à tourner, sa jambe
gauche est tendue, synonyme d’une bonne utilisation du sol et de la
rotation du bassin et un haut du corps qui tourne avec une épaule
droite plus basse que l’épaule gauche : cette fois, le club va prendre la
balle en remontant, élément essentiel au driving.
Cette position (bras parallèles au sol après l’impact) est très impor-
tante car on voit ici que la face de club de Perrine s’est refermée. Une
face de club qui regarde vers le sol dans cette position signifie qu’il y
a eu beaucoup, beaucoup d’action de main, qu’elle a libéré la tête de
club. Là aussi, c’est absolument en relation avec son club qui, comme
on l’a vu précédemment, revient de l’intérieur. Si c’est le cas, elle a
besoin d’actionner les mains pour créer cet effet de droite à gauche,
ce magnifique draw qui est la trajectoire sur laquelle s’appuie Perrine.
On voit un finish parfaitement équilibré où l’ensemble du corps est
tourné et où son club est repositionné dans le dos grâce au relâche-
ment des coudes et des poignets.

P5
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Swing séquence

Enseignant,
membre PGA France
Golf PGA France du Vaudreuil
et de la Golf Court Academy

GUILLAUME
BIAUGEAUD

L’ana-
lyse

Vous rêvez probablement toutes et tous de driver loin
et en draw ? Perrine Delacour le fait magnifiquement
bien. Je vous propose de vous inspirer de deux posi-
tions dans son swing pour vous aider à faire du draw.

La première position, c’est celle en P5 (voir photo
ci-contre), quand son bras gauche est parallèle au
sol. Il y a plusieurs points ici qui vous permettront de
déplacer le club comme il faut, c’est-à-dire à partir de
l’intérieur, pour pouvoir créer un draw.

La première clé ? Les hanches, quand le bras gauche
est parallèle au sol à la descente, qui ne sont pas trop
tournées et surtout un dos « fermé » dans cette posi-
tion-là. C’est-à-dire qu’il regarde encore la cible. Cela
permet au club de rester derrière vous.

Un deuxième élément extrêmement important qui va
vous aider pour le plan du club : le bras gauche dont le
coude gauche qui est au-dessus de son coude droit. Là
aussi, cette position permet de coucher le club et aide
à ramener un club plus plat et de l’intérieur, ce qui est la
première composante d’un coup en draw.

La deuxième position, c’est celle-ci (voir photo
ci-contre). Sa tête de club est fermée dans cette posi-
tion. Sa main droite est venue recouvrir la main gauche.
Ce qui signifie, comme avec un lift au tennis, qu’elle a
refermé cette face de club par l’action des avant-bras
et des mains, qui est la deuxième composante pour
créer le draw.

P5
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* Cet appareil nécessite d’avoir un smartphone compatible couplé avec l’application Garmin Golf™* Cet appareil nécessite d’avoir un smartphone compatible couplé avec l’application Garmin Golf™* Cet appareil nécessite d’avoir un smartphone compatible couplé avec l’application Garmin Golf™
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APPROACH®R10
LE RADAR D’ANALYSE DU SWING
AVEC SIMULATEUR DE JEU INTÉGRÉ *



Texte de Thibault Raisse – Photos DR
The Amundi Evian Championship

Premier swing sur la future Academy de l’Evian Resort Golf Club pour Franck Riboud en compagnie de Juli Inkster et Patricia Meunier-Lebouc en 2005
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L a vie de golfeur de Franck Riboud est mieux que la vôtre. Si, si.
Attention : personne ne dit qu’il joue mieux que vous, ou qu’il a
plus de self-control après une gratte. Sur ces aspects, il n’est

pas mieux loti que la majorité d’entre nous. En revanche, sur tout le
reste, il y a matière à l’envier. À moins que, comme lui, vous ayez déjà
joué Augusta trois fois. Et que vous ayez partagé 18 trous avec Gary
Player, entre autres légendes de notre sport. Et que vous bénéficiez
d’un statut de président qui vous permet de jouer à l’œil presque
partout. Et que votre compagne soit une ex-grande championne. Et
que votre fils soit un amateur 5*. « J’ai un poster dédicacé de Tiger
Woods, mais je n’ai jamais eu la chance de jouer avec lui », constate
néanmoins le patron de The Amundi Evian Championship.

Golfeur heureux, Franck Riboud est aussi un homme chanceux, il le
reconnaît. Depuis 2014, l’ancien P.-D.G. de Danone passe une retraite
paisible entre la côte basque, sa terre d’adoption, Marrakech où
il possède une résidence secondaire, et bien sûr Évian où il a fait
du tournoi, un Majeur, c’est-à-dire un des cinq plus grands tournois
féminins au monde. Et la seule épreuve du Grand Chelem en Europe
continentale, hommes et femmes confondus. S’il n’a plus aucune
fonction, même honorifique, au sein de la multinationale fondée par
son père, Antoine Riboud, Franck reste donc le président du tour-
noi créé en 1994 par ce même père au sein du fameux resort situé
sur les bords du Léman, également propriété du groupe agroalimen-
taire. « Dans la famille, le grand passionné de golf, c’était mon père
Antoine. Moi, j’y suis venu sur le tard. Avant mes 30 ans, je jouais très
peu », note l’ancien capitaine d’industrie. Il s’est bien rattrapé depuis.

Rejeton de la haute bourgeoisie lyonnaise, Franck grandit entre le
quartier commerçant d’Ainay, dans le 2e arrondissement de la capi-
tale des Gaules, et le village de Sevrier, au bord du lac d’Annecy,
lieu de villégiature habituel du clan Riboud. « Après l’école ou en
vacances, comme on n’avait ni internet ni console de jeux, on n’avait
pas d’autre choix que d’aller dehors pour faire du sport », note le
retraité de 67 ans. Ado, il est membre du Tennis Club de Lyon, fait du
ski sur la piste synthétique de la colline de Fourvière aux beaux jours
et dans les Alpes voisines aux premiers flocons, puis devient accro
à la planche à voile. Et quelle que soit la discipline, il vise à chaque
fois l’excellence. « C’est en planche à voile que j’ai eu mes meilleurs
résultats, avec une septième place en Championnat d’Europe. Mon
père disait que faire du sport, c’est faire de la compétition. Sinon, ça
s’appelle prendre l’air. »

Forcément, comparé à ces sports intenses, le golf est assimilé par
l’ado et son frère aîné Gilles à un genre de sieste. Membre du Golf Club
de Lyon, le patriarche emmène parfois ses deux plus jeunes garçons
avec lui, et comme ni l’un ni l’autre ne s’intéresse à la balle blanche,
il les dépose au club-house le temps d’enchaîner ses 18 trous en
paix. « Quand il avait terminé, il nous trouvait en train de jouer au
foot dans les bunkers, et nous punissait en nous enfermant dans la
voiture », sourit Franck. Malgré son agenda de P.-D.G., Antoine Riboud
parvient à maintenir un handicap honorable de 14 grâce à ses pros
attitrés, les frères Michel et Roger Damiano, avec qui il multiplie les
parcours accompagnés. « Michel lui conseillait toujours de prendre
un fer-7 à la place des longs fers. La phrase est devenue un gimmick
que mon frère et moi utilisions pour chambrer notre père quand il
jouait mal : Antoine, prenez plutôt un petit fer-7. »

École d’ingé, fraternité et golf
C’est à 30 ans, alors que Franck a déjà intégré l’entreprise familiale,
que le virus paternel finit par contaminer le fils. Le temps passant,
ses potes de promo de l’école d’ingénieur de Lausanne, dont il
est resté très proche, comptent de plus en plus de convertis. « Du
coup, on s’y est tous mis, et c’est là que je suis devenu accro, se
souvient-il. Quand j’étais en déplacement, j’avais mes clubs en
permanence dans le coffre de ma voiture de fonction. Je dor-
mais uniquement dans des hôtels qui respectaient deux critères :
un parcours de golf tout proche, et Canal+ dans la chambre pour
regarder l’émission d’André-Jean Lafaurie. » La bande de copains de

Golf-
trotter

Président de TheAmundi Evian Championship,

tournoi fondé par son père il y a presque trente ans,

Franck Riboud, également ex-P.-D.G. de Danone

comme le paternel, est venu au golf sur le tard. Et a

réuni depuis lors l’une des plus belles collections de

souvenirs dont peut rêver un joueur loisirs.
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The Amundi Evian Championship

l’école d’ingé se retrouve le week-end pour jouer à Cély ou Villarceaux,
part en séjour golfique en Espagne ou au Portugal, organisent une
transhumance annuelle aux Bordes. L’été, le groupe d’amis ne rate
jamais la très festive Semaine de golf d’Aix-les-Bains. « On se tirait la
bourre le matin sur le parcours, on se chambrait au déj, le soir on
ripaillait… De merveilleux souvenirs. »

Quand Franck prend la succession de son père à la tête de Danone
en 1996, le temps consacré à la petite balle devient quantité négli-
geable. « Votre vie ne vous appartient plus tellement », relève-t-il.
Les occasions d’avaler 18 trous deviennent rares, tout comme les
séances d’entraînement au practice de Vaucresson pourtant voisin
de son domicile. Alors, entre deux « conf calls » ou deux avions, quand
une opportunité même fugace de fouler le gazon se présente, il s’y
engouffre. Comme cette fois où, atterrissant en Californie la veille d’un
important rendez-vous d’affaires, il s’offre Pebble Beach au débotté.
Ou lors de cette prise de contact en vue d’acquérir Aqua, une marque
d’eau appartenant à une famille indonésienne. « La cheffe de famille
était mordue de golf, elle a suggéré que nous fassions connaissance
en jouant. On s’est retrouvé sur un parcours quelque part en Indoné-
sie. Vu les circonstances, je me suis retenu de la chambrer (rires). À la
fin de la partie, on a signé un pré-accord d’achat. Cette marque est
encore une filiale du groupe Danone aujourd’hui. »

Parallèlement, Franck est propulsé président de The Evian Masters
dès sa première édition, en 1994. Sous sa gouverne, ce qui était
d’abord un pro-am féminin organisé pour fêter la réouverture du par-
cours après travaux ne tarde pas à prendre de l’épaisseur. « Pour atti-
rer des grandes joueuses, et comme on n’avait pas d’argent, on a
eu l’idée de proposer à des championnes de jouer les égéries avec
pour mission de prêcher la bonne parole autour d’elles. » L’une des
premières Tricolores à accepter ce rôle est Sandrine Mendiburu,
jeune pousse du Tour européen tout juste auréolée d’un premier titre
à l’open du Portugal. Elle deviendra la compagne du P.-D.G. En 2001, le
couple donne naissance à Hugo, futur champion de France amateur
2018 au Gouverneur. « J’étais présent pour l’encourager tout au long
de la compétition, se rappelle son père. Le putt de 15 mètres qu’il a
rentré sur le green du 18 pour boucler la première journée en tête est
mon meilleur souvenir golfique. »

Westwood,Manassero, Colsaerts andCo
en partenaires
Et pourtant, des grands souvenirs sur un parcours de golf, l’ancien haut
dirigeant n’en manque pas. Comme ces pro-ams joués en compagnie
de Lee Westwood, Matteo Manassero, ou Nicolas Colsaerts. Ou cette
Alliance disputée en marge de The Open Senior 2021 sur le parcours du
Royal Saint Georges aux côtés de Bernhard Langer, contre un certain
Fred Couples – « On a gagné, même si je les ai surtout regardés jouer ».
Et puis il y a Augusta. « Je l’ai joué trois fois, le lundi qui suit le Masters,
confie Franck avec gourmandise. Rolex, un de leurs sponsors, est aussi
partenaire de The Amuundi Evian Championship, ce sont eux qui m’in-
vitent. La troisième fois, c’était cette année, en compagnie de mon fils.
Une partie inoubliable. Et deux jours avant, je jouais avec Gary Player
sur un parcours tout proche ! »

Le fringant retraité revendique aujourd’hui un index de 14, contre 8 à
son meilleur golf. Il joue presque tous les jours quand il est en villégia-
ture au Maroc, où il est membre du légendaire Royal Golf de Marrakech.
Le reste du temps, on peut le croiser environ deux fois par mois au
practice d’Arcangues ou à celui du golf de Biarritz. « Je tape des balles
pendant deux heures, je m’énerve, et je vais boire un coup », se marre-
t-il. Malgré son amour intact du jeu, quand on se risque à lui demander
son pire souvenir sur un parcours de golf, sa réponse se résume à ce
râle de frustration bien connu : « Tous ! » Comme quoi, aussi enviable
soit-elle, la vie de golfeur de Franck Riboud ressemble quand même pas
mal à la vôtre.

« Quand j’étais en déplacement,
j’avaismes clubs en
permanence dans le coffre
dema voiture de fonction »

Complicité entre Franck Riboud et Lydia Ko, vainqueure
de The Amundi Evian Championship 2015.

Jacques Bungert, binôme de Franck Riboud depuis trente ans.

Rencontre entre deux légendes : Gary Player et Ai Miyazato en 2017.
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Texte de Romain Lefebvre, à Los Angeles – Photos AFP

Clar
123eUSOpen
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Il en fallait des nerfs solides pour résister à la menace d’un duo de
chasseurs composé de Rory McIlroy et de Scottie Scheffler, ainsi
qu’au voisinage du héros local Rickie Fowler, né à Murrieta à une

heure trente de route de Los Angeles, et en quête de son premier
Majeur depuis toujours. Remarquable de courage, Wyndham Clark,
29 ans, 32e mondial et quasi anonyme au départ de cet US Open, aura
réussi un sans-faute malgré l’énorme pression qui pesait sur ses
épaules de rookie en dernière partie à ce niveau.

Il faut dire que le golfeur de Denver était bien entouré. Son caddie ?
Un ancien joueur du PGA Tour, deux participations à l’US Open (2008 et
2011). Une rareté tant il est difficile de ravaler sa fierté pour mettre fin à
sa carrière de golfeur professionnel et se lancer dans ce métier. Mais
John Ellis (43 ans) est plus qu’un porte-sac. C’est un mentor, un ami
aussi.
Plus loin derrière les cordes, il y avait également « la discrète », comme
on la surnomme sur le circuit. Julie Elion est la préparatrice mentale
de Clark depuis janvier, connue dans le milieu pour avoir travaillé avec
Mickelson et aidé Jimmy Walker à remporter le PGA Championship 2016.
Sollicitée par nos confrères américains, cette adepte de la méditation
qui prône la pose de petits objectifs quotidiens s’est contentée de peu
de mots mais qui en disent beaucoup, assurant qu’elle « lui tendait un
miroir » pour lui rappeler de croire en son talent. « Wyndham est le tra-
vailleur le plus acharné avec lequel j’aie jamais travaillé. »
« Dans ce jeu, vous perdez tout le temps et il faut toujours se tourner
vers l’avant, alors elle nous a dit de nous fixer trois petits objectifs »,
développe Ellis. « C’est assez simple, poursuit son patron. Il s’agissait de
prendre du plaisir sur un magnifique parcours de golf et de faire preuve

ark, élogede
l’audace
En faisant preuve d’un aplomb inouï, le solide

WyndhamClark a résisté aux cadors pour

remporter son premierMajeur à la surprise générale.

« J’ai travaillé avec
d’excellents entraîneurs
mais je nemaîtrisais rien.
Alors j’ai décidé deme
débrouiller seul »
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« Joue pour quelque
chose de plus grand
que toi »

Lemessage
que lui envoyait samère,
décédéeen2013

d’audace. » Et le troisième ? « Me rappeler les deux premiers. Je me
suis dit que si je parvenais à me maintenir dans le meilleur état d’esprit
possible, mon golf ferait le reste. »
Et, plus haut, veillait celle qui l’a initié à ce terrible jeu. Sa mère Lisa,
décédée en 2013 d’un cancer du sein. Quand il était petit, elle lui glis-
sait des Post-its d’encouragement dans ses affaires de classe ou son
sac de golf. Plus tard, ils deviendraient des SMS où elle lui répétait
« joue pour quelque chose de plus grand que toi ». « Elle a toujours été
fière de moi, quelle que soit ma situation ou ce que je faisais, souriait
sans verser dans le pathos le futur 13e joueur mondial, classé encore
241e il y a un an. C’était une semaine incroyable, car ma mère a vécu à
Los Angeles pendant quelques années et des gens sont venus me voir
pour me montrer des photos d’elle à l’époque où elle vivait ici, entre 20
et 30 ans. Mes parents se sont mariés au Riviera Country Club (non loin
du LACC). J’ai quelques racines dans cette région. J’aurais juste aimé
que ma mère soit là, que je puisse la serrer dans mes bras et qu’on
puisse profiter de ce moment ensemble. Mais je sais que là où elle est,
elle me regarde avec fierté. »

7eplace en distancemoyenne au driving
Il y a de quoi. Avec un jeu fondé sur une frappe de balle exceptionnelle
qui le situe à la septième place en distance moyenne au driving (287 m)
sur le PGA Tour, Clark a conquis son premier titre à Charlotte en mars
dernier. D’une adresse diabolique autour des greens, il doit également
sa victoire à des coups de golf sans fioriture, comme ce lob-shot sorti
des hautes herbes autour du green sur le 14 vendredi pour coffrer un
birdie ou ce missile au bois-3 sur le même trou pour le même résultat
dimanche, alors que McIlroy venait de commettre son seul bogey du
jour et qu’il était temps de lui régler son compte.
À une époque où chaque golfeur s’entoure d’un staff digne d’une PME,
lui trace sa route sans l’aide d’un coach attitré. « Beaucoup de gens
disent que j’ai un bon swing, déclara-t-il après son triomphe. À mes
débuts sur le circuit, cela m’a vraiment dérangé parce que les gens
me disaient “oh, tu as un si bon swing” alors que je ne savais pas trop
où allait ma balle, ce qui était vraiment frustrant pour moi. J’ai travaillé
avec d’excellents entraîneurs mais je ne maîtrisais rien. Alors j’ai décidé
de me débrouiller seul – je travaille un peu avec mon caddie, mais la
plupart du temps seul – sur mon jeu et mon swing, comme quand j’étais
plus jeune. Je savais comment frapper des coups et je m’en suis éloi-
gné lorsque j’étais avec un entraîneur. Maintenant, quand je suis à l’en-
traînement, j’essaie toujours de revenir à une forme de neutralité. Si un
jour il fait très froid, je frappe d’énormes draws au practice. Et le jour
où c’est un peu trop sec, je fais d’énormes cuts. Mais sinon je retrouve
toujours cette neutralité. C’est comme ça que je procède depuis un an
et demi. J’ai donc l’impression d’avoir maintenu mon swing dans ces
paramètres et mes statistiques se sont énormément améliorées en
faisant cela. » Comparé à Roger Federer par Thomas Levet, consultant
sur Canal+, pour la facilité qu’il dégage, Wyndham Clark n’a sûrement
pas fini d’étonner le monde du golf.

123e
USOPEN
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Après l’étiquette embarrassante de « meilleur joueur du monde
à n’avoir jamais gagné de Majeur », longtemps éprouvée par Phil
Mickelson et ses 17 tops 10 jusqu’à l’ouverture de son compteur

au Masters 2004, voici une version revisitée : celle du « meilleur gol-
feur de la planète à ne plus remporter de Grand Chelem ». Elle colle à
la chemisette de Rory McIlroy, qui la subit comme on porte sa croix.
Depuis le PGA Championship 2014, son destin de multirécidiviste au
sommet de son art se refuse à lui. Dans sa vitrine de trophées, siègent
quatre couronnes royales, seulement, oserait-on dire, tant son génie
en mériterait au moins le double.
À Los Angeles, le Nord-Irlandais, nettement vainqueur à l’applaudimètre
au tee n° 1 alors qu’il partageait lors du dernier tour la partie de Scottie
Scheffler, Américain et n° 1 mondial, a terminé pour la 19e fois parmi les
10 premiers d’un rendez-vous haut de gamme sur les neuf dernières

Texte de Romain Lefebvre, à Los Angeles – Photos AFP

PourquoiMcIlroy
ne parvient-il plus à
s’imposer en Majeur ?
Adulé par la planète entière, dans le top 10mondial,

voire top 3 depuis plus de dix ans, RoryMcIlroy n’a

pourtant plus gagné enGrandChelemdans cette

période de temps. Tentatives d’explications de ce

mystère.

saisons. Avant lui, seul Ernie Els avait fait mieux (ou pire) en cumulant
15 tops 10 entre ses victoires à The Open 2002 et 2022. À y regarder de
plus près, la série noire de McIlroy ne doit pas grand-chose à la fatalité.
Voici quelques pistes pour tenter d’expliquer l’inconcevable.

Mauvais chasseur ?
Depuis ses débuts en Grand Chelem, en 2007 lors du British Open qu’il
avait terminé à la 42e place ex aequo en tant qu’amateur, McIlroy a
participé à 57 Majeurs et terminé 28 fois dans le top 10 : huit fois au
PGA Championship, sept à l’US Open, autant au Masters et à six reprises
à The Open. Il est difficile de généraliser mais bien souvent la victoire
finale lui a échappé faute d’avoir été intraitable lors des quatre tours
comme il le fut notamment lors de ses deux premières victoires de
prestige (US Open 2011, PGA Championship 2012) obtenues avec huit
coups d’avance sur ses poursuivants. Surtout lors des quatre Majeurs
qu’il a remportés, le Nord-irlandais était leader après 54 trous. Cette
position de chassé au matin du dernier tour, il ne l’a connue qu’à deux
autres reprises : lors du Masters 2011 (quatre coups d’avance avant de
s’effondrer dans ce qui reste à ce jour son pire cauchemar de golfeur)
et à St Andrews l’an dernier. Dans la position du chasseur, pourtant sou-
vent jugée confortable, McIlroy ne parvient pas à faire la différence le
dernier jour. Et quand il a le feu en lui, comme à Augusta en 2022 (-8 le
dimanche au terme d’un festival de golf total), ça ne passe pas parce
qu’il part de trop loin.

Trop attentiste ?
C’est un signe qui n’a pas échappé à l’Américain Michael Kim, classé
128e mondial, et très actif sur les réseaux sociaux pour commenter son
sport, qu’il suit comme peu d’autres joueurs. Évoquant le dernier tour
de cet US Open, il observait que « les trous 12 et 14 joués par Wyndham
(Clark) et Rory (McIlroy) montrent une différence essentielle. Rory a
pris un fer au départ du 12, se laissant un deuxième coup trop long

Dans la position du chasseur,
pourtant souvent jugée
confortable, McIlroy ne
parvient pas à faire la
différence le dernier jour
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pour pouvoir mettre du spin indispensable pour un drapeau en entrée,
tandis que Wyndham a frappé un driver par-dessus les arbres jusqu’au
fairway (pour se donner une chance de birdie sur son deuxième coup).
Ensuite, Rory n’a pas tenté sa chance dans le rough au 14 (préférant
un lay up au lieu de prendre le risque d’attaquer le green), alors que
Wyndham a frappé son drive pleine piste. » Ce fut en effet un moment
décisif, McIlroy écopant de son seul bogey de la partie tandis que le
birdie qui suivit de Clark sur le même par-5 lui offrait une avance de
trois coups à quatre trous de la fin. Ce sont là des petits détails mais
qui font la différence au final quand la défaite se joue à un coup près.
Voyant que l’Américain ne cédait pas à la pression du dernier tour après
l’aller, le n° 3 mondial n’a jamais vraiment été à l’attaque le dimanche,
histoire de faire bouger le leaderboard et faire douter son rival à dis-
tance. Outre son birdie initial et le bogey du 14, McIlroy a enchaîné les
pars dans une partie où finalement « il ne s’est rien passé », comme on
dit, ce qui ne devrait pas être le cas quand une victoire en Majeur tant
attendue est en jeu.

Puttermalheureux ?
La stat en est presque effrayante. Classé 2e de cet US Open, Rory McIlroy
ne pointe qu’à la… 42e place au classement de la moyenne de putts avec
un score faiblard de 1,81 sur l’ensemble de son tournoi et de 2 sur le
seul dernier tour (1,93 le samedi). Un bilan d’autant plus médiocre que
le Nord-irlandais a terminé le tournoi à la première place des greens en
régulation avec 82 %, nettement devant Min Woo Lee (74 %). Son ratio le
dernier jour (15/18), le meilleur du champ à égalité avec Jon Rahm, rend
sa performance putter en main d’autant plus regrettable. « Je pense
que j’ai très bien exécuté mon plan de jeu, en touchant beaucoup de
fairways et beaucoup de greens, ce qu’il faut faire à l’US Open, se justi-
fiait-il en conférence de presse. En fait, j’ai eu l’impression que les deux
derniers jours, lorsque les greens commençaient à devenir assez mar-
qués, je contrôlais moins bien la vitesse et c’est la raison pour laquelle
je n’ai pas mis beaucoup de putts. Je ne pense pas que mes putts
étaient mauvais, je les frappais simplement avec une vitesse légère-
ment inadéquate. Certains étaient courts, d’autres un peu longs. J’ai
juste manqué de contrôle putter en mains. »

Pas assez égoïste ?
Il en a sûrement pris conscience à l’heure de tirer le bilan au lendemain
de son cut raté au Masters qui l’a profondément meurtri. En se démul-
tipliant pour la défense des intérêts du PGA Tour dans la guerre des
circuits qui faisait rage depuis plus d’un an, Rory McIlroy, seul en pre-
mière ligne, aura consommé une énergie folle qui lui a sûrement coûté
quelques coups décisifs. La saison dernière, malgré un accomplisse-
ment extraordinaire (4 tops 10 en Majeurs, FedEx Cup et Race to Dubaï
remportées et première place mondiale reconquise en fin d’année), lui
a forcément laissé un goût d’inachevé, lui qui rêve d’un cinquième tro-
phée du Grand Chelem. Conscient, à 34 ans, que le temps passe et que
chaque microdose d’énergie est précieuse, il a abordé cet US Open dif-
féremment des précédentes échéances. Parties de reconnaissance
en solo dès 6 h 45 du matin le mardi, conférences de presse d’avant
tournoi et d’après premier tour zappées, McIlroy a créé une bulle
autour de lui afin de rester hermétique aux multiples sollicitations dont
il est l’objet quotidiennement. Cette stratégie lui aura permis, à la dif-
férence de bon nombre de Majeurs passés, d’attaquer cet US Open du
bon pied pour se positionner d’emblée aux avant-postes. C’est là une
piste à suivre à l’avenir, son image de gendre idéal dût-elle en souffrir.

Bon perdant ?
À peine sorti de la cabine de scoring où il venait d’assister au triomphe
de Clark diffusé sur les écrans de télévision, McIlroy fut happé par la
télévision américaine pour une interview à chaud. Le regard attendri
de son intervieweuse aura suffi à effacer le masque de déception
qui ternissait son visage jusqu’alors. Dans la foulée, sa conférence
de presse fut à son image, sincère et digne. Mais cette « normalité »
en toutes circonstances, qui fait de la star d’Holywood (son patelin
nord-irlandais d’origine, à ne pas confondre avec Hollywood et ses
strass à quelques kilomètres du LACC) un des sportifs les plus atta-

En se démultipliant pour
la défense des intérêts du

PGATour dans la guerre des
circuits qui faisait rage depuis

plus d’un an, RoryMcIlroy,
seul en première ligne, aura

consomméune énergie
folle qui lui a sûrement coûté

quelques coups décisifs

chants de la planète, est-elle la marque du champion absolu ? Pas sûr. Il
y a en tout géant du sport, de Tiger Woods à Roger Federer, de Muham-
mad Ali à Michael Jordan, les gènes d’un prédateur pour qui rien n’est
plus douloureux que la défaite. Quand certains, après pareille désillu-
sion venant à la suite de tant d’autres, auraient été inapprochables
sous peine d’électrocution, lui avait retrouvé ce naturel friendly qui
le caractérise, pour justifier ce énième échec. « Les deux dernières
vraies chances que j’ai eues en Majeurs, j’ai l’impression d’avoir fait des
performances assez similaires, à St Andrews l’année dernière (3e de
The Open) et ici, analysait-il. Je n’ai pas fait grand-chose de mal, il faut
que je sois un peu plus efficace quand j’ai des opportunités. Être en
lice pour la gagne au dernier tour de l’US Open, c’est une bonne chose.
J’ai joué comme je le voulais mais il y a juste eu quelques coups, deux
ou trois sur le retour, que je n’ai pas réussi à faire (…) Quand je rempor-
terai enfin mon prochain Majeur, je serai ravi. Ce sera vraiment très
beau. Je passerais 100 dimanches comme celui-ci pour mettre la main
sur un autre trophée du Grand Chelem. »
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DuLangasque

haut de gamme
Seul Français qualifié pour leweek-end de l’USOpen, Romain Langasque est unmodèle

de constance dans ces rendez-vous enMajeurs, ce qui ne doit rien au hasard.

Texte de Romain Lefebvre, à Los Angeles – Photos AFP
123eUSOPEN
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Dans son palmarès en construction, il n’y a pas de deuxième
place au British Open, comme Jean Van de Velde (1999) et
Thomas Levet (2002). Pas de dernière partie à l’US Open, comme

Grégory Havret (2e en 2010). Ni de top 10 dans un Majeur, comme
Victor Dubuisson (7e du PGA Championship et 9e du British, en 2014)1.
Mais Romain Langasque, 28 ans, a consolidé à Los Angeles une stat
que ses meilleurs aînés n’égaleront jamais : en six départs en Grand
Chelem, il a passé le cut cinq fois. Une rareté.
Seul Français rescapé des deux premiers tours de l’US Open, « le plus
gros test de golf » comme le veut une appellation contrôlée par les
Américains, l’Azuréen a prouvé une fois de plus qu’il est taillé pour ces
sommets de la saison. Sa gourmandise pour tout ce qui brille ne date
pas d’hier. «Ça a toujours été son point fort, rembobine Marc, son père
qui n’a pas manqué un seul de ses coups sur le North Course du Los
Angeles Country Club. Petit, je lui faisais jouer des compets de club
avec des grands et dès qu’il fallait se montrer, il sortait des scores
incroyables. Je l’ai vu rentrer des chips pour ne pas perdre ou gagner
un match-play sous pression. En revanche, dès que ça devient un peu
trop facile, il a tendance à accorder parfois moins d’importance à
l’événement, il a moins envie de se battre. »

Travail mental au cœur de son approche
du haut niveau
Le travail mental a toujours été au cœur de son approche du haut
niveau. Depuis deux ans, c’est Makis Chamalidis qui l’accompagne sur
ce terrain. « Romain a répondu à la question : qu’est-ce qui me rend
plus performant ? résume le psychologue. Être intense du début à la
fin de l’entraînement, avant et pendant un tournoi. On n’est plus dans
le “J’espère que ça va aller” avec cette notion de roulette russe. Il y a
un plan, des objectifs, des moyens et tout ça a plus de sens. L’objectif,
c’est d’exprimer son talent sous pression et de tenir dans la durée. Il
sait où il va, il connaît les process. Il ne se compare pas aux autres. Son
identité est plus forte que tout le reste et c’est pour ça qu’il n’a pas
peur de bomber le torse. Chaque prise de décision est claire, ce qui lui
permet d’augmenter son endurance mentale et ça, ça n’a pas de prix. »
Pour Mathieu Santerre, son coach depuis qu’il est passé pro en 2018
et qui le connaît depuis l’âge de 11 ans, c’est dans la difficulté que Lan-
gasque s’épanouit le plus : « Certains joueurs sont inhibés par les gros
tournois. Romain, ça le sublime. Plus c’est difficile, plus il est à l’aise.
Plus les parcours sont exigeants, plus il tire son épingle du jeu. » Le
directeur technique national Christophe Muniesa abonde : « Rappelons
qu’il a battu Bryson DeChambeau lors de la Georgia Cup (2016), le match
annuel qui oppose le vainqueur du British Amateur au vainqueur de
l’US Amateur. Quand il est dans le coup, il ne lâche pas. C’est aussi un
joueur spontané, intuitif. Son jeu est fondé sur ses sensations. Il n’est
pas du genre à se faire des nœuds au cerveau quand il est dans une
bonne dynamique, un peu comme Victor Dubuisson, dont il est très
proche. Ce ne sont pas des obsédés de la technique. »

Exigence et stratégie
« Ce qui paraît simple comme ça, je me rends compte que ça ne l’est
pas du tout, nuance son père. Il est beaucoup plus stratégique et
réfléchi qu’on ne l’imagine. Or on sait que les parcours des US Open,
c’est d’abord de la stratégie. » L’impression d’improvisation, dans une
routine de jeu extrêmement rapide, est en effet trompeuse.
« Romain est très exigeant sur le pré-shot, détaille son coach. Il y met

toute son attention, toute son énergie. Avant chaque coup, il lit dans
son carnet les quatre choses auxquelles il doit penser : 1. Poser le pied
gauche en premier à l’adresse. 2. Faire un swing d’essai à l’horizontale.
3. Avoir l’intention de jouer bas et en draw (effet de droite à gauche).
4. Se répéter “back-hit” (la montée puis la frappe). C’est un psycho-
pathe de ce qui se passe avant le coup. Ainsi, il n’a pas de pensée
parasite. Il est fort et routinier, ce qui lui permet d’exceller sous pres-
sion, en n’ayant que l’exécution de son coup en tête quand d’autres
pensent scores et enjeu. »
À Los Angeles, une fois le cut assuré, le week-end ne s’est hélas pas
déroulé comme il l’aurait espéré. La faute à un samedi hors sujet, sanc-
tionné par un 77 synonyme de descente au classement qu’il n’a pas
réussi à remonter le dimanche malgré un dernier tour en +1 qui le lais-
sait à la 54e place. Comme si, une fois la qualif en poche, une forme de
décompression s’installait inconsciemment. « C’est déjà ce qui s’était
passé au Masters (2016), quand il s’était qualifié dès son premier Majeur
alors qu’il ne s’y attendait pas du tout », se souvient Marc Langasque.
Mais après un samedi compliqué (83, +11), le jeune amateur de 20 ans
avait terminé par un brillant 68 (-4), grâce à un retour en 31 qui égalait le
record d’un joueur non professionnel sur ces neuf derniers trous et le
faisait grimper à la 39e place finale.
Mais il n’y a pas eu vraiment de rebond à L.A. « C’était mon sixième Majeur,
et je sais que dans ces événements-là, passer le cut c’est bien mais
pas une finalité, analyse « Lancaisse ». Mais je suis d’accord, il y a cette
sensation d’être content et puis j’étais le seul Français, si on avait été
deux ça aurait pu me tirer vers le haut. J’étais 19e après deux tours et
je sentais qu’il y avait des possibilités de faire un bon résultat, mais
le samedi a cassé un peu la dynamique. Je tire des choses positives,
ça fait plusieurs semaines que je joue bien. Il faut continuer sur ma
lancée, ça fait deux ans que ça revient que ça remonte en puissance
petit à petit. Chaque semaine je suis là, je me mets dans de bonnes
positions, j’en sors plus fort à chaque fois malgré les résultats qui ne
sont pas des victoires ou des bonnes places. Je suis sur la bonne voie,
à moi d’être encore meilleur dans tous les compartiments du jeu. »
Solidement installé dans le top 20 de la Race to Dubaï, l’actuel n° 2 fran-
çais a toujours dans le viseur le top 10 en fin d’année qui lui ouvrirait les
portes de certaines catégories sur le PGA Tour. L’occasion de grandir
encore et de s’habituer au très haut de gamme dont il raffole.

1. À titre de comparaison, Levet compte 9 cuts passés en 22Majeurs disputés,

Van de Velde 9/14, Dubuisson 5/12 et Havret 4/9.

« Romain est très exigeant sur
le pré-shot. Il ymet toute son
attention, toute son énergie »
Mathieu Santerre, son coach

« C’est aussi un joueur spontané,
intuitif. Son jeu est fondé sur ses
sensations. Il n’est pas du genre
à se faire des nœuds au cerveau
quand il est dans une bonne
dynamique »
ChristopheMuniesa, DTN
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Amat,
amateur éclairé
Étudiant à l’université du Nouveau-Mexique par où est passé le n°1 français Victor Perez, Bastien Amat,

premier réserviste qualifié in extremis pour l’USOpen, a découvert le grandmonde d’unMajeur après

un itinéraire hors des sentiers battus.

Imaginez un gamin de 21 ans, étudiant sérieux à l’université du
Nouveau-Mexique aux États-Unis depuis trois ans, golfeur doué mais
jamais retenu dans les équipes de France de jeunes, plantant son

tee sur le practice du Los Angeles Country Club, exactement entre
l’Allemand Martin Kaymer, ancien n° 1 mondial (2011), et l’Américain
Scottie Scheffler, actuel number one avec une veste verte dans son pla-
card (2022). C’est l’invraisemblable expérience qu’a vécue Bastien Amat,
né le 21 avril 2002 à Saint-Martin-Boulogne dans le Pas-de-Calais, sous
les yeux de son papa, David, ancien pro du golf des Dunes à Hardelot,
près du Touquet.

« On peut s’appeler ? »
Dans la foulée de cet échauffement surréaliste, le gamin s’élançait pour
neuf trous de reconnaissance sur le parcours du 123e US Open en com-
pagnie d’un trio de briscards du golf professionnel français emmené par
son leader, Victor Perez, ex-étudiant à Albuquerque lui aussi, et les deux
complices Romain Langasque et Matthieu Pavon. Comment en est-il
arrivé là ?

Samedi 10 juin, trois jours avant cette aventure improbable, Bastien Amat
était dans sa voiture, à San Diego où il habite avec sa copine, en direc-
tion de la plage après son entraînement. « Là, j’ai reçu un message du
gars qui s’occupe des joueurs pour le tournoi, raconte-t-il. Il me dit : “On
peut s’appeler ?” Je savais que j’étais premier réserviste et que j’avais
mes chances mais quand il m’a assuré que j’étais pris pour l’US Open je
me suis dit : “C’est un truc de fou quoi !” Forcément c’est le coup de fil
que tu espères avoir, tu vois les vidéos des gars qui le reçoivent et là
c’est toi, c’est énorme ! »

Un rappel s’impose. L’US Open et le British Open sont des Majeurs
« ouverts » à tous comme leur nom l’indique, ce qui n’est pas le cas du
Masters par exemple dont le champ est limité au top 50 mondial, aux
anciens vainqueurs et à quelques invités (dont certains amateurs) triés
sur le volet. « Ouverts », c’est-à-dire qu’il est possible d’y participer en
disputant des tournois de qualification à plusieurs niveaux à condition
d’être 1,4 d’index minimum pour l’US Open. Dans le cas d’Amat, après une
préqualif réservée aux universitaires (NCAA), c’est à Lakewood (État de
Washington) situé au sud de Seattle, qu’il a disputé une des 13 épreuves
finales début juin.

Avec un score de 75 le matin de ce qu’on appelle aux États-Unis « le jour
de golf le plus long », il s’est classé à la 29e place (sur 53 participants)
à six coups des leaders. Mais son 65 de l’après-midi l’a propulsé à la
troisième place du classement, seuls les deux premiers étant admis
d’office à l’US Open. Il a donc attendu un forfait de dernière minute pour
entrer dans le champ, ce qui s’est produit pour son plus grand bonheur.

« Mon organisation n’a pas vraiment changé parce que je serais venu ici
de toute manière, raconte-t-il. J’avais déjà pris l’hôtel et prévu les recos,
parce qu’en tant que premier réserviste j’avais accès à tout ça. La seule
chose qui a changé, c’est que j’ai une Lexus du tournoi, j’ai dû donc rendre
ma voiture de location et prendre celle-ci à la place ce qui est un bon
échange (rires). C’est pas mal d’organisation, beaucoup de coups de fil
mais une fois que je suis arrivé, c’était calé. J’ai dû remplir un question-
naire par rapport au fait que j’avais plus d’invités que prévu : un caddie, je
me suis arrangé avec mes coaches et des gens que j’aime bien pour qu’ils
viennent aussi, et mon père a pris un vol en dernière minute. »

Texte de Romain Lefebvre, à Los Angeles – Photos DR
123eUSOPEN
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Le papa a les yeux encore embrumés par le décalage horaire et

une nuit blanche. Il filme son fils avec son téléphone portable

pour immortaliser cette scène racontée par ce gamin de 1,88 m au

sourire adolescent et à laquelle il ne semble pas vraiment croire.

« Je tapais entre Martin Kaymer et Scottie Scheler, c’est quand

même pas n’importe qui, dira Bastien. Tommy Fleetwood, Billy

Horschel, Xander Schaufele, il y a tous ces gars-là à côté de moi.

C’est énorme de sentir aussi qu’on est à sa place parce qu’au final

on se rend compte qu’ils sont humains, comme moi. »

« Il se sent là où il doit être »

Est-ce de la télépathie ou plus sûrement le fait que le

père connaît son fils mieux que personne ? « Ce que j’avais

« Je savais que

j’étais premier

réserviste et que

j’avaismes chances

mais quand il m’a

assuré que j’étais

pris pour l’US Open

jeme suis dit : “C’est

un truc de fou

quoi !” »

BastienAmat
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« Bastien n’a jamais été en
équipe de France. Ça lui
pesait un peu surtout que
ses copains d’équipe ne
comprenaient pas qu’il ne
soit pas pris. Mais ç’a été un
déclencheur »
DavidAmat, son père

détecté quand il était jeune, c’est que quand des gens le regardent,
quand il y a du monde, il se sent chez lui là où d’autres se sentent per-
dus, relate un peu plus tard celui qui l’a formé et demeure toujours son
coach, à distance désormais. Bastien a cette qualité. Ça ne veut pas
dire qu’il va être comme ça ici, car la pression est particulière, mais je
voyais qu’il tapait au milieu des meilleurs du monde et en fait il se sent
là où il doit être. »

On a envie d’en savoir plus sur ce profil atypique, resté en marge de la
détection française. Son père rembobine le conte de fées : « La première
balle qu’il tape, il a un an et demi. Ma femme lui tient les épaules, on a
une vidéo. Il va passer quatre-cinq ans à jouer un peu mais sans aucune
contrainte de ma part. Quand il en a envie, je m’en occupe, quand il n’en a
pas envie, il ne joue pas. Il arrête à l’âge de 8 ans, pour faire du basket ou
du foot, bref autre chose. On l’a suivi au basket mais neuf mois après, il
a voulu se remettre au golf. Mon frère disait toujours que Bastien fait du
loisir à haut niveau, il s’entraînait tous les mercredis une heure et demie
mais il ne faisait jamais de parcours. Ça et les compétitions de club, ça
ne l’intéressait pas. Il n’accrochait pas. Mais il était aussi fort que des
gamins qui ne faisaient que ça alors que lui jouait très peu finalement.
On me disait qu’il fallait que je le force à jouer mais pour moi il n’était pas
question de faire un transfert sur lui. Ça a été la difficulté : ne pas faire
d’ingérence dans son avenir, ni le forcer à faire quelque chose contre
son gré. Moi je suis là pour le golf s’il veut, sa mère pour les études et ça
a bien fonctionné comme ça. »

De fait, un bac scientifique avec mention très bien en poche, Bastien
Amat n’a jamais sacrifié sa scolarité pour le golf. Pas d’horaires aména-
gés, pas de sport-études, pas de cours par correspondance au Cned.
« Il a toujours voulu gagner sa vie avec un travail », dit simplement son
père comme s’il sous-entendait que golfeur professionnel n’en est pas
vraiment un. C’est au virage de ses 16 ans que le fiston amorce une
bascule vers plus de golf sans pour autant tourner le dos à ses devoirs
de lycéen.

« Bastien n’a jamais été en équipe de France, rappelle David Amat.
Il était dans le top 15, mais c’est un des seuls à n’avoir jamais eu de
sélection. Ça lui pesait un peu surtout que ses copains d’équipe ne
comprenaient pas qu’il ne soit pas pris. Mais ça a été un déclencheur.
L’autre déclencheur, c’est qu’on l’a retiré de Hardelot parce que “le
fils du pro qui jouait bien”, ça posait quelques problèmes. On l’a licen-
cié à Bondues (près de Lille) où ça s’est bien passé. À 16 ans, il fait le
British Junior et Glen Milligan, le coach américain, le repère. Bastien
avait un peu envie d’aller aux États-Unis en université mais on n’avait
pas du tout les moyens de suivre. Il a eu un échange avec Glen et grâce
à l’aide d’Adrien Mörk, un coach français aux États-Unis, il a pu obtenir
une bourse totale ce qui lui a ouvert les portes. Glen est la première
personne à s’être intéressée à Bastien et c’est ce qui a déclenché le
truc. Du coup il a changé, a cessé de faire du tourisme pour s’entraîner
sérieusement. »

Doué,mais pas grand bosseur
Le papa-coach esquisse le portrait d’un joueur talentueux mais qui n’a
pas toujours été un grand bosseur. « Je dirais qu’il est plutôt doué, c’est
un garçon intelligent, mais le petit point faible, c’est qu’il a toujours
besoin d’être surveillé. On travaille toujours ensemble à distance, ce
qui n’est pas facile. Il a ses coaches américains avec lui mais assez
régulièrement, il revient vers moi pour me dire que quelque chose ne
va pas. Et en fait je découvre que, comme c’est facile pour lui, il ne se
contraint pas aux exercices et aux choses indispensables. À chaque
fois, j’ai tendance à revenir sur les fondamentaux. Physiquement, il a
un gabarit intéressant (1,88 m), il a de la vitesse. Il comprend assez
vite ce qu’on lui dit, mais s’il n’a pas quelqu’un qui le cadre un peu, il a
tendance à aller taper des balles pour taper des balles. Même s’il sait
faire d’autres effets, il joue naturellement en draw et assez haut, ce qui
est plutôt rare. Et comme il a quand même de la puissance, ses balles
sont plutôt montantes par rapport à certains joueurs. »

Retour à Los Angeles. Avec deux tours en 73 (+3), à quatre coups du cut,
Bastien Amat n’a pas été ridicule, loin de là. Et s’il n’a pas eu la chance
de prolonger son expérience durant le week-end de cet US Open, ce
titulaire des Lobos Athletics (du nom de son équipe NCAA) a profité de
son cordon rouge autour du cou, exclusivement réservé aux joueurs,
pour jouir à fond de son privilège et suivre notamment les parties lea-
ders du samedi au dimanche soir au plus près de Rory McIlroy ou Rickie
Fowler. « J’ai eu la chance de parler avec Scottie Scheffler au players’
lounge, racontait-il à l’heure du dénouement du tournoi. J’ai pu aussi
discuter avec Jon Rahm et prendre une photo, c’est quand même pas
mal. J’ai beau être un joueur, je reste quand même un fan de golf. » Pro-
chain défi ? L’US Amateur, pour lequel il est qualifié d’office en tant que
participant à l’US Open, qui aura lieu du 14 au 20 août, sur le parcours du
Cherry Country Club dans le Colorado.

123e
USOPEN

Bastien avec son père
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Se projeter, c’est d’abord se souvenir. Imaginer les JO 2024 sur le
parcours de la Ryder Cup 2018 est une tentation irrésistible au
flash-back. Erreur : « Il ne faut pas imaginer que les jeux Olym-

piques seront une Ryder bis ni chercher à comparer les deux événe-
ments », met immédiatement en garde Paul Armitage, nommé Sport
Manager Golf au Comité d’organisation des jeux Olympiques (Cojo).
L’homme à un background impressionnant (voir JDG n° 179) : avant les
JO, il était chez Resonance Golf Collection, a dirigé le Golf National
(2014 à 2020), beaucoup œuvré sur l’Open de France ou encore joué un
rôle central dans la réussite de la Ryder organisée à Saint-Quentin-en-
Yvelines après des premiers pas chez Bluegreen et UGolf. Un CV version
XXL pour un défi ultime : « Il y a du boulot. Ce sera un accomplissement
personnel une fois qu’on aura réussi. Pas avant. »

Paris2024, les dix j

Revenu dans le concert des JO à Rio en 2016, le

golf va prendre une dimension olympique inédite

dans l’ère contemporaine auGolf National, du 1er au

10 août 2024. Plateau, parcours, agronomie,

ressources humaines, billetterie, couverture télé…

Tour d’horizon de la problématique avec Paul

Armitage, ordonnateur en chef de cet événement

interplanétaire.

Texte de Cyrille Pomero – Photos AFP
Jeux Olympiques

« Qui veut venir ?

La question est plutôt de

chercher qui ne viendra pas

(rires). Parmi les meilleurs,
ils veulent tous venir. Ils ont

compris à quel point les

JO étaient une épreuve à

part. Et puis, c’est Paris, quoi

qu’on en dise, ça attire »

Paul Armitage
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x jours les plus longs…

Le barnum a de quoi impressionner : huit jours de compétition (1er au
4 août 2024 pour les hommes, 6 au 10 août pour les femmes), 60 joueurs
et autant de joueuses, 30 000 spectateurs par jour (2 720 en tribunes)
et un cahier des charges où les astérisques succèdent aux alinéas
dans une organisation à tiroirs où les influences diverses et les réseaux
s’entrechoquent dans une douce cacophonie que Paul Armitage doit
coordonner sans offenser la moindre instance : « Il y a 31 autres dis-
ciplines et le golf s’inscrit dans un événement global avec l’obligation
d’utiliser les services du Cojo dans de nombreux domaines comme la
billetterie et l’hospitalité. Ce n’est pas comme sur un tournoi classique
où il n’y a qu’un interlocuteur comme le Tour européen. C’est la plus
grosse difficulté. »

Lamainmise américaine
Un costume d’équilibriste qu’il a endossé avec une certaine délecta-
tion : « Pour résumer mon rôle, je dirais que je suis chargé de l’expé-
rience globale des athlètes, de la préparation du parcours et du pro-
cessus d’homologation pour répondre aux standards de la fédération
internationale de golf (IGF), dont je suis le salarié puisque j’œuvre
comme externe à Paris 2024 dans un consortium créé pour gérer
la partie golf. C’est grâce à l’IGF et à Antony Scanlon, son directeur
général, que le golf est revenu dans le concert olympique pour Tokyo.
Grâce aussi à Peter Dawson, le boss de St Andrews. L’IGF s’appuie sur

l’expertise conjointe de tous les circuits dominants, PGA, DP World Tour,
LPGA, LET, etc. Même si j’ai quand même une forme de latitude et que
David Garland, le directeur des opérations du DP World Tour, est écos-
sais, il faut avouer que les arbitres en chef sont plutôt du côté amé-
ricain, notamment au niveau de l’agronomie et des règles diverses. »
Celles de sélection vont permettre à Paris 2024 de présenter un pla-
teau unique, incomparable avec celui de Rio et Tokyo. Cette fois, pas
de scepticisme envers l’intérêt olympique (12 des meilleurs absents au
Brésil), de tournois en concurrence (Victor Perez avait décliné le Japon
en invoquant « un calendrier international très condensé ») et, croisons
les doigts, d’épidémie qui avait contraint Jon Rahm et Bryson DeCham-
beau (positifs au Covid) à renoncer à Tokyo. La fête populaire s’annonce
inouïe : « Il reste des places disponibles à 24 euros, ce qui n’est quand
même vraiment pas cher vu la qualité du champ. Il n’y a pas de commu-
nication officielle sur la typologie des billets vendus et les statistiques
ne peuvent être dévoilées. Je peux juste concéder que les chiffres que
nous possédons sont très rassurants », précise Paul Armitage.

Quatre joueurs au maximum par pays…
sauf pour la France !
À Tokyo, après avoir été dominé dans un play-off pour le bronze par
CT Pan, Rory McIlroy avait concédé ne s’être « jamais autant battu pour
essayer de finir 3e d’un tournoi ». Cette fois, l’adversité sera encore plus
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relevée insiste Paul Armitage : « Qui veut venir ? La question est plutôt de
chercher qui ne viendra pas (rires). Parmi les meilleurs, ils veulent tous
venir. Ils ont compris à quel point les JO étaient une épreuve à part. Et
puis, c’est Paris, quoi qu’on en dise, ça attire. »
Pour figurer parmi les 60 joueurs ou joueuses admis à l’Albatros, il faudra
remplir les critères d’éligibilité suivants. Les membres du top 15 mon-
dial au 17 juin 2024 peuvent tous représenter leur pays dans la limite
de quatre par nation, à une exception
près. En tant que pays hôte, la France a
une place assurée dans chaque champ
et pourrait avoir jusqu’à cinq représen-
tants par tableau. Pour l’heure, à cause
des classements, seulement deux joueurs
et joueuses seraient admis. Selon la simu-
lation de fin juin, c’est Victor Perez et
Antoine Rozner qui seraient qualifiés pour
essayer de succéder à Xander Schauffele.
Une perspective qui enchante ce dernier
alors que Grégory Bourdy (21e à Rio) avait
été le meilleur Tricolore, tous tableaux
confondus, des deux dernières olym-
piades : « J’étais à Tokyo et j’ai vécu des
choses énormes à côtoyer des sportifs
des autres disciplines. Paris 2024 est vrai-
ment un objectif important qui me motive énormément. » Céline Boutier
et Pauline Roussin-Bouchard seraient, elles, au départ au Golf National
avec l’ambition de détrôner Nelly Korda si l’épreuve débutait demain.
Mais tout peut bouger très vite.

Le casse-tête du practice
Deux tournois en dix jours, un cas de figure unique qui va engendrer des
obligations exceptionnelles en termes de matériel et de ressources
humaines. Si Paul Armitage reconnaît « ne pas avoir le droit » de com-
muniquer sur les coûts d’exploitation et d’autres chiffres clés, le Golf

National a déjà prévu d’embaucher une dizaine de jardiniers pendant
un an, des greenkeepers vont aussi débarquer de toute la France pour
les quinze jours de la parenthèse olympique. La question de l’agrono-
mie est évidemment centrale : « Il y a un cahier des charges sur lequel
on travaille chaque mois avec Philippe Pilato (directeur du Golf Natio-
nal), Lucas Pierré (superintendant à Saint-Quentin) et Paul Vermeulen,
vice-président du PGA Tour en charge de l’agronomie et responsable

de ce secteur lors des JO. Paul est déjà
venu en avril, revient en juillet. Il va aussi
aller sur le Scottish Open et le British Open
cet été pour prendre un maximum d’in-
fos. On doit prendre en compte la situa-
tion environnementale. Au mois d’août
l’an prochain, on n’est pas à l’abri d’une
sécheresse, d’un manque de pousse de
gazon avec une teinte un peu plus jaunie
que ce que les USA ont l’habitude de
proposer ».
Le practice va, par exemple, être soumis à
rude épreuve pendant trois semaines, ce
qui n’arrive jamais sur un Majeur, puisque
les femmes vont avoir le droit de venir
s’entraîner sur site dès le 27 juillet, en
même temps que les hommes donc. Pro-

poser une herbe de qualité sur un laps aussi long fait partie des problé-
matiques. Le parcours ne sera pas très différent pour les hommes et les
dames, le 18 sera juste un par-4 au masculin et un par-5 au féminin, mais
quelques ajustements seront aussi nécessaires, détaille Paul Armi-
tage : « Par exemple, derrière le départ du 1, il n’y aura pas d’immense
tribune comme pendant la Ryder pour la bonne et simple raison que le
départ féminin sera avancé. La tribune se retrouverait trop loin pour
créer une atmosphère magique. Et on ne va pas déplacer la tribune en
deux jours. Il faudra aussi modifier les pancartes de départ avec les
distances ajustées ».

Jeux Olympiques

« Ce n’est pas aux

JO de s’adapter au

golf mais au golf

de s’adapter à l’esprit

olympique »

Paul Armitage
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Céline Boutier et Paul Barjon



Jeux Olympiques

La surpopulation dans certains endroits du site avait été constatée
lors de la Ryder Cup. Ils vont être désengorgés. Alors que l’afflux massif
du public devrait se faire par transports en commun, avec une grosse
campagne d’information en ce sens, la gestion des déchets n’a pas
non plus été oubliée par Paul Armitage et ses équipes : « Pendant la
Ryder, derrière les greens du 9, 15, 16, les gens se levaient après les
dernières parties et laissaient les détritus dans les buttes par manque
de poubelles disponibles à proximité. Sur ce plan, on n’était pas dimen-
sionnés pour un tel événement. Cette fois, on le sera. »

Retransmissionmondiale
Soigner l’image de l’organisation et le rendu visuel fait partie des impé-
ratifs alors que la compétition sera retransmise par la planète entière.
Avec des disparités que Paul Armitage ne maîtrise pas encore complè-
tement : « Les audiences pour Tokyo avaient été énormes au Japon et
aux USA. L’an prochain, NBC et Golf Channel retransmettront chaque
coup tapé avec une diffusion en intégralité. Pour France Télévisions,
rien n’est tranché, il n’y a pas d’engagement de durée, cela sera aléa-
toire et sans doute dépendant des résultats des Français, selon qu’ils
se retrouvent en position de décrocher une médaille ou pas. »
Cette méga exposition va aider le golf à écrire de nouvelles lettres
de noblesse olympiques, alors que la discipline faisait partie du pro-
gramme des Jeux en 1900 et 1904 avant de disparaître des radars pen-
dant plus d’un siècle. Pour Paul Armitage, le débat sur la légitimité est
même déjà clos : « Le golf sera à Los Angeles 2028, à Brisbane en 2032
et rien n’indique qu’il sera ensuite menacé. Après, comme le tennis, on
est dans le sport professionnel. Les tournois proposent un niveau de
services qui n’est pas raccord avec celui des JO dans leur globalité, je
ne parle pas seulement de l’édition 2024. Les joueurs seront logés au
village olympique, comme tous les autres athlètes. S’ils veulent sortir
de ce cadre et dormir dans des hôtels luxueux, ce sera leur choix. Ce
n’est pas aux JO de s’adapter au golf mais au golf de s’adapter à l’esprit
olympique. » Plus qu’un slogan ou une formule. Une raison d’être.

« Je neme suis jamais

autant battu pour essayer

de finir 3e d’un tournoi »

RoryMcIlroy

« Pour résumermon rôle, je

dirais que je suis en charge

de l’expérience globale des

athlètes, de la préparation du

parcours et du processus

d’homologation pour répondre

aux standards de la fédération

internationale de golf »

Paul Armitage

Rory McIlroy

J o u r n a l d u G o l f56

JDG181_JOokjuRELUMAKET.indd 56JDG181_JOokjuRELUMAKET.indd 56 17/07/2023 15:40:5417/07/2023 15:40:54





Comment se présente l’édition 2023 de l’Omega

EuropeanMasters ?
Yves Mittaz : « Très bien. Quand je vois les problèmes rencontrés sur
une grande partie des tournois en Europe, nous sommes des privilé-
giés. On bat nos records de ventes cette année. Tous les droits sont
vendus. On a deux pro-ams, 6 000 VIP, beaucoup de zones d’exposi-
tion, ça marche très bien. Quand vous organisez un événement comme
celui-là, quand vous avez l’argent, c’est déjà un souci en moins. On
peut ainsi se faire plaisir en améliorant, en investissant, soit dans le
parcours soit dans les infrastructures pour le public. Notre budget est
couvert donc on peut travailler et progresser. On développe chaque
année de nouveaux droits et espaces. Cette année, on augmentera
de près de 10 % les ventes. Nous avons des partenaires fidèles parce
que les coûts des prestations sont pratiquement les mêmes. Mais on
propose d’autres droits et ça marche bien. On parvient à augmenter
notre budget.

L’Omega EuropeanMasters

à Crans-sur-Sierre est une des plus

belles épreuves duDPWorld Tour. Et

l’une des plus rentables.

Analyse d’une réussite avec

YvesMittaz, le directeur du tournoi.

YvesMittaz

« Une fête
chaque
année »

Propos recueillis par Léo Braillon – Photos AFP et DR
Tournois

Combien y a-t-il de spectateurs sur la semaine ?
Y. M. : Le vrai argument pour les spectateurs, ce ne sont pas du tout les
joueurs, c’est la météo. On a à peu près 50 000 personnes, je dirais que
le tiers des billets est vendu avant le tournoi, sur internet. Par exemple,
en 2022, des spectateurs de 26 pays différents ont commandé des
billets en prévente. Avec cette configuration spéciale au milieu de la
montagne, les gens viennent pour le tournoi avant de venir pour les
joueurs. La prévente marche très bien, sans savoir qui sera à l’affiche.

Y a-t-il une fête particulière pour les 100 ans du

tournoi ?
Y. M. : Non. C’est la fête chaque année. On essaye de faire de nouvelles
choses à chaque fois. Grâce à nos partenaires et spectateurs fidèles,
financièrement, le tournoi est assuré assez rapidement. Le problème,
c’est d’être créatif chaque année, d’apporter d’autres choses. Soit au
niveau des sponsors, soit au niveau du public. Ce dernier se lasse si
l’événement est le même chaque année. Donc on développe de nou-
velles fêtes dans les rues de la station : la particularité du tournoi, c’est
de se dérouler au milieu du village. La rue principale, c’est l’entrée du
club. Avec des belles boutiques : Vuitton, Prada, Hermès… Cette rue
sera fermée à la circulation. Il y aura des animations. On va développer
aussi “l’after golf” pour que les gens vivent une vraie expérience. Le
danger, c’est d’être dépendant des joueurs pour avoir du succès. On le
voit par exemple dans la musique. Un festival sans bon concert ne va
pas s’en sortir, contrairement à celui qui choisit les bonnes personnes.
C’est très compliqué, surtout dans une période difficile pour le golf. Les
gens se moquent de savoir qui il y a, ils viennent pour l’expérience : avec
la montagne, c’est une semaine très spéciale. C’est notre chance.

Avez-vous des noms de joueurs à annoncer pour

cette année ?
Y. M. : On en a déjà annoncé un, le champion de l’année dernière, le
Sud-Africain Thriston Lawrence. On va annoncer dans les prochains
jours Jiménez, qui va jouer le tournoi pour la 32e fois et ce sera son
dernier tournoi sur le circuit européen avec une catégorie de jeu.
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L’année prochaine il devra, sauf s’il gagne, avoir des invitations pour
jouer. Ensuite, on est en contact assez avancé avec… un top 10 mondial
qui a plutôt pas mal joué ici… C’est bien, mais encore une fois, on va
vendre 2 ou 3 % de billets en plus. Sa présence ne va pas déclencher
une invasion.
L’Omega est le dernier tournoi qui compte pour la Ryder Cup, on est
juste après la Fedex Cup. Après le British Open, il y a plusieurs semaines
durant lesquelles il n’y a pas de tournoi en Europe. Je pense que les
joueurs proches de la Ryder Cup vont s’inscrire. Même s’il n’y a que
trois places qui passent par le circuit européen, à la fin du compte, ça
va certainement amener quelques bons joueurs. C’est clair que si un
joueur gagne à Crans et qu’il n’est pas très loin de la Ryder Cup, alors il
peut passer devant. Alors même que notre prize-money est plus faible
que ceux des tournois aux États-Unis.

Avez-vous insisté sur le développement durable

pour cette édition 2023 ?
Y. M. : L’année dernière, le golf et le tournoi ont été certifiés GEO. Nous
sommes l’un des premiers événements en Europe à avoir été certifié.
C’est une certification qui concerne aussi bien les transports que les
déchets ou l’eau. On a fait beaucoup de choses et on va continuer
parce que c’est un problème. D’ailleurs on ne le fait pas pour le pres-
tige, on l’a très peu annoncé. On le fait parce qu’on sait que c’est un
point important et qu’on ne doit pas faire n’importe quoi. Par exemple, il
y a trois ans, on distribuait 50 000 bouteilles, aujourd’hui on en distribue
zéro. Ce sont des mesures qui coûtent cher, mais faire du développe-
ment durable, ça a aussi un coût. En arrêtant les bouteilles, on perd le
sponsor eau puisqu’il n’a plus de visibilité. Et on a des frais pour mettre
en place des fontaines à eau pour les spectateurs et les joueurs. On a la
chance d’avoir les moyens de le faire.

Le tournoi sert aussi à mettre Crans-sur-Sierre en

avant…
Y. M. : On est l’une des stations en Suisse la plus impliquée dans l’événe-
mentiel. Il y a eu une arrivée du Giro il y a quelques semaines. On aura les
Championnats du monde de VTT en 2025, et les Championnats du monde
de ski alpin en 2027. C’est une station qui a toujours été hyper active en
termes de sport. On a eu les Championnats du monde de ski en 1987.
Le tournoi est le plus vieux tournoi d’Europe qui se joue sur le même
terrain. La première fois, c’était en 1939. Le tournoi se déroule juste
après la saison d’été, entre la dernière semaine d’août et la première de
septembre. Ailleurs, dans les autres stations, il n’y a presque personne,
alors que chez nous la station est archi complète, alors que les prix sont
les mêmes que pendant les fêtes de Noël. L’impact est énorme. Sans
compter la télévision. Si le golf marche aussi bien toute l’année, si on
a des gens qui viennent de partout, c’est parce qu’il y a des images du
tournoi dans le monde entier. Il y a des joueurs, chaque jour, qui viennent
parce qu’ils ont vu le tournoi à la télé.

Le tournoi, et plus largement le golf, attirent-ils des

touristes ?
Y. M. : L’impact touristique du golf est énorme. Et ça va même plus loin
puisqu’on a des résidents qui viennent s’établir ici ou en résidence
secondaire parce qu’il y a le golf. Ce dernier a été construit à Crans quand
il n’y avait qu’une seule maison et aujourd’hui en hiver, il y a 40 000 per-
sonnes. Mais c’est une station quatre saisons ouverte toute l’année qui a
tout pour marcher l’été. Le vélo se développe beaucoup, le golf aussi. On
a quand même quatre golfs 18 trous à moins d’une demi-heure.

Beaucoup de Français viennent pour le tournoi ?
Y. M. : Oui, tous nos amis français sont les bienvenus. On n’est pas très
loin de la France. Beaucoup viennent de Savoie. De façon surprenante,
beaucoup de non-golfeurs viennent aussi. Les gens sont surpris de voir
l’ambiance. C’est vrai que le golf pour les non-golfeurs, c’est un peu
compliqué. Mais ils ont compris la façon dont ça se passe : c’est quand
même le seul sport au monde où vous vous retrouvez à deux mètres des
athlètes. Vous avez cette proximité unique que même les non-golfeurs
apprécient. »

EVADEZ-VOUS DANS UN
CADRE UNIQUEUn ailleurs pour se ressourceret golfer …

À PARTIR DE 316 € / pers*

*Tarif réservé aux porteurs de la carte Golfy Platine, en semaine.
Pour les non-golfeurs, séjour possible avec uniquement accès libre au SPA.

3 JOURS de libre accès au GOLF

3 JOURS de libre accès au SPA

2 NUITS en chambre double****, vue golf

2 DÎNERS hors boissons et petits-déjeuners

Séjour Golf et Bien-Être

Domaine de Falgos - 66260 Saint-Laurent-de-Cerdans
04 68 39 51 42 | contact@falgos.com | www.falgos.com
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Il y avait des caméras, il y avait plein de monde, du coup
j’étais un peu stressée et j’ai fait un peu n’importe quoi »,
a souri Alice Kong après son premier tour du Montauban

Ladies Open. La Française disputait son premier tournoi professionnel.
Sur le fairway du 18, la joueuse du Golf National a vu son nom tout en
haut du leaderboard. Au loin, autour du green, la foule attendait la belle
histoire de la journée. Mais la joueuse de 13 ans a envoyé son approche
dans le sable et manqué sa sortie de bunker. « Je me suis dit : “Ça va
être diffusé. Si je ne joue pas assez bien, ils vont tous croire que je joue
mal et que j’ai juste eu de la chance”, alors que j’avais bien joué toute
la partie. »

Le golf, les caméras et l’anglais
Dès le lendemain, la vainqueure du Grand Prix d’Ozoir a tenu l’exposition
médiatique et le par au 18. « Ça m’a fait plaisir, c’est comme si j’avais
progressé », s’est-elle amusée. Car la progression et l’envie d’aller
encore plus haut forment déjà son credo. Quatrième de son premier
tournoi professionnel, Alice Kong a même brièvement occupé la tête
lors du dernier tour, une position qu’elle souhaite retrouver rapide-
ment, et en fin de tournoi de préférence. « J’ai pensé à la victoire, plus
d’une fois. Je me suis dit que je pouvais gagner et j’ai un peu stressé.
Pour mes prochains tournois, je vais essayer d’assurer le top 5 et je
verrai si je peux gagner. »

La découverte du plus haut niveau n’effraie guère la double cham-
pionne de France U12, sacrée pour la première fois en 2019 à 9 ans et
demi. En revanche, ses dialogues difficiles en anglais avec ses par-
tenaires de jeu ou l’appréhension des caméras ont particulièrement
retenu son attention. Avec une pointe d’humour, encore : « Mon bilan ?
Je vais apprendre l’anglais… Et finalement, je suis contente de jouer
avec les caméras. »

« Ça va être diffusé. Si je ne joue

pas assez bien, ils vont tous

croire que je jouemal

et que j’ai juste eu de la chance »

AliceKong sous
les projecteurs
AuMontauban Ladies Open, pour son premier tournoi professionnel, la jeune Française Alice Kong a impres-

sionné. Quatrième, la joueuse duGolf National n’est pas rassasiée et vise encore plus haut. Rapidement.

Texte de Fabio Scarfo – Photos Timothé Renaud
Montauban Ladies Open

Pourquoi est-ce important pour NordicTrack
d’être partenaire duMontauban Ladies Open ?

R. G. : « On est n° 1 mondial du home fitness, beaucoup de spor-
tifs se préparent avec nos appareils. Beaucoup de joueuses ici
connaissent nos appareils et s’entraînent régulièrement avec. C’est
une partie logique de notre activité de venir voir les joueurs et de
comprendre leurs entraînements, de connaître leurs méthodes et
de voir comment on pourrait s’améliorer.

Qu’est-ce qui rend leMontauban Ladies Open
particulier ?

R. G. : Le tournoi est très beau, il devrait être dans une catégorie
supérieure quand on voit les prestations, l’entourage, le village
et tout ce qui est organisé pour les joueuses. C’est un tour-
noi du Letas (seconde division du tour européen dames), donc
pas encore le plus haut niveau, mais pendant une semaine, les
joueuses sont nourries, elles vont avoir accès au restaurant. C’est
très rare finalement dans cette catégorie. C’est vraiment un tour-
noi d’une belle qualité, il faut tout faire pour le faire évoluer.

Et l’évolution du golf féminin, c’est important pour
vous ?

R. G. : Oui, c’est important de supporter le golf féminin, on est
encore très très loin de l’équité entre les hommes et les femmes
sur le prize-money. Ça nous fait plaisir de faire partie de ceux
qui font avancer les choses. Ça fait partie de nos missions de
permettre à une organisation comme celle du MLO de pouvoir se
développer et d’aider les joueuses. »

3questions
à RenaudGrout,
dirigeant de NordicTrack
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LA BALLE DE GOLF LA PLUS DOUCE AU MONDE

DEVIENT ENCORE PLUS RAPIDE

DUO® SOFT – la balle de golf 2-pièces premium la plus douce au monde -
s’est dotée d’un noyau suralimenté pour atteindre des distances inégalées,
sans compromettre son toucher légendaire.

*

* DISTANCE ÉLEVÉE & TOUCHER DOUX [NE SOYEZ PAS MAUVAIS]



« Comme

Manchester City

en foot,

nous avons fait

un triplé

historique »

Le club privé azuréen a réussi l’incroyable triplé en équipemasculine :

Coupe de France, Coupe d’Europe et Championnat de France.

Une performance possible grâce à une politique sportive ambitieuse.

Texte de Fabien Pigalle - Photos DR et Olivier Villaeys

Cannes-Mougins,

l’union fait
la force
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Une image suffit à mesurer le chemin parcouru par le Golf Club
de Cannes-Mougins (GCCM) ces dernières années pour dompter
les sommets du golf national et continental.

Lors de la finale du Championnat de France par équipe, le trophée
Gounouilhou, les deux touring-pros Tom Vaillant (Challenge Tour) et
Romain Langasque (DP World Tour) sont venus expressément supporter
leur équipe. Vaillant, qui avait remporté en 2022 la Coupe d’Europe des
Clubs avec Cannes-Mougins, a caddeyé Martin Couvra et la « next gen »
du golf tricolore a fini par offrir la deuxième Gounouilhou de son his-
toire au GCCM en battant sur ses terres Saint-Nom-la-Bretèche. Avant
eux, Paul Barjon et Julien Brun avaient laissé leurs empreintes pour les
Azuréens.
« Je n’avais pas passé le cut au Danemark, rembobine Vaillant. Quand
j’ai eu Martin (Couvra) au téléphone dimanche soir et que j’ai vu que la
finale était le lundi, j’ai tout de suite regardé les vols. J’ai pris le pre-
mier en partance pour Paris. Je suis arrivé tard dans la nuit pour être
avec eux le jour J. La Gounouilhou, malheureusement, ce n’est pas un
trophée que j’ai pu soulever et ça me manque parce que c’est le plus
beau par équipe », insiste Vaillant qui a marqué l’histoire du club avant
son passage pro en 2023.
Depuis près de trois ans maintenant, Cannes-Mougins mène une nou-
velle politique d’excellence portée par l’Association sportive du club.
Le travail paye déjà. Surtout, un équilibre a subtilement été trouvé pour
ce club privé qui ne compte pas plus de 500 membres actionnaires
et dont l’école de golf se limite à 60 enfants. « Notre particularité est
d’avoir un petit nombre de membres actionnaires, rappelle le directeur
général Olivier Villaeys qui se souvient de la période où l’intérêt pour
l’Association sportive n’était pas évident. Certains membres ne com-
prenaient pas pourquoi on dépensait de l’argent pour aider et soutenir
les équipes sportives du club. À chaque fois la même question reve-
nait : combien ça nous coûte ? »
Laurent Armand, membre depuis 1996, aujourd’hui président de la SA Golf
Country Club de Cannes-Mougins, est fier de ce renouveau sportif.
« Comme Manchester City en foot, nous avons fait un triplé historique,
sourit ce passionné qui a également été à la tête par le passé de l’as-
sociation sportive. Une double casquette qui lui permet aujourd’hui de
comprendre les enjeux et surtout de sensibiliser les membres à l’am-
bition sportive. Si nous ne marchons pas ensemble main dans la main,
ça ne peut pas fonctionner. À l’époque, des membres qui se sentaient
comme chez eux, et c’est le cas puisqu’ils sont actionnaires, n’ac-
ceptaient pas forcément que les jeunes joueurs s’entraînent sur leur
parcours. Si nos jeunes joueurs ne se sentent pas les bienvenus, ils
partent et on ne crée pas cette ambiance club. Mais aujourd’hui on y
est arrivé. »

REVOLUTIONAL®
+ RESPIRANT

+ DÉPERLANT

+ SÉCHAGE RAPIDE

+ PROTECTION UV

+ LIBERTÉ DE MOUVEMENT
MAXIMALE

+ TISSU LÉGER

REVOLUTIONAL
RESPIRANT
DÉPERLANT
SÉCHAGE RAPIDE
PROTECTION UV
LIBERTÉ DE MOUVEMENT 
MAXIMALE
TISSU LÉGER
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Entente cordiale
entre lesmembres et l’élite
Capitaine historique avant de laisser le brassard à Jonathan Perrot,
Quentin d’Ursel est l’une des mémoires sportives du club qu’il aime tant.
« En 2010, on réussit à monter en première division avec dans notre
équipe Victor Dubuisson. C’est le papa de Julien Brun, Christophe Brun
qui a poussé pour le sport et on était soutenu par quelques membres
à l’époque. En 2011, on remporte notre premier trophée et depuis on
est resté dans l’élite. On n’a joué qu’un seul barrage en 2019 à Terre
Blanche. Avant, il y avait juste un problème de communication entre
les membres et l’élite, mais aujourd’hui on avance tous dans la même
direction. »
Comme en témoigne le groupe WhatsApp mis en place par un des
membres du club. « On n’était qu’une dizaine au début ; aujourd’hui,
nous sommes 200 dans le groupe pour suivre l’actu sportive… Pour un
club qui compte 500 membres, le ratio est énorme », sourit D’Ursel. « Il
était important également que la partie élite s’ouvre aux membres
parce que le “rejet“ n’était pas forcément que dans un sens à l’époque,
analyse Vaillant. Parfois les joueurs qui font de la compétition ont ten-
dance à s’isoler aussi et à ne pas vivre le club comme les membres
pourraient le vivre. Il ne faut pas jeter la pierre à qui que ce soit, on
était tous un peu responsables. Aujourd’hui, tout le monde échange. »
Pour balayer la question de l’argent auprès de ses membres,
Cannes-Mougins a fait valoir sa notoriété et son prestige pour attirer
un pool de partenaires : « Nous avons pu rassembler un budget annuel
de 150 000 euros pour l’AS avec des partenaires privés qui souhaitaient
s’impliquer dans le développement sportif du territoire : La Caisse
d’Épargne Banque privée, Ferrari SF Côte d’Azur Cannes, Robertet,
Bomba Sport et Beauchamp Estates », énumère Olivier Villayes.
« Mais le but n’est pas de devenir la caravane du Tour de France, avoue
en bon capitaine Jonathan Perrot, 44 ans. C’est important d’avoir

L’équipe : Rafael Bobo-Lloret, Armand Papaziani, Filippo Serra, Bastien
Melani (coach), Olivier Villaeys (directeur général), Tomeo Tissot,
Mathieu Montagne, Jonathan Perrot (capitaine), Martin Couvra,
Nicolas Muller, Thomas Argenti.

des partenaires privilégiés de qualité, qui s’inscrivent sur la durée.
Aujourd’hui il y a une vraie volonté de la part des membres du conseil
d’administration de la SA et de l’AS d’avoir toutes les équipes en pre-
mière division. On ne souhaite laisser personne de côté, tout le monde
a le droit d’être compétitif et on a donc un attachement fort à ce
maillot de Cannes-Mougins, quel que soit le sexe ou l’âge. Aujourd’hui
l’attente est très forte. Quand on se déplace tout le monde s’attend à
ce qu’on ramène le titre. Mais ce dont je suis le plus fier, c’est quand
on vient me féliciter pour l’ambiance dans l’équipe et le fair-play des
joueurs. Des gars qui sont bien élevés et qui ont une attitude irrépro-
chable. »
Une cohésion inébranlable pour l’espoir français Nicolas Muller. « Il
n’y avait pas de malaise et le joueur qui ne jouait pas était le premier
supporter de celui qui jouait. On était vraiment plus qu’une équipe, une
famille », raconte celui qui a porté également avec succès les couleurs
de l’équipe de France.
Une victoire en Gounouilhou saluée même en vidéo sur les réseaux par
la star américaine Collin Morikawa pendant l’US Open en citant tous les
noms des joueurs de l’équipe.
La notoriété de Cannes-Mougins et la politique mise en place d’ac-
compagnement des meilleurs joueurs amateurs vers le passage pro
permettent d’attirer régulièrement de nouveaux talents. « Mais nous
essayons de les intégrer assez jeunes en U10, U12 pour les faire gran-
dir en U16 et surtout qu’ils intègrent nos valeurs du club », retrace
Perrot qui refuse l’idée de « club mercenaire ». Au sein de l’école de golf,
on entre sur dossier et ce sont les coaches qui décident. Au-delà du
niveau de jeu, ce qui compte le plus c’est l’humain. »
La victoire n’en est alors que meilleure.

« On ne souhaite laisser

personne de côté, tout le monde

a le droit d’être compétitif et on

a donc un attachement fort à ce

maillot de Cannes-Mougins, quel

que soit le sexe ou l’âge »
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Martin, comment a commencé votre histoire avec

Cannes-Mougins ?
M. C. : « Je suis de Sanary-sur-Mer (83) et j’ai commencé le golf à Frégate.
Quand je suis arrivé au Creps à Antibes, j’ai intégré Cannes-Mougins
mais je suis parti il y a 4 ans après avoir disputé les Championnats de
France U16. L’ambiance générale ne me convenait pas trop. Ça n’allait
pas avec ma façon d’être, un peu déconneur… À l’époque, des membres
ne voyaient pas ça d’un très bon œil et ce n’était pas simple de pouvoir
s’entraîner. Si des membres étaient derrière nous sur le parcours, nous
devions nous arrêter et les laisser passer. Après, une fois derrière, on
était bloqué… Si on disait quoi que ce soit, on recevait des avertisse-
ments de la direction.
Je suis alors retourné à Frégate où j’ai retrouvé l’ambiance qui me
convenait mais j’ai perdu le côté sportif de haut niveau. Étant au pôle
espoir à Terre Blanche, j’ai rejoint son équipe et on a gagné la Gou-
nouilhou en 2021 pour ma première année. C’était fantastique. Beau-
coup de joueurs sont passés pros ensuite et on a perdu l’osmose. Là
encore, l’ambiance n’y était plus.

Vous parlez beaucoup d’ambiance… C’est ce qui

compte le plus pour vous ?
M. C. : C’est très important. Ce sport est tellement difficile que c’est
très important de se sentir bien. De se sentir à l’aise dans un endroit
pour travailler et pouvoir continuer d’être qui on est. Dans la déconne,
je dirais que je suis un leader (rires), donc je n’ai pas trop envie d’être
jugé pour ce que je dis ou ce que je fais en permanence. J’ai besoin
de me sentir en confiance avec les gens qui m’entourent. Je me suis
mis à m’entraîner à Cannes-Mougins avec mon coach Mathieu San-
terre, je retrouvais Tom Vaillant aussi là-bas… Et là, ce fut incroyable.
Une métamorphose. J’ai senti la nouvelle ambition du club et ce n’était
pas du bla-bla. Je n’étais pas membre du club et je jouais pour Terre
Blanche et il m’était plus facile de m’entraîner à Cannes-Mougins que
lorsque je jouais pour l’équipe deux ans auparavant. Je n’ai pas hésité
une seconde et je suis arrivé en décembre. J’ai retrouvé Tom mon meil-
leur ami, Bastien (Melani) l’entraîneur de l’équipe que j’ai connu au pôle
et qui m’a le plus apporté sur le plan humain. Il compte beaucoup pour
moi. Mais aussi Nicolas Muller que j’ai eu en équipe de France, Tomeo
Tissot du pôle, etc. Des jeunes qui me ressemblent. De bons vivants,
sympas, toujours partants et surtout très compétitifs. Dans mon projet
pro, c’était important de jouer pour un club qui me tire vers le haut au
quotidien.

Le n° 1 français amateurMartin Couvra, vainqueur

par deux fois enAfrique du Sud en début d’année

a remporté la Gounouilhou pour la deuxième fois

de sa jeune carrière. Une expérience extraordi-

naire pour le joueur de 20 ans.

JOURNAL DES GOLFS

Comment avez-vous vécu cette victoire ?
M. C. : C’était exceptionnel. On était très ambitieux et on a répondu pré-
sent. J’étais très excité de revenir sur ce parcours de Saint-Nom-la-
Bretèche où j’avais disputé les Championnats du monde amateur avec
l’équipe de France. Je retrouvais aussi tous mes amis. Toute l’année, on
joue pour sa pomme et là on se bat ensemble, collés les uns aux autres.
C’est fabuleux. Des membres étaient même venus nous supporter. Ils
nous ont invités après à célébrer cette victoire, l’ambiance était très
bonne. Les mineurs sont rentrés se coucher et après nous sommes
partis en boîte à Paris… Nous sommes rentrés vers 5 heures du matin.
Mais je ne me souviens plus trop (rires).

Comment envisagez-vous votre avenir ?
M. C. : Je vais continuer de jouer sur le Challenge Tour avec des invi-
tations et je vais tout faire pour obtenir ma carte pour la saison pro-
chaine. Si c’est le cas je passerai pro, et si ce n’est pas le cas… je ne
veux pas y penser. Je me donne les moyens de réussir, et je verrai
bien (rires). »

Martin Couvra
« Très important
de se sentir bien »
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Les scènes sur les practices et putting-greens du
Vaudreuil Golf Challenge sentaient bon la trans-
mission. Grégory Havret discutait avec Ugo Malcor

avant le deuxième départ sur le Challenge Tour du jeune
amateur, Raphaël Jacquelin échangeait, lui, avec Nicolas
Calvet pour sa première dans la division. « J’ai commencé
à l’âge de 15 ans sans aucune culture golfique, personne
ne jouait dans ma famille, raconte le plus expérimenté des
Français. J’ai appris sur le tas et j’espère que mes vingt-
six ans sur le Tour européen permettront aux jeunes de
gagner du temps. »
L’occasion, donc, pour les petits nouveaux d’apprendre
aux côtés des cadres du golf français. D’autant qu’au
Vaudreuil, Raphaël Jacquelin, Grégory Bourdy, Grégory
Havret et Julien Quesne étaient réunis, soit 13 victoires et
1 864 présences sur le DP World Tour à eux quatre.
Même si les quadragénaires pensent déjà à leurs recon-
versions, au coaching ou aux générations futures, l’en-
vie de jouer ne s’est pas dissipée. Opéré d’une arthro-
dèse en janvier, la même intervention que Tiger Woods,
Julien Quesne profite des retrouvailles et du plaisir d’écu-
mer les parcours. « C’est chouette de se retrouver parce
qu’on a évolué ensemble pendant près de vingt ans.
Après, on préférerait être au niveau du dessus. Mais je
suis content d’être là, je suis content de jouer. La passion
ne s’est jamais éteinte chez moi, je suis un vrai joueur. »

Aimer l’entraînement
et la compétition
La philosophie est identique pour Grégory Bourdy, l’homme
en forme de la tournée française : « Je joue depuis que je
marche, la passion du jeu est enfouie au fond de moi, le
golf coule dans mes veines. J’ai surtout aussi cette pas-
sion pour la compétition, ça m’excite beaucoup. Avec des
rêves, des performances et des challenges à aller cher-
cher, ça me motive beaucoup », développe le 12e du Blot
Open de Bretagne puis 10e du Vaudreuil Golf Challenge.
Mais le goût du jeu, parce que « c’est un jeu déjà » comme
aime le rappeler Grégory Havret, ne se conserve pas seu-
lement sur les circuits. Pour le 2e de l’US Open en 2010,
l’amour du golf passe aussi par des heures et des heures
de sueur à l’entraînement. « Depuis très jeune, avec toutes
mes années sur le Tour, je n’ai jamais rechigné à aller à
l’entraînement parce que j’aime profondément ça. Avec
les années, c’est resté intact. J’ai toujours eu cette envie,
elle m’a toujours animé. » La passion du golf ne meurt
jamais…

Lapassion
ne s’éteint pas
Raphaël Jacquelin, Grégory Bourdy,

Grégory Havret et Julien Quesne pèsent

13 victoires sur le DPWorld Tour.

Les quatre hommes étaient présents

au dernier Vaudreuil Golf Challenge

(29 juin – 2 juillet), sur le Challenge Tour,

parce que le goût du jeu est éternel.

Texte de Fabio Scarfo – Photos A.S.O. Tomas Stevens
Vaudreuil Golf Challenge

Les résultats du Vaudreuil
Golf Challenge 2023

1er – Darren Fichardt (RSA) – -15
2e – Oliver Farr (WAL) – -13
3es – Jamie Rutherford (ENG)
et Gregorio De Leo (ITA) – -11
…
8e – Julien Sale (FRA) – -8
10e – Grégory Bourdy (FRA) – -7
…
28e – Raphaël Jacquelin (FRA) – -2
…
35e – Julien Quesne (FRA) – -1
…
109e (MC) – Grégory Havret (FRA) – +3

« C’est chouette

de se retrouver

parce qu’on a

évolué ensemble

pendant près

de vingt ans »

JulienQuesne

Grégory Havret

Grégory Bourdy

Julien Quesne

Raphaël Jacquelin
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Golf pour tous
Texte de Fanny, Isabel et Julie – Photos DR

Vous n’avez pasmanqué un épisode deDallas, nouvelle génération incluse. Vous vous êtes senti

comme abandonné au clap de fin des Feux de l’Amour. Vous avez pleuré à chaque visionnage

du 18e trou deCarnoustie 1999. Réjouissez-vous, votre amour du drame et du golf se conjugue

maintenant, ici, dans une saga exceptionnelle : « Avenir, golf et bogeys ».

Avenir, golf et boge

Précédemment dans « Avenir, Golf et Bogey »
Après avoir abordé le sujet mobilité, qui comme pour toute activité est un point connexe majeur

de pollution, Fanny, Isabel et Julie décident de reprendre de la hauteur, au premier sens du terme.

Une bonne occasion de découvrir un peu comment se passe le golf enmontagne.

ÉPISODE8

Celles qui veulent
aller plus haut

C ’est l’été. Il fait chaud. Très chaud. Avant de partir, une dis-
cussion s’est animée autour de la perception de ces deux
mois particuliers de juillet-août où rien ne semble se faire

de la même façon que le reste de l’année. Y aurait-il une saison de pré-
dilection pour s’affranchir des codes établis et basculer naturellement
vers un autrement ? Pourquoi une fois septembre arrivé, c’est systé-
matiquement l’ancien programme qui se remet en place ? Comment
changer ça ?
Autant de questions qui n’ont pas trouvé de réponses catégoriques.
Pour autant, puisque l’heure est aux pas de côté, les filles décident
de changer un peu leur mode opératoire. Pour cette tournée des golfs
d’altitude, chacune ira à la découverte d’une structure et partagera
ensuite aux autres son compte rendu à la manière d’un carnet de
voyage. En fait, il n’en faut pas beaucoup plus pour mettre un air de
vacances dans le boulot !

Julie - 27 juin 2028
Golf de Font-Romeu
9 trous à 1 800 mètres dans les Pyrénées-Orientales
« Cette année, le golf fête ses 100 ans et je m’y retrouve pour l’évé-
nement organisé à cette occasion. Son histoire est passionnante !
En fait, le golf de Font-Romeu est le tout premier golf de montagne
français. Il a été créé en 1928 par la Compagnie des chemins de fer
qui, pour sa diversification vers le secteur du tourisme, a choisi
cette station hivernale pour construire un Grand hôtel puis un golf.
En même temps que je reconnais ce caractère pionnier, je me
demande comment ça se maintient dans le temps. Comment fait-on
pour rester innovant un siècle plus tard dans un environnement
aussi marqué par la saisonnalité ?
C’est Clarence, le directeur de l’établissement, qui me répond.
Pour lui, ce qui rend ce golf aujourd’hui singulier, c’est de propo-
ser en France et malgré l’altitude, 260 jours de golf par an. Il n’a pas
inventé ce modèle mais l’a juste importé du Canada où il a passé une

grande partie de son
enfance. Là-bas, la
neige fait partie inté-
grante des éléments de jeu ; aussi,
l’hiver, le parcours reste ouvert pour offrir une activité complé-
mentaire au ski. On peut alors pratiquer le golf sous différents for-
mats dont le SNAGgolf qui en propose une première approche très
ludique. Il y a aussi le 9 trous pitch and putt qui se fait de manière
tout à fait classique ou suivant une formule bien originale, tout droit
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ogeys

venue elle aussi du Canada, dont les règles s’apparentent à un mix
entre celles des fléchettes et celles de la pétanque.
Il m’explique aussi que, comme ailleurs, la stabilité de la structure
repose sur son ouverture et l’inscription dans une logique territo-
riale systémique. Ainsi, de grands travaux de rénovation et d’agran-
dissement du club-house ont été achevés juste avant l’anniversaire
afin de développer le côté “tiers-lieu” nourri par des partenariats
avec les sections sport-études et les centres d’accueil des sportifs

de haut niveau installés sur la station. Il accueille aussi un pôle gas-
tronomie avec une offre locale allant du street-food à la bistronomie
et, bien sûr, un caviste et un fromager.
Je repars en ayant le sentiment d’avoir passé une journée dans un
lieu de vie et pas uniquement dans une structure sportive. Très inté-
ressant… »

« Avenir, Golf et Bogey » est une
saga prospective qui déroule en

2028.
Tout rapprochement avec des lieux ou des

personnes contemporaines ne saurait
être que fortuit. Pour autant, les situations

développées proviennent de réflexions
documentées quant au nécessaire

alignement de nos modèles et pratiques
actuels avec les attentes et enjeux

de ceux qui vivront dans notre
monde demain. En cela, c’est

une véritable déclaration
d’amour à un sport que nous
espérons pratiquer encore l

ongtemps au sein de structures
engagées dans un rôle

sociétal positif.
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Golf pour tous

Isabel - 13 juillet 2028
Golf de la Rosière
9 trous niché à 2 000 m au cœur de la Haute-Tarentaise
« Première impression en arrivant : on est sur ce golf bien loin de l’image
encore persistante du repaire pour retraités ! Alors que je m’attends à
évoluer au milieu de golfeurs avec des sacs, je me retrouve entourée
d’actifs derrière leurs ordis. Fait encore plus incroyable, parmi eux, je
reconnais Gianni notre ancien alternant, aujourd’hui installé comme
développeur à Séez ! À l’époque, il n’était pas très branché golf donc
forcément je profite d’un café pour le sonder sur le sujet.
Il m’explique qu’effectivement sa première et unique intention en
venant là l’été était de se caler au frais et au calme pour travailler. Et
puis, au fil du temps les habitudes se sont ancrées, les rencontres se
sont faites et c’est un peu par défi qu’il a tapé ses premières balles
accompagné de deux autres geeks aussi délocalisés sur le golf. Depuis,
il est mordu ! Deux à trois fois par semaine, il vient bosser face au mont
Pourri et mettre en jeu la tournée de fin de journée sur quelques trous
ou via un concours d’approche avec ses acolytes. Franchement, je
trouve ça génial. Je le laisse retourner à ses lignes de code pour aller
discuter avec Natasha qui assure la gérance du golf. Elle m’explique
que depuis 2026 et la mise en place de la navette reliant Bourg-Saint-
Maurice à La Rosière, le club bénéficie de cette nouvelle clientèle
de télé-travailleurs. Les espaces du club-house et du restaurant ont
alors été aménagés pour permettre leur bonne cohabitation avec les
golfeurs “traditionnels” et ainsi pérenniser une source de chiffre d’af-
faires complémentaire et non négligeable pour la structure.
On part ensuite faire un tour du propriétaire et j’adore ! Il y a des myr-
tilles partout, la vue est dingue, je ne peux pas résister à marcher un
peu pieds nus sur le parterre d’herbe verte ! Natasha me confie que
le golf bénéficie depuis 2027 du label Or délivré par la Fédération fran-
çaise de golf pour la gestion de la biodiversité. Pour ça, le fait d’être
perchés à plus de 1 500 mètres d’altitude s’avère un gros avantage
puisqu’ils sont moins impactés par la réglementation qui limite mainte-
nant l’arrosage à 2 mm la nuit. Comme quoi, tout change ! »

Fanny - 29 juillet 2028
Golf de Corrençon
18 trous à 1 000 mètres au cœur du plateau du Vercors
« Je devais avoir dans les 10-12 ans la première fois que je suis venue
passer des vacances à Corrençon. Donc ce golf, vraiment, je le connais.
Pour autant, à chaque fois que j’arrive, je suis happée par le parcours
avec cette impression que ce n’est pas quelque chose de créé par
l’homme tant il est intégré à son environnement.
Dès l’origine, le golf a été construit avec un réel souci de préservation
du patrimoine naturel et de la biodiversité mais les trois étés canicu-
laires qui se sont enchaînés à partir de 2023 l’ont énormément mis à
mal. Ces événements climatiques jusque-là hors norme, surtout en
altitude, Karim s’y est retrouvé confronté dès ses premiers mois à la
direction de l’établissement. Il m’explique alors tout ce que la structure
a dû mettre en place pour permettre au parcours de retrouver de sa
superbe et surtout anticiper les aléas du temps.
Le golf culminant “seulement” à 1 000 mètres, la question de l’eau est
finalement devenue une priorité. Ils se sont alors inspirés des principes
d’hydrologie régénérative et des meilleures pratiques en matière de
gestion de circuit d’eau pour mettre en place un arrosage raisonné ali-
menté par une ressource eau autonome.
Ils ont aussi travaillé en étroite collaboration avec la Ligue de protec-
tion des oiseaux (LPO) et l’Association de protection des animaux sau-
vages (Aspas) pour participer à la préservation de la faune présente
sur le plateau. Selon Karim, la réussite de leur modèle et de leur “renais-
sance” tient à la façon d’appréhender globalement chaque action. Il
n’est pas question de raisonner uniquement golf et pratiquants mais
bien établissement sportif de loisir d’extérieur intégré dans un envi-
ronnement naturel fragile à soigner et valoriser. C’est une vision qui
permet de réunir différents acteurs de secteurs de moins en moins
éloignés pour construire des solutions communes.
Aujourd’hui, le golf est ouvert 300 jours par an, et il offre en plus de
la pratique sportive un sentiment unique de reconnexion à la nature.
Évidemment j’en ai profité pour jouer les 18 trous, quel régal ! »

« Première impression en
arrivant : on est sur ce golf
bien loin de l’image encore
persistante du repaire
pour retraités ! Alors que
je m’attends à évoluer au
milieu de golfeurs avec
des sacs, je me retrouve
entourée d’actifs derrière
leurs ordis »
Isabel ,
auGolf de la Rosière
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Aujourd’hui, je vous propose de découvrir un exercice à faire
avant votre échauffement permettant, entre autres, d’amé-
liorer votre attention avant un parcours, mais également d’ap-

prendre à lâcher prise.

En quoi le lâcher-prise peut-il vous permettre d’améliorer votre swing ?
Les études en neurosciences montrent à quel point nos pensées, nos
émotions exercent une influence sur nos sensations corporelles.
Ainsi, notre état émotionnel pendant le swing peut engendrer des cris-
pations, des tensions qui vont interférer dans nos mouvements et par
conséquent impacter notre jeu.
Il est donc primordial de prendre un temps pour soi avant de jouer.
Ce temps pour soi correspond à un exercice de méditation de pleine
conscience.
Cet exercice, je vous conseille de l’aborder en étant curieux. Oui,
curieux de vos sensations corporelles.
Pour commencer, je vous propose de vous placer debout, les bras le
long du corps, les pieds écartés à votre convenance, au milieu de votre
tapis de practice.
Pour vous aider, vous pouvez fermer les yeux ou fixer un point au sol.
Ainsi, vous pouvez prendre un instant pour vous en prenant conscience
de votre état émotionnel.

Comment vous sentez-vous à cet instant ?
Sans jugement ni critique, vous prenez simplement conscience de
l’émotion ressentie en ce moment. Puis, je vous propose d’observer
vos pensées avec bienveillance.

Quelles sont vos pensées actuellement ?
Vous allez, du mieux que vous pouvez, rester dans le moment présent,
laisser le passé au passé et le futur à ce qui n’existe pas encore. Pour
cela, vous allez porter votre attention sur vos sensations au niveau de
vos pieds.

Quelles sensations observez-vous dans vos pieds ? Sont-ils à plat sur
le sol ? Ressentez-vous de la chaleur ? Ressentez-vous la façon dont est
réparti le poids de votre corps sur vos pieds ? Puis, vous pouvez observer
les sensations dans vos mollets. Ressentez-vous le contact de l’air ou du
tissu sur votre peau ? Si vous observez que des pensées vous éloignent
de cet exercice, c’est normal. Essayez du mieux que vous pouvez de
ramener le projecteur de votre attention sur vos mollets.

À présent, qu’en est-il des sensations ressenties dans vos genoux ?
L’absence de sensations est une sensation en soi. Dorénavant, vous
allez observer vos sensations dans vos cuisses. Que ressentez-vous
comme sensation ? Vos sensations sont propres à vous. Elles vous
appartiennent. Il n’y a pas de bonnes ou de mauvaises sensations. Vous
pouvez à présent prêter attention aux sensations dans vos hanches.
Notez simplement les sensations présentes sans les juger.

Mental
Photo AFP

Cemois-ci, Antoine Vauchier, pro et élève de

Ronan Lafaix, votre coachmental, vous apprend à

améliorer votre attention et à lâcher prise grâce à

un exercice à réaliser pendant votre échauffement.

Méditation
de pleine
présence

Vous sentez peut-être une différence entre votre hanche droite et
votre hanche gauche. Si vous ne ressentez rien, ce n’est pas grave.
Quand vous êtes prêt, je vous invite à prendre une grande inspira-
tion et à porter votre attention sur les sensations dans votre ventre.
Sentez-vous le mouvement de votre ventre qui se gonfle à l’inspi-
ration et qui se dégonfle à l’expiration ? Le sentez-vous immobile ?
Notre esprit va inévitablement se balader loin de notre respiration et
de notre corps. C’est normal. Remarquons-le et ramenez doucement
votre esprit dans la partie du corps sur laquelle vous étiez focalisé.

Satisfait d’être simplement, et d’être ici même, tels que vous êtes à
cet instant même. Dirigeons à présent, le projecteur attentionnel sur
votre poitrine. Percevez les mouvements du diaphragme. Ce muscle qui
ressemble à un parapluie et qui sépare le ventre de la poitrine. Sentez
à l’instant votre poitrine qui se dilate à l’inspiration et qui se contracte
à l’expiration. Et si vous pouvez vous mettre à l’écoute des battements
rythmés de votre cœur dans votre poitrine, percevez-les. Ainsi que les
poumons qui se dilatent de chaque côté de votre cœur. Votre cœur qui
nourrit chaque région, chaque organe, chaque tissu de votre corps de
sang oxygéné.

Puis, laissez votre attention se diriger vers vos mains. Vous prenez
simplement conscience des sensations présentes dans vos mains.
Peut-être percevez-vous le sang battre dans vos doigts ? Peut-être
ressentez-vous de l’humidité, de la chaleur ? Remontez votre attention
le long de vos bras. Percevez à présent le poids de vos bras pendre
naturellement. Laissez votre attention arriver sur vos épaules. Les
épaules sont des réservoirs de tensions pour beaucoup d’entre nous.
Elles sont souvent la cause de blocage dans nos swings. Mais à cet ins-
tant percevez vos épaules. Si vous ressentez une éventuelle tension,
inspirez simplement dans vos épaules et dans vos bras et à l’expiration,
laissez la tension se dissoudre… En relâchant les éventuelles tensions
et relâchant les bras.

Antoine Vauchier est pro de golf à Auray au magasin Golf
Action. Il travaille également pour la ligue de Bretagne avec

les jeunes. Il est niveau 2 sur les formations Soyez P.R.O et
Osez. Il est venu se former en préparation mentale lors de

la session organisée par la PGA Bretagne il y a deux ans. Il a
compris l’importance de travailler le mental dans l’entraî-
nement. En septembre, il est inscrit à la formation longue

Soyez P.R.O en préparation mentale.
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1re chaîne de golf
accessible à tous
gratuitement

TOURNOIS,TOURISME,TECHNIQUE,MATÉRIEL,DÉBATS…

Disponible sur Free canal 187, lequipe.fr et dailymotion

JDG181_mentalokjuRELUMAKET.indd 75JDG181_mentalokjuRELUMAKET.indd 75 17/07/2023 16:31:3517/07/2023 16:31:35



Labonneballe
pour les bons joueurs
Trouver la balle idéale n’est pas unemince affaire et c’est également le cas pour les bons joueurs.

Commenous lemontrent les experts deGolf Plus, tout est dans les data pour faire le bon choix !

Je vais jouer celle-là, je l’ai trouvée
dans l’eau au trou précédent, elle
est presque neuve. » Quel golfeur
n’a jamais eu cette pensée ? Et

pourtant… Pourquoi ne pas accorder autant
de réflexion au choix de notre balle ? Quel
que soit votre niveau, savoir comment va
réagir la balle lors d’un bon ou d’un moins
bon coup peut faire une grosse différence.
Une balle plus ou moins bien tapée ne fera
pas assez (ou trop) de distance. Il y a autant
de réactions différentes que de modèles de
balles.

Une ba l le de go l f ,
c ’es t quo i ?
Une balle est composée de plusieurs
couches, allant d’un noyau jusqu’à l’enve-
loppe externe. Plus il y aura de couches
séparant le noyau de l’enveloppe, plus la
sensation va être dure. C’est le phénomène
de compression, capital pour le choix final.
À l’impact, la balle se déforme. Plus vous
générez de vitesse, plus vous la compres-
sez. Orientez-vous alors vers les hautes
compressions. À l’inverse, ceux recherchant
la distance auront plus de facilité avec les
faibles compressions, dites « soft ». Le noyau
est plus simple à compresser et le projectile
sortira plus fort du club.

L’enveloppe extérieure peut être de deux
types :
– En uréthane, doux au contact, favorise le
contrôle de la balle ainsi que la prise d’ef-
fets, notamment le backspin.
– En ionomère, plus dur au toucher, résiste
mieux aux coupures. Ces balles auront une
plus grande durée de vie.
Dans ce test, nous nous sommes focalisés
sur les balles en uréthane, traditionnelle-
ment destinées aux bons joueurs et aux
pros. Nos cinq marques : Callaway, Srixon,
TaylorMade, Titleist, Wilson, toutes tapées
par un joueur professionnel, Dominique
Nouailhac (fitter chez Golf Plus Saint-Cloud)
et un 5 d’index, au rythme de jeu occasion-
nel, Thomas Morant. Les essais ont été réali-
sés sous TrackMan 4 indoor, avec le matériel
des deux joueurs (fer-7 et driver).

Test

Matériel
Texte de Thomas Morant et Dominique Nouilhac– Photos DR

Marque Modèle Compression Nb couches Enveloppe

Titleist Pro V1 X 96 4 Uréthane

Titleist AVX 77 3 Uréthane

TaylorMade TP5 X 95 5 Uréthane

TaylorMade Tour Response 70 3 Uréthane

Callaway Chrome Soft X 95 4 Uréthane

Callaway ERC Soft 72 3 Uréthane

Srixon Z Star XV 102 3 Uréthane

Srixon Q Star Tour 72 3 Uréthane

Wilson Staff 99 4 Uréthane

Wilson Triad 86 3 Uréthane
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Retrouvez

DominiqueNouailhac,

fitteur certifié

TrackMan au

Fitting Center

de Golf Plus Saint Cloud.

Rendez-vous
sur Golfplus.fr

Connaissez-vous avant
de connaître votre balle
Essayez de connaître au maximum votre jeu et vos besoins. Distance, effets,
hauteur, autant de paramètres qui orienteront le choix. Comme pour tout

votre matériel, il n’y a ni bonne ni mauvaise pelote, seulement des balles
adaptées à des profils. Ainsi, et on a pu le voir ici avec l’amateur, même

si votre ressenti vous attire plus vers une marque, celle-ci n’est
peut-être pas la plus adaptée à votre jeu. Renseignez-vous bien

sur toutes les caractéristiques, leur nombre de couches, la
matière de l’enveloppe ainsi que le taux de compression. Et

dans la mesure du possible, jouez toujours la même balle.

Pro :
u n s u r p l u s
d e d i s t a n c e ,
s v p !
Avec Dominique, quelle que soit la
balle, les écarts sont assez faibles. Le
spin baisse effectivement sur toutes
les balles à plus faible compression,
sans pour autant augmenter la distance.
Sur la hauteur de trajectoire, également
peu de variation (deux mètres sur le driver,
trois mètres sur le fer-7). Notons aussi que les
données sont bonnes, à savoir, environ 2 300 rpm
de spin et 24 mètres de hauteur au driver et 6 000 rpm
de spin et 25 mètres de pic au fer-7.
Joueur pro, Dominique va avant tout rechercher des sensa-
tions et du contrôle. En quête d’un surplus de distance, il pour-
rait se tourner vers la Wilson Staff (qui sort le plus vite du club
et lui amène le plus de distance au fer), qui s’imposerait comme
la meilleure balle pour lui.

votre matériel, il n’y a ni bonne ni mauvaise pelote, seulement des balles 
adaptées à des profils. Ainsi, et on a pu le voir ici avec l’amateur, même 

si votre ressenti vous attire plus vers une marque, celle-ci n’est 
peut-être pas la plus adaptée à votre jeu. Renseignez-vous bien 

sur toutes les caractéristiques, leur nombre de couches, la 
matière de l’enveloppe ainsi que le taux de compression. Et 

dans la mesure du possible, jouez toujours la même balle. 

Sur la hauteur de trajectoire, également 
peu de variation (deux mètres sur le driver, 
trois mètres sur le fer-7). Notons aussi que les
données sont bonnes, à savoir, environ 2 300 rpm 

Connaissez-vous avant 
de connaître votre balle

Amateur :
c o n t r ô l e z l e t a u x

d e s p i n
Doté d’un swing et d’un centrage de balle moins réguliers,

notre amateur a des données beaucoup plus éclectiques.
Premier élément, le manque d’efficience : presque 3 000 rpm de

spin et 30 mètres de hauteur au drive, pour 7 300 rpm et 33 mètres de
hauteur moyenne au fer-7. Selon lui, les meilleures sensations proviennent
de la TaylorMade TP5 X. Or, si l’on peut voir que la balle sort plutôt moins fort
au driver, on observe qu’au fer-7, elle prend trop de spin et trop de hauteur
et n’est donc pas appropriée à ce profil. Pour ce joueur, la Srixon Q Star Tour
permet de baisser nettement ces chiffres, tout comme la Wilson Triad.

Résu l tats dr iver :

Résu l tats fer-7 :
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Matériel
Texte de Benjamin Cadiou, @BenCadiouJdgolf – Photos DR

l ’oncle Ben
L e s a c

d e

Sur les greens, TaylorMade était jusqu’à cet été absent
du segment haut de gamme. Avec les Reserve, la marque américaine
vient défier Scotty Cameron, Sean Toulon et les PLD de Ping avec neuf
putters aux matériaux et à la finition soignés. Déjà utilisés par Dustin
Johnson, ces engins en acier 303 usinés offrent selon nous le feeling
le plus précis jamais proposé par l’équipementier. Un constat encore
plus net avec les deux lames B11 et B13, vraiment convaincantes lors de
nos essais. Offrant un large choix de hosel et de toe hang, ces Reserve
sont vendus avec un capuchon en cuir premium. 499 €

Les Ventus VeloCore, ou nos manches favoris, sont
désormais disponibles pour les fers. Ils se nomment Axiom et
disposent de la même technologie que les shafts équipant près
de 30 % de l’élite professionnelle. À la fois stables et agréables
à jouer, ces tiges en graphite sont proposées en regular, stiff et
X-Stiff. Dès 105 $

Après 99 prototypes et trois ans de recherche,
Mizuno a lancé ses nouvelles RB Tour. Avec un schéma
d’alvéoles comptant 272 unités, cette balle pour joueur
de compétition est également disponible en version X, plus
ferme et au spin plus bas. À noter selon nous : des trajectoires
pénétrantes très appréciables au wedging. 55 €

Pour ceux qui cherchent un bois de fairway en
mode lance-missiles, le G430 LST est le tueur de spin de chez
Ping. En plus de sa couronne en carbone, il bénéficie aussi
de la puissance du titane (face et corps) et d’une semelle en
tungstène pour positionner le CG plus bas et à l’arrière. Selon
nos tests et par rapport au modèle G430 Max plus tolérant, ce
Low Spin fait baisser l’effet rétro de 400 rpm, pour un gain en
vitesse de balle de 1 à 2 mph. Autre qualité, un toucher plus fin et
une sonorité plus agréable. 660 €

La classe ultime pour ces chaussures
inspirées du passé et tournées vers le présent.
Le modèle Wilcox de la gamme Première de
FootJoy est en cuir pleine fleur et offre tenue et
stabilité impeccables. 259 €

En plus d’être polyvalents et si faciles
à jouer, ces CB de Callaway bénéficient
pour la première fois de microsphères

d’uréthane (le même matériau que
les balles haut de gamme), placées
derrière la face pour améliorer les

sensations et le son à l’impact. En bref,
que du plaisir pour tout niveau de jeu !

Loft : de 52° à 60°. Dès 169 €

Reserve

Axiom

Mizuno

G430 LST

Wilcox

Wedges CB

En plus d’être polyvalents et si faciles
à jouer, ces CB de Callaway bénéficient
pour la première fois de microsphères 

d’uréthane (le même matériau que 
les balles haut de gamme), placées 
derrière la face pour améliorer les 

sensations et le son à l’impact. En bref,
que du plaisir pour tout niveau de jeu !

Dès 169 €

Wedges CB

Pour l’été, un petit
sac à trépied suffit.

Le Srixon Lifestyle
pèse moins de

2,5 kg, et présente
quatre poches

pratiques.
249 €

Summer style

La classe ultime pour ces chaussures
inspirées du passé et tournées vers le présent. 
Le modèle Wilcox de la gamme Première de
FootJoy est en cuir pleine fleur et offre tenue et 
stabilité impeccables. 259 €

Wilcox

d’alvéoles comptant 272 unités, cette balle pour joueur
de compétition est également disponible en version X, plus
ferme et au spin plus bas. À noter selon nous : des trajectoires
pénétrantes très appréciables au wedging. 55 €

Pour ceux qui cherchent un bois de fairway en
mode lance-missiles, le G430 LST est le tueur de spin de chez
Ping. En plus de sa couronne en carbone, il bénéficie aussi
de la puissance du titane (face et corps) et d’une semelle en 
tungstène pour positionner le CG plus bas et à l’arrière. Selon 

G430 LST

sont vendus avec un capuchon en cuir premium. 499 €

Après 99 prototypes et trois ans de recherche,
Mizuno a lancé ses nouvelles RB Tour. Avec un schéma

Mizuno Après 99 prototypes et trois ans de recherche,
Mizuno a lancé ses nouvelles RB Tour. Avec un schéma
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T e x t e s d e C a r l a R a b i n e - P h o t o s D R

A B S T R A C T
Monochrome

Citron (bio, cultivés

à Saint-Laurent-du-

Var). Disponible en

bouteille de 1 litre,

0,5 litre et 0,25 litre.

40 € (0,5 litre).
abstract-lab.art

H E R B E L I N Montre pour

femme Antarès au boîtier carré.

Bracelet interchangeable. 549 €
Montre Newport Maréographe.

Édition 35e anniversaire. 679 €
herbelin.com

T H U A S N E Feel bra : brassière de port

ultra confortable, légère, respirante et facile

à enfiler. Disponible en quatre tailles : S, M, L

et XL. 40 €. thuasne.shop

I S A B E L L E L A N G L O I S
Bracelet Dieu Khépri en or

rose 750/1000e orné d’un

scarabée en lapis pavé de diamant.

2 290 €. isabellelanglois.com

S O I Y A G E Carré

Montmartre : en soie,

confectionné à la main

en France selon une

technique ancestrale.

179 €. soiyage.com

G U C C I Parfum Flora

Gorgeous Magnolia.

68 € (30 ml). sephora.fr

S I S L E Y Super soin

solaire visage SPF 50+.

124 € (40 ml).
sisley-paris.com

E S T O U B L O N
Roseblood, le

rosé iconique*.

17,50 € (75 cl).
estoublon.com

Le Shop’In
de Carla

T e x t e s  d e  C a r l a  R a b i n e  -  P h o t o s  D R

A B S T R A C T 

Var). Disponible en 

Le Shop’In
    de Carla

E S T O U B L O N 

rosé iconique*. 

17,50 € (75 cl).
estoublon.com

*L’abusd’alcool estdangereuxpour

la santé. Àconsommeravecmodération.

Montre pour 

femme Antarès au boîtier carré. 

Bracelet interchangeable. 549 €
Montre Newport Maréographe. 

679 €

H E R B E L I N  
femme Antarès au boîtier carré. 

Bracelet interchangeable. 

Montre Newport Maréographe. 

Édition 35

herbelin.com

40 €. thuasne.shop

I S A B E L L E  L A N G L O I S 

Parfum  Flora 

Gorgeous Magnolia. 

68 € (30 ml). sephora.fr

S I S L E Y  
solaire visage SPF 50+. 

124 € (40 ml).
sisley-paris.com
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P R O M A D E Chariot électrique PM 250 S :

télécommandé, avec un cadre aluminium. 1499 €
(offre de lancement au lieu de 1720 €)
pro-made.fr – 05 34 27 76 00

F A T H E R & S O N S
Polo manches courtes Slim

en coton uni bleu indigo.

54,99 €. fatherandsons.fr

M U J I
Chemise en lin.

49,95 €. muji.fr

R O D D & G U N N
Short Admiral. 99€.
roddandgunn.com

B U N K E R S H O T
Casquette Pink Groovy.

39 €. mybunkershot.com

G O L F I N O Chaussures de golf

tendance en cuir véritable déperlant

pour femme. 189 €. golfino.com

G A R M I N
Montre

GPS de golf

Approach S70.

699,99 €.
garmin.com

S K E C H E R S
Slip’in Go Golf

Elite 5. 165€.
skechers.fr

J U C A D Le chariot Drive SL Titan

Silence 2.0 est silencieux, pliable et

en titane. 4 390 €. jucad.fr

L I V R E Un parcours de minigolf

pas comme les autres, car c’est

au lecteur de trouver le chemin

qui le mènera à une fête unique

et explosive. Minigolf, de
Lisa Laubreaux, éditions Maison
George . 21,50 €. En librairie
ou maison-georges.com

B U N K E R S H O T 
Casquette Pink Groovy. 

39 €. mybunkershot.com

skechers.fr

J U C A D  Le chariot Drive SL Titan 

Silence 2.0 est silencieux, pliable et 

en titane. 4 390 €. jucad.fr

G A R M I N 

GPS de golf 

Approach S70. 

699,99 €.
garmin.com

Chariot électrique PM 250 S : 

télécommandé, avec un cadre aluminium. 1499 €
(offre de lancement au lieu de 1720 €)

tendance en cuir véritable déperlant 

L I V R E  
pas comme les autres, car c’est 

au lecteur de trouver le chemin 

qui le mènera à une fête unique 

et explosive. 

Lisa Laubreaux, éditions Maison
George
ou maison-georges.com

F A T H E R  &  S O N S 
Polo manches courtes Slim  

en coton uni bleu indigo. 

54,99 €. fatherandsons.fr

R O D D  &  G U N N 
Short Admiral. 99€.
roddandgunn.com

M U J I 
Chemise en lin. 

49,95 €. muji.fr

Casquette Pink Groovy. 

39 €. mybunkershot.com

R O D D  &  G U N N R O D D  &  G U N N 
Short Admiral. 

roddandgunn.com

V I L E B R E Q U I N Maillot de

bain homme en laine mérinos

Carreaux - Vilebrequin x

The Woolmark Company.

220 €. vilebrequin.com
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Radicale, légère, spartiate, voilà à quoi une Lotus fait normale-
ment référence. La firme anglaise fondée par Colin Chapman
est pourtant en pleine refonte de son identité. L’Eletre, un

énorme SUV 100 % électrique, pointe le bout de ses lourdes batteries
tout comme une berline. Sans compter sur un rebut imminent des
moteurs à combustion… Mais avant de changer de peau, ou de vivre
avec son temps (rayer la mention inutile), Lotus s’offre un ultime coup
de maître mécanique : l’Emira.

Dehors :commeunfauxairde…
Esthétiquement, cette Lotus affiche un look inédit pour la firme de
Hetel. On dirait presque une petite supercar avec son regard acéré
tendance Ferrari F8 Tributo. Son profil effilé, voire tailladé à l’extrême
vers de larges ailes, lui offre une franche assise. Cette Lotus semble
compacte, mais elle fait tout de même 4,41 mètres de long pour
1,89 mètre de large et un 1,22 mètre de haut. Fini donc les dimensions
compactes et les excroissances aérodynamiques parfois un brin pro-
vocatrices de l’Elise ou l’Exige, ses aïeules. L’Emira affiche un visage
peut-être trop lisse pour les puristes de la marque, elle n’en reste pas
moins une sportive clairement attirante à l’œil. Et elle l’est d’autant
plus qu’on peut choisir dès la commande parmi deux types de châssis
différents. La structure « Tour » est un brin plus confortable quand l’os-
sature « Sport » est plus rigide et voit l’amortissement raffermi de 10 %.
Autre spécificité pertinente, la possibilité d’opter sans supplément

pour des pneumatiques Michelin Pilot Sport Cup 2, soit une référence
niveau gommes haute performance.

Dedans :unsalonsportif
Première surprise, prendre place à bord de l’Emira est d’une facilité décon-
certante. Plus besoin de se contorsionner à l’extrême pour s’enclaver
dans un baquet raide comme du bois. Cette Lotus-là penche clairement
du côté GT avec des assises très enveloppantes mais au moelleux cer-
tain, quand ses ancêtres ne misaient, une fois de plus, que sur la radica-
lité. Autre découverte très agréable, celle d’un environnement clairement
sportif, mais accueillant voire presque confortable. La visibilité globale est
bonne au volant de l’Emira qui n’enferme pas ses passagers dans un uni-
vers dépouillé. Bien sûr, on reste dans une sportive vue la position plutôt
basse de l’ensemble et une rétro-vision qui sert davantage à admirer le
moteur qu’à autre chose. Avec l’Emira, Lotus vise clairement une nouvelle
clientèle prête à alourdir sa sportive au profit d’éléments de confort. Place
donc à un large écran central et tactile, à un volant multifonction très pra-
tique, à un environnement tout de cuir et d’Alcantara drapé, à une sono Kef
(une référence chez les audiophiles) et même à une possibilité de carplay
sans fil. Quelle bourgeoise cette Lotus…

Auvolant :perfectionmécanique
Deux détails rappellent pourtant vite que si elle s’est clairement embour-
geoisée, cette Emira a du sang Lotus dans les tuyères. D’abord ce petit

LotusEmira

Mécanique de tran
Avec l’Emira, Lotus clôt un chapitre entier de son illustre

histoire. Celui de sportives au feelingmécanique irréprochable

et à la saveur si particulière. Ça donnequoi ce dernier acte ?

Moteur !
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Aussi surprenant que ça puisse paraître, la Lotus Emira est 

capable d’embarquer plusieurs sacs de golf ! Pas dans le petit 

coffre arrière qui n’affiche que 151 litres de capacité et qui per-

mettra à peine de loger une valise cabine. C’est davantage der-

rière les deux sièges qu’il faut miser car un espace plutôt géné-

reux et plat s’y dévoile. Bien sûr, il faudra retirer les clubs les plus 

longs, miser sur les sacs les plus petits (type moonbag) et se 

contorsionner un minimum. Mais l’Emira et même un passager 

pourront être du voyage vers le parcours du week-end.

Lotus Emira V6 First Edition
Moteur 6 cylindres 3,5 l compressé
Puissance : 400 ch à 6 800 t/min
Couple maximal : 420 nm dès 3 500 t/min
Transmission : propulsion
Poids : 1 458 kg (à vide)
Prix : à partir de 97 730 € (hors malus, soit près de 50 000 €)

de transition

Essai réalisé par Martin Coulomb @enrouelibreauto - Photos Lotus
Conso Auto

loquet rouge, tendance protection de lance-missiles, qu’il faut découvrir 
pour démarrer le moteur. Et surtout ce levier de vitesse avec tringlerie 
apparente et boule en acier associée. Oui, la Lotus Emira débarque bien 
avec un V6 emprunté à Toyota et surtout avec une boîte mécanique à six 
rapports. Il faut donc s’employer du mollet gauche et de la main droite 
pour en tirer la quintessence. La mécanique est d’ailleurs très présente 
dès les premiers kilomètres. Par les claquements de chaque rapport, 
par cette vue sur le compresseur qu’on voit s’activer à chaque accé-
lération, par cette émotion sonore qui emplit l’habitacle d’une sympho-
nie rageuse. Il n’y a même pas vraiment besoin de rouler à des vitesses 
indécentes pour proiter de ce feeling très rare dans une auto de 2023. 
D’autant que l’Emira s’adapte parfaitement au rythme qu’on lui impose 
sans jamais devenir ni intimidante ni infernale à mener. Malgré ses 
400 chevaux, ses seules roues arrière motrices et son léger embonpoint, 
elle ofre un équilibre remarquable en toutes circonstances (merci les 
Michelin qui équipaient notre modèle d’essai). L’Emira ne domine pas 
son conducteur, elle l’accompagne pour un trajet toujours plus fun et 
surtout rassurant. En revanche, il ne faut pas lui demander un tel équi-
libre général sans sacriier une part de confort. Sur autoroute, à vitesse 
réglementaire, l’Emira n’est pas la plus moelleuse des GT, surtout pour 
les oreilles. Sans doute les derniers relents d’un esprit originel presque 
révolu. Mais quel dernier acte !  Le coin   

du golfeur
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Voilà qu’à nouveau, la ville de Saint-Quentin-en-

Yvelines est dans la lumière.
Laurent Mazaury : « Oui, grâce aux JO. Nous avons la chance de béné-
ficier de trois équipements qui nous permettent d’accueillir les Jeux
sans que cela nous coûte trop d’argent. Le vélodrome national, reliquat
de la candidature aux JO de 2012 et qui a déjà accueilli deux fois les
Championnats de cyclisme sur piste, le Stadium de BMX juste à côté
et bien sûr le Golf National. Qui a accueilli la Ryder Cup mais aussi les
Championnats du monde amateurs. Et j’ajouterai la colline d’Élancourt
où vont se dérouler les épreuves de VTT. Nous sommes prêts à accueillir
le monde entier à Saint-Quentin.

LeGolf National est-il prêt ?
L. M. : Non seulement il est prêt, mais il a été conçu (par l’architecte
Robert Von Hagge, ndlr) comme tel. On peut voir de différents endroits
la totalité des coups d’un trou et un grand nombre de trous en même
temps. La jauge sera moins importante que pour la Ryder où il y avait
50 000 spectateurs par jour. Avec Paris 2024, on estime à 30 000 le
nombre de visiteurs par jour. On est largement en capacité d’accueillir
les jeux Olympiques. Nous sommes prêts en termes d’infrastructures
aussi, pour facilement passer d’un point à un autre pour arriver à Saint-
Quentin-en-Yvelines. Je rajouterais un cinquième site olympique : la
fan-zone, située sur l’île de loisirs à la croisée de l’ensemble des sites.
Elle pourra accueillir jusqu’à 5 000 spectateurs par jour pendant toute la
durée des JO avec un ensemble de navettes et de bus qui permettront
d'évoluer entre tous ces sites.

Comment vont se dérouler ces déplacements entre

les sites ?
L. M. : Il ne faut pas venir en voiture, c’est le postulat posé par Paris 2024.
Je le répète : ne venez pas en voiture, tout a été conçu pour que vous
puissiez venir en transport et ensuite utiliser l’ensemble des navettes
et des bus qui seront mis à disposition. Il faut vraiment que tout le
monde se discipline et utilise les transports en commun ou le vélo. Pour
permettre aux gens de se déplacer depuis les différentes gares, dont
celle de Saint-Quentin-en-Yvelines qui sera la gare d’entrée principale,
nous aurons, comme pour la Ryder Cup, un ensemble de navettes qui
permettront aux spectateurs de se rendre d’un site à un autre. Les
spectateurs pourront également venir à vélo grâce aux grands par-
kings qui permettront de laisser le vélo en toute sécurité. Le point de
rassemblement sera la fan-zone, elle sera là pour pouvoir suivre l’en-
semble des épreuves sur écran géant et profiter d’animations. Les
entreprises de Saint-Quentin-en-Yvelines seront présentes sur sites
pour animer, pendant toute la durée des jeux, cette fan-zone.

Saint-Quentin-en-Yvelines est donc prête pour

accueillir l’épreuve de golf ?
L. M. : Bien sûr ! Venez vous challenger sur le parcours des futurs jeux
Olympiques de Paris 2024 à Saint-Quentin ; c’est le moment d’en profiter.
Vous jouerez la Ryder Cup, mais quelque part vous jouerez en avance
les JO. Donc, venez maintenant, parce qu’après les Jeux il y aura encore
plus de monde qui voudra inscrire dans son calendrier de tourisme gol-
fique le Golf National.

Lorsde laRyderCup,vousaviezmisenplaceuncarnet

degolfpédagogiqueenpartenariatavec laFédération

pour sensibiliser les enfants de Saint-Quentin à cette

discipline. Cette initiative a-t-elle porté ses fruits ?
L. M. : Oui cela perdure puisque nous avons toujours, au-delà de la mal-
lette pédagogique, nos associations sportives qui pratiquent et conti-
nuent plusieurs fois par an d’aller dans les écoles du territoire pour
initier les enfants au golf. D’ailleurs, nous sommes victimes du succès :
nous avons beaucoup plus de demandes que nous n’avons de possi-
bilités de répondre. Beaucoup de professeurs ont aujourd’hui rompu
avec cette image du passé et cette vision élitiste du golf. Au contraire,
à Saint-Quentin-en-Yvelines, le golf a pris toute son importance dans
le milieu scolaire, parce que c’est une école de la vie qui apprend la
valeur du travail, la valeur de l’échec aussi. Échouer, c’est déjà se mettre
dans la configuration de pouvoir recommencer. Apprendre à perdre est
fondamental. Nous allons faire, aussi, durant les semaines et les jour-
nées olympiques, au Golf National une démonstration pour souligner
les points communs entre le golf et 35 autres sports. On sait bien que
beaucoup de sportifs, lorsqu’ils arrêtent, se mettent au golf pour conti-
nuer d’avoir une pratique physique. On veut montrer en croisant les
sports dans l’enceinte du golf que l’on peut pratiquer le rugby, le foot et
demain être golfeurs. »

Après la Ryder Cup, le Golf National va accueillir les épreuves femmes et hommes des JO de Paris 2024.

LaurentMazaury, vice-président de la communauté d’agglomération de Saint-Quentin-en-Yvelines,

délégué aux sports et aux jeuxOlympiques et Paralympiques de 2024 nous détaille l’organisation.

LaurentMazaury

« Prêts à accueillir le monde
entier à Saint-Quentin »

Propos recueillis par Mathis Rouanet – Photos C. Lautè
Jeux 0lympiques
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Gagnez un
MotocaddyM5GPS
Facile à plier, le M5 GPS est le premier chariot compact au monde

équipé d’un GPS intégré avec écran couleur tactile. Avec tous les

parcours en Europe pré chargés ,il vous permettra d’obtenir en

permanence la distance vous séparant de l’entrée, du milieu et

du fond de green. Vous pourrez déplacer avec le doigt la position

du drapeau sur le green pour plus de précision. Vous pourrez

également connaitre la distance vous séparant des bunkers et

zone à pénalité du trou joué. Vous pourrez mesurer la distance

de vos coups, mémoriser votre score trou par trou et connaître

votre temps de jeu.

Vous sortez votre chariot de votre coffre , vous branchez la bat-

terie et automatiquement votre parcours sera sélectionné et les

distances s’afficheront à votre arrivée au tee de départ.

Alimenté par sa batterie Lithium 24 Volt ultra légère, vous

bénéficierez d’une autonomie de 27 trous minimum et n’aurez

plus besoin de recharger votre montre GPS après chaque

parcours.

Une version frein est également disponible (version DHC).

Distribution exclusive : Foissy Golf SAS, leader du chariot

électrique depuis 30 ans.

www.motocaddy.fr

Tirage
au sort

Inscription tirage au sort sur lequipe.fr

     a sort

Lagagnante dumois de juin

estMmePaula Pinheiro, 89360Carisey

JOURNAL DES GOLFS
Textes de la rédaction

Club-house Compétitions

Van der Weele
crucifie les Français à
la Grange aux Ormes
La 20e édition de l’Open Mirabelle d’Or a eu lieu du 2

au 4 juin 2023 à Marly, en Moselle. Le parcours de la

Grange aux Ormes a consacré le jeune Néerlandais

de 22 ans Kiet Van der Weele. Après un final haletant

et deux trous de play-off en mort subite, les Français

Nicolas Aparicio et Théo Brizard, accompagnés de

l’Anglais Jack Floydd, ont rendu les armes dans ce

dernier carré, et échouent ainsi aux portes du titre. Van der Weele remporte son

troisième tournoi en deux mois sur l’Alps tour, ce qui lui permet de grimper directement

sur le Challenge Tour.

Renseignements : grange-aux-ormes.com

Le Pro Am des
Canaries : 4 parcours,
12 équipes
Du 11 au 16 novembre se déroulera le Pro Am des Canaries

sur l’île Gran Canaria, avec quatre golfs exceptionnels

au programme : le golf de Lopesan Meloneras, parcours

du circuit européen, Anfi Tauro et Salobre, très réputés

pour leurs dessins et enfin Maspalomas. Cette deuxième

édition est limitée à 12 équipes. Les résultats sont ainsi

comptabilisés sur les deux meilleurs scores de chaque équipe pour chaque trou.

Le tarif du tournoi est de 2 690 euros, comprenant cinq nuits dans l’hôtel 5* de Salobre

Ressort, les transferts depuis l’aéroport, quatre green-fees, les remises des prix, les

cadeaux et les collations. Le vol n’est pas inclus, mais l’aéroport de Las Palmas est

desservi par de nombreuses compagnies.

Renseignements : proamcanaries.com

2e édition du Pro-Am au
Bourgenay Golf-Club
Le 7 septembre 2023 le Bourgenay Golf-Club, situé en

Vendée, organisera son deuxième pro-am. Ce par-71 situé

au bord de l’Océan accueillera 30 équipes. Les pros feront

une course aux birdies tandis que les amateurs joueront

en shamble. Après le succès de la première édition, la

convivialité sera de nouveau au centre du programme

avec un cocktail d’ouverture et de fermeture ainsi que des

dégustations sur le parcours et un concert de Concert

avec Idle Fingers au Greenhouse Restaurant Bar, le tout

dans une volonté de partage.

Plus de renseignements : proambgc.com

7
sept
2023

PRO-AM

2nd
edition

BOURGENAY GOLF CLUB

Maison Montagut
rempile avec la Lexus
Golf Cup
La Lexus Golf Cup est de retour en 2023. Les spécialistes

de la maille renouvellent leur engagement en faveur de

la compétition golfique réservée aux membres des golfs

d’accueil ainsi qu’à certains invités. La coupe fête ses 22 ans

et permet à plus de 2000 golfeurs à travers l’Hexagone d’en

faire partie. 25 golfs accueillent ses différentes étapes

entre le 16 avril et le 1er octobre. Les 100 qualifiés se retrouveront en finale les 7 et

8 octobre 2023 au golf et hôtel Barrière de Deauville.

Renseignements et inscription : lexusgolfcup.fr



Devenez acteur du Lacoste Ladies Open de France
à Deauville
Le Golf Barrière Deauville accueille la 33e édition du Lacoste Ladies Open de France du 28 au 30 septembre prochain. Et nouveauté
: vous pourrez jouer avec les pros pendant trois jours, dans les conditions d’un tournoi professionnel. Vous pourrez ainsi participer

au pro-am officiel du tournoi puis à deux jours de compétition avec trois joueuses différentes par jour (1 amateur avec 3 pros). Le tournoi se dispute en formule
simple stableford avec un classement amateur sur deux tours brut et net. Index maximum : 18, licence FFGolf 2023 à jour

Renseignements et inscriptions : BrunoRebeuh, brebeuh@aso.fr

1re édition du Roche Bobois Pro-Am
sous le signe de la vigne

Du 13 au 15 octobre prochain, la gastronomie, le vin et surtout le golf rythmeront le premier Roche Bobois Pro-Am de Bordeaux.
Les professionnels comme les amateurs alterneront pendant trois jours entre le golf du Médoc Resort, qui a accueilli les derniers

Championnats de France, et le parcours du Grand Saint Emilionnais GC. Les grands crus classés seront à l’honneur sur les différents
parcours et des dîners exceptionnels, au sein de l’InterContinental Bordeaux et dans un grand Château bordelais sont au programme.

Les joueurs pourront profiter de prestigieux hôtels : l’InterContinental Bordeaux ainsi que l’Hôtel Golf du Médoc Resort.

Plus de renseignements : proambordeaux.com

40 ans que le Concorde plane au-dessus du green
Le 13 juin dernier s’est déroulée la 40e Coupe Concorde de l’ASGAF (l’amicale sportive d’Air France). La compétition a eu lieu
sur le golf du Stade Français de Courson. L’événement a regroupé pas moins de 150 golfeurs amateurs appartenant tous
au monde de l’aviation. Les joueurs se sont donc attaqués aux quatre parcours de 9 trous répartis sur 110 hectares. La
41e édition est d’ores et déjà programmée pour l’an prochain.

Renseignements : asgaf.fr

Deuxième édition duWild Life Trophy
La deuxième édition du Wild Life Trophy s’est déroulée le 4 juin 2023 à Terre Blanche. La compétition a eu lieu sur le parcours de
renommée internationale « Le Château », classé 12e des meilleurs parcours d’Europe Continentale par Golf World. Dans le cadre
du programme Golf pour la Biodiversité, cette compétition a permis de sensibiliser les joueurs et participants à la protection
de la nature. Durant cette journée, la soixantaine de participants présents a dû faire preuve de précision sur les greens, mais
aussi dans leurs réponses au questionnaire spécial nature créé pour l’événement. À l’issue de la compétition, l’association en
charge de la gestion du Centre de soins de la Faune sauvage des Alpes-Maritimes « Paca pour Demain » a procédé à un relâché
d’animaux sauvages dans la nature.

Renseignements : terre-blanche.com

3e édition des Drives de l’assurance
et de la gestion financière
Le golf de Fontainebleau accueillait ce 27 juin la troisième édition des Drives de l’assurance AF2A. La compétition organisée
par BCM Sports a regroupé des acteurs du secteur de l’assurance d’une part, et ceux de la gestion financière d’autre part,
venus défendre les couleurs de leur entreprise sur le green. L’événement soutient l’association Tout le Monde contre
le Cancer en lui reversant une part de ses bénéfices. En ce qui concerne les assureurs, c’est l’équipe Mercer qui s’est

imposée avec un score de 48 points en net et 41 points en brut sur un format de jeu en scramble à deux. Du côté de la gestion financière, c’est l’équipe 123 IM qui
s’impose en score brut avec 46 points et l’équipe La Française AM qui termine en tête en score net avec 66 points.

Renseignements : bcm-sports.com
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Abe i l l e Assurances
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Assurance & Protection
Épargne & Retraite

Abeille Assurances
fière d’accompagner

Céline Boutier

abeille-assurances.fr

ABEILLEASSURANCES FIERE
D’ACCOMPAGNERCELINE BOUTIER

Depuis plus de 10 ans, Abeille Assurances
s’engage pour une société plus éthique,
équitable et inclusive, notamment sur les
questions d’égalité professionnelle entre
les femmes et les hommes.

Cet engagement, renforcé sous la bannière de la
marque, est porté par une « Team Abeille Assurances »
constituée de deux golfeuses et d’un golfeur
professionnels français. Abeille Assurances est ainsi
fière d’accompagner Céline Boutier, Agathe Laisné et
Antoine Rozner. Tous trois mettent leur notoriété et leur
visibilité au service des actions d’Abeille Assurances
en faveur de l’égalité femmes/hommes au sein
de l’univers golfique.

Céline Boutier a déclaré : « Je suis très heureuse de
contribuer aux côtés d’Abeille Assurances à faire briller
le golf professionnel féminin et à réduire les écarts
avec les joueurs professionnels masculins ! C’est une
fierté que de mettre ma notoriété au service d’une
cause qui m’est chère : l’égalité femme/homme. Sur
le plan sportif, j’ai la chance d’être épaulée par cette
formidable entreprise qu’est Abeille Assurances pour
atteindre un objectif qui me tient particulièrement à
cœur : intégrer l’équipe de France olympique pour les
JO de 2024 à Paris ! ».

Au titre de cet engagement, Abeille Assurances est
également partenaire majeur du Lacoste Ladies Open
de France qui se déroulera du 28 au 30 septembre 2023
à Deauville. L’objectif est de contribuer à la dotation
du tournoi qui attire l’élite mondiale féminine et de
participer à la reconnaissance du golf professionnel
féminin en France.

Retrouvez-nous sur
www.abeille-assurances.fr

À propos d’Abeille Assurances
Compagnie majeure de l’assurance en France forte de
4200 collaborateurs, 1000 agents généraux d’assurance
et de 170 ans d’expérience, Abeille Assurances
dispose d’une gamme étendue de produits et services
d’assurance, de protection, d’épargne et de retraite
à destination de plus de 3 millions de clients.
Abeille Assurances propose ainsi ses produits à
travers une approche multicanale adaptée aux
besoins des clients.

Plusd’informations sur
abeille-assurances.fr

Tous avec Céline pour The Amundi Evian Championship !

Le ProAmdeMarrakech
change de date
La sixième édition du Pro-Am de Marrakech se jouera finalement du
samedi 18 au jeudi 23 novembre sur quatre des plus beaux parcours
du pays : Al Maaden conçu par le célèbre architecte Kyle Phillips, le
parcours de classe internationale Samanah dessiné par le cabinet
Nicklaus Design. Ainsi que deux nouveaux golfs, se rajoutant au programme : le Royal Palm et le Palm
Ourika. Les participants pourront loger à l’hôtel Kenzi Menara Palace avec un accès rapide aux quatre
golfs. Pour un tarif de 2 190 euros par personne.

Renseignements : proam-marrakech.com

19e trophée de l’Éditique
Le 12 septembre prochain, les acteurs de la filière « production de
documents numériques ou matérialisés » se retrouvent pour une
journée professionnelle et conviviale autour du golf. Cette année,
ce sont près de 200 participants qui se retrouveront au Golf-Hôtel
de Mont Griffon, au nord de Paris. D’autres activités sont prévues,
sous l’œil et les conseils de spécialistes, comme l’œnologie, la

cuisine ou le pilotage de drones. Des dotations seront remises aux plus méritants de la journée.

Renseignements : golf-hotel-mont-griffon.fr

Green de l’espoir
Le 13 juin 2023, les clubs d’Enghien-les-Bains Vallée de Montmorency et
de Paris Concorde les Gobelins aidés par l’association ADA ont organisé
le green de l’espoir, un tournoi au profit de l’association « Vaincre la
Mucoviscidose ». Les deux meilleurs golfeurs de la journée, Qiant Lin en
Lucas Vesine ont gagné leur invitation pour la finale nationale qui se
déroulera au Golf Paris Val d’Europe les 14 et 15 octobre prochains. La
compétition organisée au domaine de Feucherolles a rassemblé 33 golfeurs
et des sponsors, ce qui a permis de récolter 2 200 euros au profit de l’association qui lutte contre la
maladie génétique.

Renseignements : vaincrelamuco.org

Les prix Eiffel
Pour le centenaire de la mort de Gustave Eiffel, Golf Channel Amateur Tour, en
partenariat avec JuCad, met à l’honneur le célèbre ingénieur français. Le 12 juin
une centaine de golfeurs ont participé au 15e trophée de la ville de Saint-Cloud.
Aucun joueur n’a réalisé le trou en 1 au n°8 pour remporter un sac de golf JuCad
Luxury Paris au design de la Tour Eiffel. Toutefois, un concurrent est reparti
avec une bouteille de champagne Gustave Eiffel grâce à un autre trou en 1. En
septembre, les Golfs de Bondues, de la Vaucouleurs ou de Divonne-les-Bains sont
au programme du Golf Channel Amateur Tour qui attend près de 2000 joueurs d’ici
la fin de la saison. Les golfeurs pourront profiter de charriots JuCad exclusifs.

Renseignements : jucad.fr

HeritageWorld Cup by
Heritage Villas Valriche

La 8e édition de la finale internationale Heritage World
Cup by Heritage Villas Valriche organisée par LeClub Golf à
l’Île Maurice s’est achevée début juillet sur le parcours du

Château à l'Heritage Resort sur la victoire juste et méritée
de l'équipe locale de l'île Maurice devant l’Indonésie et la

Belgique. Les 26 pays participants et 104 joueurs ont eu le
plaisir de jouer un parcours de championnat en parfaite

condition avec peu de vent et des greens très rapides.
L’équipe française représentée par Benoît et Rémi a

parfaitement négocié ce parcours “Le Château” de l'Heritage
Resort en terminant à une honorable 5e place.

Les qualifications pour la finale 2024ont débuté :
https://leclub-golf.com/fr/competitions
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70 ans du golf
d’Annecy
Situé pour partie dans la réserve naturelle du Roc de
Chère, le golf d’Annecy fête ses 70 ans. Le parcours,
conçu par l’architecte Cecil Blanford, s’étend sur
30 hectares et accueille plus de 7 000 visiteurs par
an. Lors de la commémoration de l’anniversaire
le 24 juin 2023, le club a cherché à rappeler son investissement pour la
protection du site en mettant notamment en œuvre des moyens pour la
préservation des habitats naturels.

Plus de renseignements : golf-lacannecy.com

2e trophéeMonsieur
Le magazine Monsieur organise la deuxième édition de son
trophée de golf à Chantilly Vineuil le 14 septembre 2023.
Le tournoi se déroulera en configuration Old Course en
scramble à quatre. Cette édition offre une initiation au golf
avec les pros de Chantilly pour les invités non joueurs. Le
partenaire, Mazda, offre la présence de son ambassadeur,

le joueur professionnel Arnaud Verhaeghe qui jouera un trou avec chaque
équipe. Le joueur à l’allure la plus chic sera récompensé.

Plus de renseignements :monsieur.fr/Tropheedegolf

Les duos d’Agadir
Du 25 novembre au 1er décembre, des équipes
de deux amateurs pourront se retrouver sur
quatre golfs autour d’Agadir : le Golf du Soleil,
les Dunes, Tazezgout et Ocean. Le tournoi se
joue sur autant de formules de jeu : scramble,
chapman, chamble et quatre-balles meilleure
balle. Les joueurs pourront être hébergés à l’hôtel 5* Riu Tikida Palace en all
inclusive pour six nuits. Le tarif total du séjour est de 1 390 euros.

Renseignements : lesduosdugolf.com

Golf et business
Les 4 et 5 octobre 2023, le club business 42.67
regroupant des entrepreneurs et amoureux
du golf, organisent leur première rencontre
nationale au Golf international de Roissy.
Deux jours de compétition sont prévus pour
les chefs d’entreprise, les cadres dirigeants

ou artisans venus de toute la France, qui souhaitent participer. Le réseau du
club business 42.67 est présent dans toutes les grandes villes françaises.

Renseignements : sandeol@leclub4267.com

4e trophée de
l’Heure Bleue
Palais auMaroc
Le trophée de l’Heure Bleue Palais est
organisé pour la quatrième fois par
l’hôtel éponyme ainsi que par l’agence
Swing. Du 18 au 22 novembre 2023, les équipes composées de deux golfeurs
se retrouveront au golf de Mogador dans la ville d’Essaouira au Maroc. Les
résultats du tournoi seront comptabilisés en stableford avec une formule de
jeu différente pour chaque jour : shamble, scramble et deux balles meilleure
balle. Le séjour sera encadré par Christophe Ravetto, ancien joueur du Tour
européen.

Renseignements : swing.fr

Golf de Chantilly-Vineuil
Jeudi 14 septembre 2023

www.monsieur.fr/Tropheedegolf

L’élégance
sur les greens

2e TROPHÉE
DE GOLF

Au golf avec Monsieur :

Monsieur soutient

Organisation

COMPAGNIE FRANÇAISE DE CROISIERES

TERRE BLANCHE HOTEL SPA GOLF RESORT *****
115 Suites & Villas | 4 Restaurants | Spa | Deux parcours de Golf 18-trous

Albatros Golf Performance Center | Immobilier
3100 Route de Bagnols-en-Forêt 83440 Tourrettes | Provence-Alpes-Côte d’Azur | France

T : + 33 (0)4 94 39 36 00 | www.terre-blanche.com

35 minutes de Cannes | 45 minutes de l’aéroport international de Nice

«Vivezuneexpérience exceptionnelle
dans l’un des meilleurs resorts

golfiques d’Europe »

• Suite ou Villa en occupation double
avec petit-déjeuner

• Green fees pour deux personnes
incluant voiturette avec GPS

• Accès à l’Albatros Golf Performance Center
avec balles de practice illimitées

• Accès aux installations de Terre Blanche Spa

VOTRE SÉJOUR GOLF

À partir de 850 €
par Suite et par nuit
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UNE PAUSE
EST IVALE B IEN
MÉR ITÉE !

Les 11 étapes depuis le début de la saison
ont rassemblé plus de 1 000 participants
qui ont pu tenter leur chance pour
décrocher leur billet pour la finale.

Les participants à ces étapes ont pu fouler les greens
tout en découvrant et essayant les véhicules Lexus
exposés par les concessionnaires.

22 participants sont donc déjà qualifiés pour la finale
nationale qui aura lieu au golf Barrière Deauville les
7-8 octobre prochain en présence de tous les
vainqueurs d’étapes.

Rendez-vous en septembre pour la reprise des
compétitions !

Organisées par l’agence Swing, les Lexus Golf Cup
sont des compétitions premium avec un accueil VIP,
des expositions de voitures Lexus (marque pionnière
de la technologie hybride), des tee-gifts,
des buffets parcours, des cocktails ainsi qu’une
dotation exceptionnelle.

Rendez-vous sur le site www.lexusgolfcup.fr
pour revivre en images les premières étapes
de la compétition.

Le calendrier des compétitions à venir :
31/08 : Lexus La Roche Sur Yon – Golf de la Domangère
01/09 : Lexus Pays Basque – Golf d’Hossegor
03/09 : Lexus Meaux - Villiers – Golf de Meaux Boutigny
03/09 : Lexus Rennes – Golf de Cissé Blossac
07/09 : Lexus Orléans – Golf des Aisses
01/09 : Lexus Pays-Basque – Golf d’Hossegor
10/09 : Lexus Montpellier – Golf du Cap d’Agde
10/09 : Lexus Melun – Golf de Cély
10/09 : Lexus Aix-Marseille – Golf de Château l’Arc

Renseignements : Agence Swing
01 41 22 96 09 – thibault.jaslet@swing.fr

JOURNAL DES GOLFS Club-house Compétitions

3e édition des drives
de l’assurance
Le golf de Fontainebleau accueillait ce 27 juin la troisième édition
des Drives de l’assurance AF2A. La compétition organisée par
BCM Sports a regroupé des acteurs du secteur de l’assurance
venus défendre les couleurs de leur entreprise sur le green.
L’événement soutient l’association Tout le Monde Contre le
Cancer en lui reversant une part de ses bénéfices. C’est l’équipe
Mercer qui s’est imposée avec un score de 48 points en net et
41 points en brut sur un format de jeu en scramble à deux.

Renseignements : bcm-sports.com

18eOpio Valbonne Classic
sur la Côte d’Azur
Ces 24 et 25 juin derniers, 191 golfeurs se sont retrouvés pour le
18e Opio Valbonne Classic. Ce tournoi amateur sur deux tours
s’est disputé sur les parcours des golfs de la Grande Bastide
et d’Opio Valbonne. Chez les femmes, c’est Martine Chebat qui
s’est imposé, succédant ainsi au règne de Claire Pitout et ses
huit titres consécutifs. Côté messieurs, Huxley Fostvedt a, quant
à lui, conservé sa couronne sous le ciel bleu du début de l’été.
L’édition 2024 se déroulera les 22 et 23 juin. Félix Abad pourra,
lui, se targuer d’avoir réalisé le premier trou en 1 en compétition
officiel sur le tout nouveau trou n° 16.

Renseignements : golfgrandebastide.com

9e édition du Surf &Golf
trophy à Lacanau
Le 24 et 25 septembre se déroulera la neuvième édition de la
compétition originale qui mêle golf et surf : le Golf and Surf
Trophy. Le tournoi se déroulera à Lacanau en équipes de quatre
sportifs polyvalents qui devront allier la précision et le mental
golfique avec la force physique et l’adresse du surf. Ce concept
unique en France rassemble deux activités de pleines natures du
littoral aquitain qui sont, selon les participants des précédentes
éditions, complémentaires. E Le tarif est de 90 euros par
personne. Le premier jour sera consacré à l’épreuve aquatique
avec une compétition de surf sur le front de mer ainsi que des
initiations au surf et au bodyboard. Le lendemain, les différentes

équipes s’affronteront sur le green du UGolf de Lacanau avec un départ en shot gun en formule scramble
à quatre. Par ailleurs, un concours de précision et de distance sera organisé sur les trous 15 et 18.

Renseignements et inscriptions : contact@gardengolf-lacanau.fr ou0556039298

BMWtoujours avec
le golf français

BMW France prolonge l’histoire et maintient son rang de
partenaire officiel de la Fédération française de golf, une

relation qui dure depuis 17 ans et qui roulera encore jusqu’en
2025. La firme de Munich est aujourd’hui l’un des partenaires
majeurs du golf professionnel et amateur au niveau mondial.

L’entreprise est à l’origine des principaux tournois en
Europe et aux États-Unis avec une dotation 20 millions de
dollars pour le BMW Championship et de 9 millions d’euros

pour le tournois BMW PGA Championship sur l’European Tour. Côté territoire français, la traditionnelle
grande finale de la BMW Golf Cup se déroulera en octobre 2023, au Golf National. Grâce à l’implication des

concessionnaires automobiles, tous les golfeurs ainsi que le personnel de la FFG auront la chance de
découvrir les nouveaux modèles de la célèbre marque allemande pendant chaque compétition.

Renseignements : bmwgolfcup.fr

Club-house Actualités & Voyages
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Agence Belles
Adresses
À vendre Paris XVIe, métro Ranelagh,
proche des commerces, des transports
et des meilleures écoles, au calme au sein
d’une ravissante voie privée, splendide
maison de 348 m2 (11 pièces) répartis sur
quatre niveaux.

Baignée de lumière, beaux volumes,
grandes réceptions, cuisine/salle à

manger prolongées par le jardin en cour anglaise, étage parent complet avec
une grande terrasse. Cinq chambres au total plus un studio indépendant et
une place de parking avec recharge électrique.

Rare à la vente. La campagne à Paris en plein cœur du XVIe arrondissement.

Prix : 4 900 000 €

Renseignements et visites 7j/7 avecCaroline Combes au
06208449 12 - caroline.combes@belles-adresses.com

Club-house Actualités & Voyages

Cobra pose son
sac boulevard
Pereire pour
2mois
À partir du 2 juin, les marques Cobra et Puma
seront présentes dans la boutique Golf Plus
au 212 boulevard Pereire. Pour les 50 ans de la

marque créée par l’Australien Thomas Crow, toutes les nouvelles gammes
prendront place dans le magasin du XVIIe arrondissement. De plus, les
produits Puma seront présents dans toutes les boutiques Golf Plus. Pour
Alexis Schmidlin, président du groupe Golf Plus, accueillir ces deux marques
est une réelle opportunité : « Cobra et Puma sont deux marques qui ont le
vent en poupe auprès des golfeurs. Nous voyons qu’elles attirent de plus en
plus de clients, notamment les jeunes. C’est un plaisir pour nous de pouvoir
les accueillir durant cette période estivale ». Golf plus est le premier réseau
de magasins de matériel de golf en France, depuis plus de 40 ans, l’enseigne
possède 33 points de ventes en France et un Belgique.

Renseignements : golfplus.fr

La FFG en bonne entente
sur la santé auditive
La Fédération française de golf et le leader mondial des solutions audio
intelligentes, GN Hearing, s’associent jusqu’en 2024. L’entreprise créée en
1869 proposera des avantages exclusifs à tous les licenciés de la fédération.
Par ailleurs, ces derniers pourront effectuer des diagnostics gratuits auprès
des professionnels. Des compétitions auront lieu lors des deux prochaines
années, lors desquels des stands de la marque auditive seront prévus.

Renseignements : ffgolf.org
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PORSCHE GOLF CUP FRANCE PORSCHEGOLFCUPFrance2023

Après 18 étapes qualificatives et près de 1800 golfeurs pour la Porsche Golf Cup France il
est temps de prendre une pause bien méritée pour préparer la seconde partie de la
saison ! Porsche France, avec le soutien de son réseau, réunit chaque année lors de ses
compétitions régionales plus de 3000 joueurs.
A l’issue de ces épreuves, ce sont près de 80 participants qui se qualifieront pour
la finale de la Porsche Golf Cup France 2023. Cette année encore, les qualifiés se
retrouveront à l’Evian Resort Golf Club pour une finale exceptionnelle du 13 au 15 Octobre
2023. Ils auront alors un seul objectif : garder la bonne trajectoire en dépassant tous les
obstacles afin de se qualifier pour la finale mondiale. Lors des différentes compétitions
régionales de la Porsche Golf Cup France, nos différents partenaires seront également
sur place afin de vous proposer une journée d’exception ! Nous pourrons compter cette
année encore sur le soutien et la présence de Tag Heuer qui consolide son partenariat
historique avec Porsche. Voici les compétitions Porsche à venir pour le mois de
Septembre : le 03/09 au Golf de Bresson, le 12/09 au Golf de Cannes Mandelieu, le 19/09 au
Golf de l’Odet, le 22/09 au Golf de la Bretesche et enfin le 30/09 au Golf de Spérone.

Retrouvez le calendrier https://porschegolfcupfrance.fr/nos-competitions

Pour tout complément d’information, veuillez contacter :

PORSCHE France : Guillaume VECCHIONI – Head of Events & Brand Experience
guillaume.vecchioni@porsche.fr

SWING : Gaspard Condamine – Directeur de tournois
gaspard.condamine@swing.fr

Club-house Actualités & Voyages

Marrakech, le golf au soleil
La cinquième plus grande ville du Maroc se tourne vers le golf. De septembre à juin, le climat relativement clément de la
région offre aux amateurs de golf des conditions de jeu idéales. La ville compte plus de 10 golfs, chacun dans des cadres
différents. Les joueurs, de tous niveaux, peuvent profiter du soleil tout en visitant la ville de Marrakech. Les golfeurs ont
la possibilité de loger à l’Oasis Lodges, un hôtel-restaurant situé à quinze minutes de quelques-uns des golfs de la ville.

Pour plus de renseignements : ingo@oasislodges.net

Des vacances au vert
Bluegreen et UGolf promeuvent le golf cet été. Ces spécialistes de l’exploitation des golfs affirment leur objectif de
promouvoir la petite balle blanche pour le plus grand nombre. De nombreux stages sont au programme cet été partout en
France. Le groupe accueillera les vacanciers sur plusieurs jours afin de vite progresser grâce aux conseils personnalisés
des enseignants. Les stages s’adressent à tous les golfeurs et sont organisés par niveau de compétences et selon des
thématiques. Des stages enfants sont également proposés pour les occuper autour d’un sport qui demande concentration
et réflexion tout en s’amusant ! Bluegreen vous propose un forfait exclusif pour votre été. Un précieux sésame qui vous
permet de jouer 5 fois/semaine sur 15 des plus beaux golfs littoraux, de Dunkerque sur les bords de la mer du Nord, aux
plages de Gujan, bordées par le bassin d’Arcachon. Avec 115 golfs dans le monde, dont la plupart en France, l’association de
Bluegreen avec UGolf en fait le cinquième gestionnaire de parcours de golf au monde.

Plus de renseignements : bluegreen.fr

Séjour golfique sur l’île deMadère
Dans le cadre d’un voyage luxueux sur l’île portugaise de Madère, la société Golf Travellers organise quatre

parcours sur deux golfs différents. Au programme le golf de Santo da Serra qui accueille l’open de Madère depuis
1993 et le Pamlheiro. Dans ce séjour sont inclus, sept nuits à l’hôtel Casa Velha do Palheiro à Funchal, le petit-

déjeuner et un service assistance présent 24/7. Pour un tarif de 1 290 euros.

Renseignements : golfportugal.com

UGolf-Bluegreen s’implante
à nouveau dans le Tarn
Après le golf de Fiac, le golf d’Albi-Lasbordes intègre le réseau UGolf-Bluegreen. Ce parcours de 18 trous de 6 052 mètres
conçu en 1988 présente un terrain de jeu varié, équilibré et réputé pour sa technicité. Le green borde à la fois le Tarn tout
en offrant une vue sur la ville de Toulouse-Lautrec et son emblématique cathédrale. Situé à quarante-cinq minutes de
Toulouse, le golf est souvent considéré comme le plus beau de la région Midi-Pyrénées.

Renseignements : bluegreen.fr

Entre ciel et vert
Le leader français de l’organisation des événements golfiques, Swing, s’associe à Ciel du Monde pour mêler voyage
aérien et passion golfique sur la terre ferme. Au programme de cette croisière aérienne du 14 février au 8 mars 2024, des
escales aux quatre coins de la planète comprenant excursions et golf. Le coût du voyage en avion privatisé est à partir
de 19 500 euros tout inclus.

Renseignements : cielsdumonde.com
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Texte de Jean-Philippe Rodenburger @JipeRodenburger - Photos DRJ’irai golfer

Perché à 2 100 mètres d’altitude, le tracé le plus haut d’Europe
rebat les cartes de votre jeu. Les balles sortent plus vite du club
et volent beaucoup plus loin. Après quelques swings au practice

et quelques putts sur le putting-green surplombant le lac, direction
le départ du 1. Casquette plate sur la tête et lunette de soleil, Alexis
Le Meur, directeur adjoint, nous attend. Ce premier trou offre un pano-
rama sur l’aller du parcours. « Ce que vous voyez, ce sont les trous les
plus récents du tracé. Ils ont été ajoutés en 1991. Quand le parcours a
ouvert en 1968, il n’avait que neuf trous, qui correspondent au retour
aujourd’hui. L’aller est vraiment beaucoup plus vallonné et ça a été un
sacré défi technique. On se demande même ce qui est passé par la
tête des architectes (rires). » Premier trou et premier défi : un par-3
de 130 mètres en descente. « Attention, il faut vraiment sous-clubber »,
souffle un habitué. Fer-9 en main à la place de notre habituel fer-7, la
balle gicle instantanément du club ; on ne la lâche pas des yeux, sup-
pliant qu’elle tombe sur le green. Notre balle attrape le fond du green,
loin du drapeau mais « en vie ». « Les repères sont vraiment chamboulés
en montage, confirme Alexis Le Meur, mais l’intérêt de ce golf est de
profiter du paysage. Il y a des vues à couper le souffle sur les mon-
tages et le lac. C’est une belle balade. » Qui commence vraiment à par-
tir du 3 : le parcours y prend de la hauteur et les vues sur le lac et les
montagnes sont à couper le souffle.

Marmottes et vues plongeantes
Sauter dans les eaux turquoise ou gravir les sommets enneigés ? Sacré
dilemme. Sur le fairway du 4, une famille de marmottes traverse avec
hâte avant d’entonner son sifflement caractéristique. « C’est aussi l’une
des attractions du golf de Tignes. Vous allez voir plus de marmottes sur
le parcours qu’en faisant une randonnée, souligne le directeur adjoint.
Parfois des balles peuvent se retrouver dans les terriers et d’ailleurs,
on en retrouve pas mal à la fin de l’été. Mais pas de panique, si ça vous
arrive, c’est un free drop. » Les pauses photo n’en finissent plus, la carte
de score est oubliée et après un bogey concédé au 6, on se dirige vers
le départ du 7. La voiturette est garée devant un petit sentier, la fin se
fera à pied. La montée est progressive et l’arrivée est sensationnelle.
La vue plongeante sur le lac donne presque le vertige. « Bienvenue
sur le trou le plus haut d’Europe, s’amuse Alexis Le Meur. C’est le trou
iconique du golf de Tignes. » Au programme, 160 mètres de long pour
120 mètres de dénivelé négatif. Ajoutez à cela la chaleur et l’altitude
et le choix de club devient impossible. « C’est vrai qu’en montagne, ce
n’est jamais simple de s’adapter, confirme Basile Dalberto, caddy de

Que la montagne e
Golfer à Tignes, c’est avant tout vivre une aventure d’exception. Tapi sous la neige l’hiver, le parcours signé

Philippe Valant est entre juin et septembre surprenantmais surtout très amusant.
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est be l l e

Tignes
FAIT SON
OPEN
Pour la première fois de son
histoire, le golf de Tignes
organise cette année son
premier Open. Le 5 août
prochain, c’est en musique
et dans la bonne humeur que
les joueurs feront leur partie.
Un événement proposé en
partenariat avec l’Académie
MusicAlp. Au programme :
une journée mêlant parties
de golf et concerts de musique
classique orchestrés par
les étudiants de MusicAlp,
tout au long de la compétition.

Julien Brun, joint par téléphone. À 2 100 mètres d’altitude, il faut retirer
15 % à la distance. Du coup 160 mètres deviennent 136 mètres. Après,
il y a le dénivelé donc il va falloir aussi retirer un club. En revanche, il
ne faut pas trop se soucier du vent car en altitude, il n’aura pas une
incidence folle. L’air est plus fin donc la balle traverse plus facilement.
Dans ce cas, il faudra partir sur un coup entre 120 et 125. Mais le plus
important c’est de croire en son choix et jouer le coup à fond. »

Open de Tignes 2023, première édition
Samedi 5 août 2023 - Golf de Tignes

Plus d’infos : tignes.net
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20232024
DIALOGUES DES CARMÉLITES Poulenc

LE MARIAGE FORCÉ Molière / Lully

LA TRAVIATA Verdi

NORMA Bellini

THE FAIRY QUEEN Purcell

LA MÉLODIE DU BONHEUR Comédie Musicale

ÔMON BEL INCONNU Hahn

MON AMANT DE SAINT JEAN Le Poème Harmonique

ORCHESTRE Nal D’ÎLE-DE-FRANCE
REQUIEM DE VERDI
ORCHESTRE DE L’OPÉRA DE MASSY
BALLET DE L’OPÉRA Nal DU CAPITOLE
RICHARD III Shakespeare

LE CARNAVAL DES ANIMAUX
ALICE ballet en famille

60 représentations

opera-massy.com
01 60 13 13 13

À GAGNER
Un abonnement 4 spectacles

pour 2 personnes

TIRAGE AU SORT LE JEUDI 28 SEPTEMBRE 2023 DANS NOTRE GOLF PARTENAIRE
ET EN DIRECT SUR LE FACEBOOK LIVE DE L’OPERA DE MASSY

TIRAGE AU SORT LE JEUDI 28 SEPTEMBRE 2023 DANS NOTRE GOLF PARTENAIRE

Participez au
tirage au sort !
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J’irai golfer

Écologie
et recyclage
Le golf de Tignes a mis en place plusieurs mesures pour
économiser l’eau et réduire son impact environnemental,
notamment en utilisant des engrais liquides, minéraux,
organiques et des semences naturelles. Les équipes traitent
les pelouses de golf mécaniquement pour favoriser l’aération
des sols et utilisent des produits homologués et conformes
aux normes environnementales. Le golf laisse également des
parties en jachère pour maintenir la biodiversité (présence
de nombreuses marmottes, zone de reproduction active)
et réutilise les déchets de tonte comme fertilisants sur
le parcours. L’arrosage est raisonné grâce à un système
automatique programmé la nuit.

L’altitude donne des ailes
Retour au sac avec en tête les précieux conseils de Baz’. Ce sera
un petit fer-8 et une grande respiration avant de taper son coup.
La vue grisante mérite d’autant plus un bon coup de notre part. La
pression est au maximum et la volonté de bien faire force un peu le
swing. Légèrement toppée, la balle disparaît dans les airs et s’arrête
finalement juste derrière le green. À bord de l’une des voiturettes
du golf, direction le green pour tenter de faire le par. La pente est
raide et être véhiculé sur ce golf est un vrai plus. « On a longtemps
fonctionné sans moyen de locomotion, mais le nouveau directeur,
Frédéric Scuiller, a validé l’idée l’an dernier. C’est beaucoup plus
confortable pour les joueurs car le parcours est vallonné et peut donc
être assez physique. Avec l’altitude, à pied, on peut être vite essoufflé
et à tout âge. » Après deux putts et un par griffonnés sur notre carte,
place au 8, deuxième par-5 de l’aller. En montagne un bon drive donne
des ailes et attraper le green en 2 devient à la portée de tous. Ici ce
sera drive, fer-7, putt dans la boîte pour eagle. C’est aussi ça Tignes.

C’est sur cette bonne note que le retour se dresse devant nous. Moins
vallonné, il offre quelques trous amusants à jouer comme le 13, petit
par-4 de 295 mètres que l’on peut s’amuser à aller chercher en un. Les
vues sur le lac restent magiques et les pauses photos infinies. Un par-
cours hyper fun à jouer et à rejouer sans modération.

Golf de Tignes
Par-68 de 5 005 mètres
Green-fee adulte : 62 € (parcours 18 trous), 46 € (9 trous)
Location voiturettes : 45 € (parcours 18 trous), 33 € (9 trous)
Plus d’infos : tignes.net
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AVEC LE SOUTIEN DEUN ÉVÉNEMENT PRODUIT ET ORGANISÉ PAR EN PARTENARIAT AVEC LE

INSCRIPTION SUR
www.legrandtrophee.com

Au Grand Trophée
on s’inscrit
quand on veut,
quand on se sent prêt
à jouer en compétition.
Le nouveau systèmede calcul des points
vous permet avec seulement 4 compétitions
d’avoir toutes les chances de vous qualifier
pour la Finale Nationale.

GAGNEZ
+ 500 cadeaux
1 tirage au sort par semaine
1 tirage au sort par mois
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Àquelques kilomètres de Tignes se trouve le golf de La Rosière. Un 9 trous aux vues sensationnelles sur

lesmontagnesmais aussi un parcours parfait pour commencer son aventure avec le golf. Rencontre avec

MathieuMaître, directeur de l’établissement.

Quelle est l’histoire du parcours de La Rosière ?
Mathieu Maître : « C’est une histoire particulière. Tout a commencé par
la volonté d’un particulier du nom de Philippe Fresnois qui était très
occupé l’hiver mais s’ennuyait un peu l’été. Il a eu l’idée de construire
un golf à La Rosière. Comme il n’y avait pas beaucoup de golfs à la mon-
tagne à l’époque, il s’est dit qu’il y avait peut-être quelque chose à faire.
Il est monté ici à 2 000 mètres d’altitude avec une tondeuse et a com-
mencé à imaginer un trou, puis deux, etc. Avant, ici, il n’y avait rien, juste
des myrtilles, des moutons et des vaches. Maintenant c’est du gazon
et neuf trous.

C’est un parcours compact ?
M. M. : Il n’y a que des par-3 sur notre tracé mais ce sont de vrais par-3.
On ne se considère pas comme un pitch and putt. Il y a des vrais coups
de golf à taper. On travaille également pour allonger quelques trous afin
que les bons joueurs puissent se faire plaisir en tapant des fer-6 ou
des fer-5.

Comment se gère un parcours demontagne ?
M. M. : Ici, en hiver, on fait du ski et le golf est en fait le snowpark de
La Rosière. Moi par exemple, je suis golfeur l’été mais je change de
casquette l’hiver pour être moniteur de ski. Je passe ma vie ici (sou-
rire). Ce n’est pas compliqué à gérer mais il y a beaucoup de travail en
début de saison. Généralement, il n’y a plus de neige à partir du 1er juin
et nous ouvrons entre le 15 et le 30. Il faut préparer le parcours dans
un temps très court mais après, ce n’est que du bonheur d’être là.

Quelle est votre cible ?
M. M. : Comme nous avons un parcours 9 trous, de par-3, nous avons
beaucoup de personnes qui commencent le golf à La Rosière. C’est
plus facile, peut-être plus accessible. Un 9 trous fait moins peur qu’un
18 trous. Mais de façon générale, ici, on ne se prend pas la tête. On peut
venir comme on le souhaite : en trailer, en randonneur, etc. C’est une
belle porte d’entrée pour le golf. On est en altitude, et comme à Tignes,
on ne joue pas le même golf que dans la vallée.
Forcément, les conditions de jeu changent. La balle vole plus. Il faut
réfléchir, prendre en compte les dénivelés. Comme tous les parcours
de montagne, ils sont difficiles à jouer la première fois. Il faut bien les
connaître. Les conditions météo changent beaucoup. Que ce soit le

matin ou le soir, le vent, la température, etc., tout peut-être différent. Il
faut être d’ici pour bien jouer (rires).

Quel est le trou du parcours le plus difficile ?
M. M. : Le 6 est pour moi l’un des plus compliqués. On a environ
188 mètres en descente. Il faut jouer un gros 150 mètres plutôt droit car
il y a beaucoup de danger : piquet rouge à droite, hors limite et gros bun-
ker au fond. Le green n’est pas très grand donc il faut être très précis.

Comment faut-il le jouer ?
M. M. : Il y a deux solutions. Dans un très bon jour, on peut viser le green.
Si elle tombe dessus, elle s’arrête, on est parfait. Sinon, on peut être
plus prudent en jouant court à gauche et la balle va gentiment glisser
vers le green.

Sur le golf, quels sont les paysages que l’on peut

voir ?
M. M. : Sur le trou n° 5, le point culminant du parcours, on a une vue
à 180° sur les massifs. On peut apercevoir Sainte Foy dans le fond à
gauche, et Tignes et Val-d’Isère en fond de vallée. En face de nous, la
belle montagne pointue, c’est le mont Pourri et à droite les Arcs 2000.
Puis enfin la vallée de la Tarentaise, le Beaufortain et la vallée du Col du
petit Saint-Bernard. »

Golf de La Rosière
Par-27 de 1 184 mètres
Green-fee adulte : à partir de 28 €
Plus d’infos : golfdelarosiere.com

J’irai golfer

La Rosière,
une belle porte d’entrée p

Le saviez-vous ?
Le golf de La Rosière a décroché en mars 2022 le label de
Bronze Golf pour la Biodiversité. Une distinction attribuée
par la FFGolf et le Muséum National d’Histoire Naturelle,
témoignant de l’engagement du golf de La Rosière
pour améliorer la connaissance, la préservation et la
valorisation du patrimoine naturel. À travers ce label,
le golf s’engage à partager et renforcer ses pratiques
d’entretien favorables à la faune et la flore et à la
sensibilisation des joueurs aux enjeux de biodiversité.
Par exemple, le système d’arrosage du parcours a été
repensé l’an dernier pour le rendre plus responsable. Une
cuve de récupération d’eau a été installée pour servir
à l’alimentation du parcours, recueillant les eaux des
toitures du club-house et du restaurant attenant ainsi
que l’eau stockée dans les canalisations de neige de
culture du domaine skiable de La Rosière.
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e pour le golf
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Texte de Dominique Pourrias – Photos DR
Évasion

Golf de Chiberta

Golf d’Arcangues

Golf Biarritz Le Phare

Golf de Chiberta
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Les Pyrénées-Atlantiques, du Pays basque
au Béarn
Par mont et par vaux, de plaines en gaves, de cités de charme en villages
classés, les Pyrénées-Atlantiques affirment une fière personnalité. Pau,
la capitale du Béarn, s’épanouit entre le gave et le château érigé par
Gaston III de Foix-Béarn dit Fébus au XIVe siècle.
Dans le vieux Bayonne, la cathédrale Sainte-Marie enchante les bords de
la Nive et de l’Adour. De Bidart à Hendaye le sentier du littoral enchaîne
les paysages à couper le souffle : Guéthary, Saint-Jean-de-Luz, Ciboure…
et bien sûr Biarritz et son emblématique Rocher de la Vierge.

Où jouer au golf dans les Pyrénées-
Atlantiques ?
Makila Golf Club Bayonne-Bassussarry (LeClub Golf) : ce 18 trous
technique porte la signature de Rocky Roquemore. Ici, de collines en
vallées, les larges fairways traversent une chênaie centenaire.

Golf de Biarritz Le Phare : conçu par Tom et Willie Dunn en 1888 et
remanié par Harry Colt en 1924, ce 18 trous se déploie sur le plateau qui
surplombe la ville. Les greens rapides et les 70 bunkers font toute la
difficulté de ce parcours technique.

Golf d’Arcangues : à 10 kilomètres de Biarritz, voici un 18 trous amé-
nagé par Ronald Fream en 1990 qui se déploie autour du château. Face
aux Pyrénées ou au massif de la Rhune, le tracé offre des trous divers
et très techniques.

Golf de Chiberta : à Anglet, ce parcours 18 trous, classé dans le top 15
des golfs français, bénéficie d’un site somptueux. Créé en 1927 par
Tom Simpson, c’est un mélange de links au sol sablonneux et d’in-land
traversant une splendide pinède.

Golf de Chantaco : au pied de la Rhune, ce 18 trous conçu par Harry Colt
en 1928 présente neuf trous légèrement onduleux et très arborés.
Le retour, plat et dégagé, est ponctué de quelques obstacles d’eau.

Pau Golf Club 1856 : réalisé en 1856 par William Dunn, c’est le plus ancien
golf d’Europe continentale. Dans le prolongement du parc du château,
le parcours 18 trous à peine ondulé déroule ses trous bordés d’arbres
le long du gave de Pau.

Golf Bluegreen Pau-Artiguelouve (LeClub Golf) : conçu en 1993 par
Jean Garaïalde, ce 18 trous technique planté de palmiers présente un
profil plat, avec six premiers trous étroits et tactiques et les trous de
retour parsemés de pièces d’eau.

LaNouvelle-Aquitaine…

Inspiration…
Respiration !
Entre océanAtlantique, Pyrénées et contreforts

duMassif central, la Nouvelle-Aquitaine jouit

d’une incomparable diversité de paysages. Du

vignoble bordelais aux pics pyrénéens, de la

vallée de la Dordogne au plateau deMillevaches,

sans oublier le pittoresque Pays basque ou le

mystérieuxMarais poitevin, les espaces

naturels fourmillent demerveilles. Et avec un

patrimoine historique remarquable et une

gastronomie de haut vol, la Nouvelle-Aquitaine

gagne à tous les coups !

Golf Club Bayonne-Bassussarry
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Évasion

Les Landes : l’océan Atlantique, les dunes,
les pins
Bordé par l’océan Atlantique, le littoral landais forme un long ruban
blond entrecoupé de stations balnéaires. Passé le cordon de dunes,
voici la plus grande forêt plantée d’Europe. Les Landes, ce sont aussi
des villes riches en patrimoine, dont cinq stations thermales réputées
comme Dax et Eugénie-les-Bains.

Où jouer au golf dans les Landes ?
Golf de Seignosse (Resonance Golf Collection) : dessiné en 1989 par
Robert von Hagge, ce parcours 18 trous se classe parmi les 50 meilleurs
Européens. Le tracé technique, varié et aux dénivelés parfois marqués,
étire ses fairways sinueux entre les pins centenaires et les chênes-
lièges.

Golf de Biscarosse (LeClub Golf) : ce 27 trous créé en 1989 par
Olivier Brizon et Pierre Veyssière s’épanouit entre lacs et océan
Atlantique. Le 18 trous Forêt-Océan ondule sur les dunes au cœur de
la forêt.

Golf de Hossegor : remanié par Cabell Robinson en 2003, le 18 trous
affirme son caractère britannique. Sinuant dans une forêt abritée des
vents marins, le parcours légèrement ondulé distribue des fairways
étroits et des trous aux difficultés variées.

Golf de Moliets (LeClub Golf, Golfy, Resonance Golf Collection) :
le site dispose de 27 trous créés par Robert Trent Jones Sr sur un ter-
rain sablonneux. Le parcours 18 trous déroule des trous variés dans la
pinède ou le long de l’océan Atlantique.

La Gironde et Bordeaux : une passion pour
le golf
Fondée au IIIe siècle avant J.-C., Bordeaux habille les quais de la Garonne
d’un patrimoine du XVIIIe siècle parfaitement préservé. Des quartiers
anciens tels les Chartrons ou Saint-Pierre à la très moderne Cité du
Vin, la capitale de la Nouvelle-Aquitaine raconte une fabuleuse his-
toire. Joyau du pays de Buch, le bassin d’Arcachon est couronné par les
104 mètres de la dune du Pilat qui dévoile un somptueux panorama sur
la forêt et l’océan Atlantique.

Où jouer au golf en Gironde ?
Golf Bluegreen Bordeaux-Lac (LeClub Golf) : à 10 kilomètres du
centre-ville de Bordeaux, et créé par l’architecte Jean Bourret, c’est
le plus vaste complexe de golf en Nouvelle-Aquitaine avec le 18 trous
La Jalle aux greens rapides protégés par de faux plats retors qui s’étend
le long de la Garonne et le 18-trous Les Étangs, vallonné, qui serpente
entre les retenues d’eau. Avec également un pitch and putt 9 trous.

UGolf Bordeaux-Cameyrac (LeClub Golf) : étroit, plat et technique,
le 18 trous Les Chênes façonné par Jacques Quenot se love au cœur
d’une forêt centenaire entourée des vignobles de l’Entre-deux-Mers.

Golf Bluegreen Gujan-Mestras (LeClub Golf) : à deux pas du bassin
d’Arcachon, ce parcours floridien imaginé par Alain Prat se niche au
cœur d’une belle pinède. Bunkers de sable blanc et pièces d’eau font
la renommée de ce 18 trous très technique. Un parcours 9 trous ainsi
qu’un pitch and putt complètent l’offre.

Golf international d’Arcachon : jouxtant la dune du Pilat, le 18 trous
modelé en 1960 par Cecil Blandford arpente un sol sablonneux. Le par-
cours, vallonné sur la première moitié, s’apaise sur les neuf derniers
trous qui comportent des obstacles d’eau.

UGolf de Lacanau (LeClub Golf) : ce 18 trous dessiné par John Harris en
1980 serpente à travers les dunes et la pinède alternant les trous plats,
courts, longs, en dévers.

Golf Bluegreen Pessac (LeClub Golf) : ce complexe de 27 trous est une
réalisation d’Olivier Brizon. Relativement plat, le 18 trous Blanc-Bleu pos-
sède des greens surélevés et techniques tout en courbes, et de larges
fairways arborés ponctués de plans d’eau.

Golf du Médoc Resort : à Pian-Médoc à 20 kilomètres de Bordeaux, ses
deux 18 trous se classent parmi les meilleurs d’Europe continentale.
Technique et varié, le parcours des Châteaux de l’Américain Bill Coore
affirme son caractère écossais avec de vastes greens et de larges
fairways.

Grand Saint-Émilionnais Golf Club : signé Tom Doak, ce 18 trous se
niche dans une vallée boisée près de Saint-Émilion. Avec ses larges
fairways, ses greens variés et ses pentes vallonnées, il défie les gol-
feurs aguerris.

Golf de Moliets Golf d’Arcachon
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LaDordogne, lesquatrecouleursduPérigord
Avec ses quatre Périgord, la Dordogne dispose d’une incroyable palette
de trésors, dont la vallée de la Vézère et les grottes ornées des Eyzies
et de Lascaux. Périgueux conserve un bel ensemble architectural avec,
entre autres, la majestueuse cathédrale Saint-Front et le musée d’ar-
chéologie Vesunna. À deux pas de la cité médiévale de Sarlat, les châ-
teaux de Beynac, de Castelnaud, des Milandes… dominent la vallée de
la Dordogne.

Où jouer au golf en Dordogne ?
Golf du Château des Vigiers (LeClub Golf, Resonance Golf Collec-
tion) : dessinés en 1992 par Donald Steel, ses trois 9 trous entourés
de vergers et de vignobles au sud-ouest de Bergerac déclinent une
grande variété de trous et de difficultés.

Golf de Périgueux (LeClub Golf) : ce 18 trous créé par Robert Berthet pré-
sente des fairways légèrement bombés où les obstacles d’eau abondent.

Golf de La Marterie (Golfy) : au cœur du Périgord noir, le parcours
18 trous pensé par Michel Gayon, technique et stratégique, alterne
des trous plats longs et boisés et des trous tapissés de plans d’eau au
creux des vallons.

Golf Bordeaux-Lac

Golf du Château des Vigiers

GOLF INTERNATIONAL
D’ARCACHON

ENTRÉE GRATUITE
RENSEIGNEMENTS
0 5 . 5 6 . 5 4 . 4 4 . 0 0
www.golfarcachon.org

GOLF
pour pros* & amateurs
*Circuit National Professionnel

d’Arcachon

2 0 2 3
28-29-30 SEPTEMBRE

13èmeOpen
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Évasion

Le Lot-et-Garonne : terre de bastides et de
tourisme vert
Avec ses collines couvertes de vignobles, ses forêts et ses vallées sil-
lonnées de rivières et de canaux, le Lot-et-Garonne jouit d’une nature
généreuse. Le patrimoine bâti n’est pas en reste avec une quarantaine
de bastides et un grand nombre de châteaux, dont l’imposant château
fort de Bonaguil. Agen aligne de belles demeures anciennes et des mai-
sons à colombages et à encorbellement.

Où jouer au golf dans le Lot-et-Garonne ?
Golf du Château d’Allot Agen-Boé : aux portes d’Agen, ce 18 trous réa-
lisé par Michel Gayon arpente les vallons du parc du château d’Allot au
milieu de cèdres centenaires.

Golf de Casteljaloux : conçu en 1989 par Michel Gayon, le 18 trous sinue
dans la forêt. Les fairways circulent entre les pins maritimes vers de
vastes greens surélevés.

Villeneuve-sur-Lot Golf & Country Club (LeClub Golf) : élaboré par
Robert Berthet, le 18 trous épouse les collines plantées de vergers. Si
l’aller se joue au milieu des plans d’eau, le retour s’avère physique avec
des fairways en dénivelé et des greens à différents niveaux.

Les Charentes : romanes et océanes
Des églises romanes de Charente à la côte ensoleillée de Charente-
Maritime, tant de trésors à découvrir ! Balnéaire, Royan séduit aussi par
son architecture Belle-Époque. À La Rochelle, les tours fortifiées du
port témoignent du passé de la ville rebelle. En Charente, Angoulême
allie patrimoine et culture, avec ses remparts dominant la vallée de la
Charente et son festival de la BD.

Où jouer au golf en Charente-Maritime ?
Golf de la Prée-La Rochelle (Golfy) : dessiné par Olivier Brizon, ce
18 trous aligne neuf trous avec de larges fairways et des greens pentus
bien défendus. Les derniers trous reviennent vers la mer en d’étroits
fairways bordés d’arbres.

Golf de Royan (Golfy) : au cœur de la forêt de la Coubre, ce beau
18 trous signé Robert Berthet en 1977 épouse les dunes de Saint-Palais-
sur-Mer.

Golf Bluegreen Rochefort Océan (LeClub Golf) : implanté à Saint-
Laurent de la Prée, ce parcours boisé et légèrement ondulant propose
18 trous depuis mai 2023.

Où jouer au golf en Charente ?
Golf d’Angoulême-L’Hirondelle (Golfy) : conçu en 1955 par Georges-
Alain Calmels, ce 18 trous technique occupe les hauteurs de la ville.
Les fairways courts et accidentés mènent à des greens aux approches
délicates.

Golf international de La Prèze : à 40 kilomètres à l’est d’Angoulême, ce
18 trous étire ses fairways dans les bois, avec 17 obstacles d’eau et des
dénivelés marqués.

LesDeux-Sèvreset laVienne,deuxfacettes
du Haut-Poitou
Si le verdoyant Marais poitevin et les vallées de la Sèvre niortaise et du
Thouet émerveillent les visiteurs par leurs espaces naturels préservés,
les Villes d’art et d’histoire comblent les amoureux des vieilles pierres.
Thouars perchée sur son promontoire, la cité médiévale de Parthenay,
Chauvigny et ses cinq châteaux… Poitiers enfin, et son patrimoine archi-
tectural et religieux, dont l’église Notre-Dame-la-Grande… Sans oublier
l’inégalable parc du Futuroscope !

Où jouer au golf dans les Deux-Sèvres ?
Golf Bluegreen Domaine des Forges (LeClub Golf) : entre Parthenay et
Poitiers, ce 27 trous dessiné par le Suédois Björn Eriksson propose trois
9 trous aux difficultés variées.

Golf Bluegreen Mazières-en-Gâtine (LeClub Golf) : créé en 1986 par
Robert Berthet, ce 18 trous déploie ses fairways et ses greens aux
formes diverses dans un parc boisé constellé d’étangs et de marais.

Golf de Casteljaloux
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Golf Bluegreen Niort-Romagné (LeClub Golf) : le parcours 18 trous

réalisé par Robert Berthet en 1982 aligne six premiers trous techniques

et des fairways étroits parsemés de plans d’eau. La in du parcours sil-

lonne le bocage et fait la part belle aux bons frappeurs.

Où jouer au golf dans la Vienne ?

Golf du Haut-Poitou (Golfy) : à quelques pas du parc du Futuroscope,

le parcours 18 trous dessiné par Harold Baker sinue à lanc de coteau,

ofrant des trous variés et des fairways en pente.

Golf du Domaine de Roifé-Loudun-Fontevraud (Golfy) : entre

Fontevraud-l’Abbaye, Loudun, Saumur et Chinon, le 18 trous signé

Hubert Chesneau aiche un proil long et diversiié où les espaces boi-

sés alternent avec les étangs.

Golf de Mignaloux-Beauvoir (Golfy) : à 10 kilomètres de Poitiers, le

18 trous, dessiné par Olivier Brizon déroule ses larges fairways plats

ornés de pièces d’eau et ombragés par de nombreuses essences

d’arbres.Golf du Domaine de Roiffé- Loudun-Fontevraud

Golf de Royan Golf de Casteljaloux



Évasion

Votre golf prend de la hauteur !

Les montagnes françaises ofrent des parcours de golf les 
plus beaux de l’Hexagone, où le plaisir du jeu s’allie à celui 
des vues exceptionnelles, où le golf rejoint presque la ran-

donnée, grisés par l’air pur de l’altitude.

Dans un cadre comme la montagne, les créateurs des par-
cours de golf ont de quoi s’en donner à cœur joie ! Mouve-

ments de terrain, vues dégagées, perspectives, trouées, 
champs et forêts… Le décor est propice à dessiner des par-
cours exceptionnels, riches et variés, face à des panoramas 
magiques. Les montagnes recèlent ainsi quelques parcours 
qui font igure de petits bijoux : le golf de Tignes, le plus haut 
d’Europe, ou encore les golfs de Méribel, des Gets ou de  en 
Vercors. La liste est longue de ces Corrençonparcours où 
l’amour du swing se conjugue à merveille avec le plaisir de 
marcher en montagne… Autre plaisir, celui de pouvoir séjour-
ner dans des hôtels haut de gamme, généralement liés à 
ces golfs, d’où les vues sont, elles, aussi imprenables sur les 
montagnes, proposant souvent des séjours complets golf et 
hôtel exceptionnels.

Le golf peut aussi se pratiquer en toute simplicité et en 
famille, dans des golfs de 9 ou 18 trous tout aussi agréables 
à fréquenter. Le plaisir de la promenade en montagne, de la 
découverte d’un environnement magique et la pratique d’un 
jeu si particulier y restent inchangés !

Un séjour près des nombreux golfs de montagne peut aussi 
être l’occasion, pour les non-golfeurs de tous âges, de 
découvrir ce jeu extraordinaire. Sur tous les golfs, un prac-

tice est à la disposition des joueurs pour taper des balles et 
s’ofrir ses premières sensations, aux côtés de joueurs plus 
expérimentés venus s’échaufer. Des professeurs sont aussi 
là pour dispenser des cours d’initiation avant de se lancer 
sur le parcours, ainsi que des stages complets sur plusieurs 
jours, qui vous amèneront sur vos premiers greens.

nouvelle-aquitaine-tourisme.com/fr

OÙ 

se renseigner ?

Le Limousin, la nature pour de vrai

Les terres du Limousin alternent monts et plateaux, vallées et châ-

taigneraies, villages perchés, lacs et rivières… et des sites naturels 

exceptionnels comme le plateau de Millevaches ou les orgues de Bort. 

Les splendides châteaux de Turenne et de Montbrun, l’abbaye Saint-

Pierre à Brantôme et de beaux villages parsèment le paysage. Les ama-

teurs de porcelaines ne manqueront pas le musée Adrien  Dubouché 
à Limoges.

Où jouer au golf dans la Creuse ?

Golf de la Jonchère (LeClub Golf)  : imaginé par Jean-Louis  Pega à  
Gouzon, à 30 kilomètres de Guéret, le 18 trous ofre des trous variés, 
un aller technique autour d’un plan d’eau et un retour avec de longs 

fairways.

Où jouer au golf en Corrèze ?

Golf Club de Brive Planchetorte  : ce 18  trous très bosselé déploie 
ses fairways dans la vallée de la rivière Planchetorte. L’eau, les greens 

rapides et les dénivelés font toute la diiculté de ce parcours tech-

nique.

Golf du Coiroux : conçu en 1976 par Hubert Chesneau entre Brive-la-Gail-
larde et Tulle, le 18 trous évolue au milieu d’un parc naturel arboré, tout 
en pentes et dénivelés, forêts et obstacles d’eau, bunkers et dévers.

Où jouer au golf en Haute-Vienne ?

Golf de la Porcelaine : à 5 kilomètres de Limoges, le parcours conçu 
par Jean Garaïalde ondule sur les vallons. Relief varié, coups aveugles 
et plans d’eau rythment le jeu. Un parcours 9 trous pitch and putt des-

siné par Hubert Chesneau est venu en 2014 agrémenter le golf.

Golf Club de Limoges Saint-Lazare  : ce 18  trous dessiné par 
Hubert  Chesneau s’inscrit dans un site arboré avec des trous assez 
longs agrémentés de quelques pièces d’eau et de petits greens. 

Golf du Coiroux

Golf de Brive-Planchetorte

Golf de la Porcelaine
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Le problème avec le golf, c’est que quand on est con, ça se
voit ! » « Roseoyant » dans son costume colonial aux teintes sable
passé, le Colonel Molle présentait, sous l’appétissante harmonie

du sorbet vanille-fraise, tous les symptômes d’une fureur mal conte-
nue. Dieu sait pourtant que la Coupe de la Saint-Jean, ses premières
moiteurs de l’été atténuées des derniers vents fripons du printemps,
l’imminence de vacances qui ne semblaient tomber là que pour stimu-
ler l’impatience de recroiser le fer aux premiers jours de septembre,
avait toujours compté parmi ses compétitions de prédilection.
Mais entre les chaleurs incongrues de cette fin de mois de juin dignes
de poisseux souvenirs d’affectation aux Bat d’AF à Biribi et la présence
à ses côtés du regrettable et souffreteux Bernard Berlioz, ainsi que
d’un merdaillon dont il avait déjà oublié le prénom grotesque, la journée
promettait d’être un enfer.
« C’est à moi que cet aphorisme désobligeant s’adresse ?
– Mais non mon pauvre vieux, et pourtant on ne peut pas dire que vous
avez l’air très malin sous votre parapluie en plein soleil. Vous avez peur
de gâter votre teint de geisha ou quoi ? À part étouffer sous votre
cloche en tissu perméable aux UV, vous obstruer le paysage et réduire
ainsi à rien votre temps d’analyse tactique du prochain coup, vous
pouvez me dire à quoi vous sert la mode asiatique de ces couvre-

chefs surdimensionnés ? Sûr que si demain c’est la nouvelle tendance
en Alaska, vous allez vous tartiner de crème à bronzer en hiver pour
lutter contre les engelures ? Non, c’est au jeune écervelé qui nous
accompagne que s’adressait cette remarque. »

Il faut dire que le tout jeune Clodomir Tapdur-Heyfrapfort, tout à la
joie d’explorer les effets d’une toute nouvelle puissance adolescente
sur les tonitruances de son driving, venait d’expédier sa balle dans un
vaste bunker de parcours situé depuis toujours à 230 mètres du départ
du 7, en râlant « Putain, c’est pas vrai, c’est la cinquième fois de suite
que je choppe ce bunker au drive !
- Et à la sixième, tu vas enfin te décider à prendre un bois-5 ? »

Le Colonel, n’avait pas eu à ajouter « andouille » en guise de
ponctuation, pour que tout le monde l’entende.
Pas plus bousculé que ça par les sarcasmes du Colonel, Clodomir avait
vu ses aînés expédier deux merdes molles à 150 mètres du départ
dans des ahanements de forgeron sans même esquisser un sourire.
D’abord parce que malgré ses 13 ans, l’héritier Tapdur-Heyfrapfort était
déjà solidement instruit des convenances de son sport et puis, sur-
tout, parce que le monde des adultes lui était parfaitement indifférent.
« Voyons, Colonel, avait susurré Bernard Berlioz, vous n’avez plus le
droit de dire des choses pareilles. Votre devoir de golfeur d’expérience
est d’accompagner l’enfant dans son développement émotionnel et
psychique, de respecter son intégrité et son droit à l’expression de
ses sentiments sous quelque forme que ce soit et surtout, surtout de
s’abstenir de l’humilier. Ou pire encore d’envisager de le punir ! »

Molle avait regardé d’un œil nouveau son vieux souffre-douleur.
C’est qu’il avait changé de genre, l’insignifiant Nanar.
Vêtu d’une espèce de sarouel difforme qui dissimulait mal ses
bandes molletières élimées et d’une doudoune sans manche lavasse
lamentablement échouée sur un t-shirt psychédélique rapporté de
Katmandou en 1972, le cacochyme pousse-mégot avait entrepris de
surfer sur la vague de charlatanerie qui avait suivi l’épidémie que l’on
sait et entendait qu’on l’appela désormais « Le Conseiller Berlioz ». Son
créneau ? Le conseil en relation intergénérationnelle et l’éducation
bienveillante et positive appliquée au golf, justement, et autant dire
que la composition de cette partie constituait pour lui un champ d’ex-
périmentation clinique idéal.
Et tandis que Clodomir Tapdur-Heyfrapfort continuait de céder au
vertige de sa force préadolescente toute neuve en fracassant le par-
cours à grands coups de fers aussi ravageurs qu’incertains entre deux
attaques de son écran de téléphone portable à pouces rabattus,
Hector Berlioz avait débité d’une traite au Colonel affligé un credo
lénifiant où il était question d’épanouissement de l’enfant, d’encoura-
gement constant, de communication non-violente et de respect d’un
cadre de règles souples et adaptables, avant de conclure « la bienveil-
lance, Colonel, c’est d’admettre que le golf, c’est dur pour un enfant ».

Texte de Pierre-Michel Bonnot – Photos AFP
Chronique
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Molle, qui avait rongé sa moustache tout du long de cette diatribe
bêtifiante, tout en tentant de rapprocher du trou une balle qui avait
d’évidence l’intention de profiter du beau temps pour explorer
quelques recoins méconnus du parcours, explosa avec à peine moins
de violence que le Krakatoa en 1883, l’année de la première commu-
nion de la chère vieille baderne.
« Dur ? Le golf ? Pour les chiards ? Mais à quel gogo espérez-vous faire
gober ça, Nanar ? Mais considérez le jeune olibrius qui nous accom-
pagne, cette souplesse infinie, cette force toute neuve. Sans compter
que s’il est là à disputer cette vénérable compétition à tout juste
13 ans, c’est qu’il a dû commencer au berceau. Or rien n’est plus injuste
qu’un swing d’enfant. Swinguer lui est aussi simple que de grimper sur
une bicyclette ou un skate-board quand nous devons nous contor-
sionner les méninges pour ne pas laisser trop de funestes pensées
techniques gripper en plein vol un geste péniblement acquis à l’âge
adulte.
- Tout de même, tenta d’intervenir le faux mage à pâte molle, c’est
terriblement frustrant le golf, toutes ces règles, ces coups ratés pour
un bambin…
- Pfff, pensez-vous, ces moujingues disposent d’un pouvoir de
concentration continue qui ne dépasse pas les deux minutes, c’est
l’arme absolue du golf ça. Sitôt râté, sitôt oublié. Vous avez déjà
observé au petit-jeu ces chiards sans mémoire ? Et que je t’envoie
des chips au drapeau comme on poste une lettre et que je t’enquille
des putts de 1 mètre sans même s’émouvoir. Et savez-vous pourquoi ?
Eh bien parce qu’ils n’ont pas encore l’âge d’avoir raté des centaines
et des centaines de putts de 40 centimètres ou de chips tout faits
comme nous autres pauvres bêcheurs, qu’ils n’ont peut-être même
jamais connu l’humiliation ultime de la gratte épileptique qui est au gol-
feur confirmé ce que l’airshot est au débutant, une frustration incrus-
tée à tout jamais au cœur même des plus imperméables synapses.
- Peut-être, concéda Hector Berlioz surpris par tant de fureur
anti-adolescente mal contenue et tout proche de rendre les armes,
mais vous admettrez que ces enfants sont dans leur grande majorité
bien élevés, respectueux des règles et de l’étiquette.
- Manquerait plus qu’ils se mouchent dans leurs polos, qu’ils jouent
avant leur tour ou nous tirent les moustaches, ces petits salopiots…
- Et puis c’est tout de même un bonheur rare que de pouvoir affronter
à armes égales en compétition des adversaires de 60 ans vos cadets.
- Ça c’est sûr qu’il vaut mieux les croiser là que sur un ring de boxe,
l’affaire dure un peu plus longtemps. Mais enfin, la vérité, c’est que ce
combat-là est tout aussi inégal et qu’il se trouve toujours un jeune illu-
miné de 25 de handicap pour vous sortir un 45 stableford et vous rafler
sous le nez des magnums de vins fins deux fois grands comme eux
que leurs paternels hilares et cupides s’empressent de leur confis-
quer illico. Parce qu’en prime de péter de santé et d’insouciance, ces
jeunes écervelés n’ont jamais bu une goutte d’alcool et qu’ils ignorent
encore ce que c’est de ramener le cœur au bord des lèvres

30 malheureux points stab, « the morning after the night before »1

comme euphémise élégamment le squadron leader. Non croyez-moi,
ça n’est pas par hasard si nos parents nous interdisaient d’approcher
du parcours comme du club-house jusqu’à nos 18 ans révolus. J’ai
d’ailleurs lu récemment que les Sud-Coréens ouvraient désormais
des bars interdits aux enfants et nous ferions bien de nous inspirer
de cette sagesse orientale. J’ajoute que je ne serais pas surpris que
notre bleusaille soit tout à fait favorable à cette nouvelle forme de
développement séparé, tant tout ce qui a plus de 18 ans leur semble
bon pour l’asile. Pas vrai, Casimir ? »

Se retournant comme un seul homme dans la direction où se trouvait
Clodomir Tapdur-Heyfrapfort la dernière fois qu’ils s’étaient intéressés
à son avenir golfique immédiat, le Colonel et Hector Berlioz demeu-
rèrent interdits.
Clodomir avait disparu mais son swing était toujours là.

(À suivre)
1. Le matin après la nuit d’avant

« Dur ? Le golf ? Pour les
chiards ? (…) Rien n’est plus
injuste qu’un swing d’enfant.
Swinguer lui est aussi simple

que de grimper sur une
bicyclette ou un skate-board

quand nous devons nous
contorsionner lesméninges

pour ne pas laisser trop
de funestes pensées

techniques gripper en plein
vol un geste péniblement

acquis à l’âge adulte »
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